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Ce n‘est pas tous les jours 
que l’on s’apprête à rece-
voir le monde. Bien sûr en 

2024, les Jeux Olympiques feront 
étape à la Beaujoire, mais tous 
ceux qui ont vécu la Coupe du 
Monde de rugby 2007 dans la 
cité des Ducs, le savent, le retour 
de la compétition reine de l’Ova-
lie s’annonce grandiose. Sur et en 
dehors du terrain… 
Irlandais, Gallois, Argentins, Ton-
giens, Japonais, Géorgiens, Chi-
liens, tous se sont donné 
rendez-vous dans les rues de 
Nantes et dans notre antre pour 
faire la fête, partager les cultures 
et les pintes. 
L’effervescence des soirs de 
matchs, à Nantes ça nous 
connait. De la Beaujoire, à la H 
Arena, en passant par Mangin 
Beaulieu et la Trocardière, ou en-
core à Pascal Laporte et à la pati-
noire du Petit-Port, septembre 
annonce le retour dans les gra-
dins. Les arènes nantaises, cœur 
battant de la ville les soirs de 

matchs, sont prêtes à vibrer aux 
exploits de leurs protégés. 
Partout dans la métropole le 
nombre d’abonnés explose. L’en-
vie de se retrouver et de commu-
nier, parfois moins pour pour ce 
qu’il se passe sur le terrain que 
pour la beauté des animations 
déployées dans les tribunes. 
Côté sportif, nos clubs nantais ne 
manquent pas d’ambitions. Le 
HBCN, les Neptunes hand et vol-
ley, le NRMV et le Nantes Métro-
pole Futsal peuvent espérer voir 
tomber les cotillons sur leur 
parquet d’ici la fin mai. D’autres 
auront l’espoir d’accéder à la divi-
sion supérieure comme le Stade 
Nantais, le NBH et les Corsaires 
quand les Canaris essaieront de 
se maintenir dans l’élite du foot-
ball français. On se donne ren-
dez-vous dans 8 mois ! D’ici là, 
rendez-vous aux stades !  
 

MATTHIEU BELLÉE

DEMANDE DE STAGES 
Envoyez CV, lettre de motivation 
et tout document utile à l’atten-
tion de François-Xavier Lebert 
afxl@orange.fr

CARNET NOIR - Passionné de football, Robert Budzynski a vécu la 
vie dont il rêvait. D’abord joueur de classe international (11 sélections 
en Bleu et une participation à la Coupe du Monde 1966) et double 
champion de France avec les Canaris (1965 ; 1966). Puis visionnaire, 
en imaginant les contours du poste de Directeur Sportif. 
Son flair et sa compréhension du football “à la nantaise“ auront per-
mis au FCN de glaner 6 nouveaux titres de champion et 3 coupes de 
France. “Bud“ est notamment allé chercher les Sud-Américains Mar-
cos, Bargas et Burruchaga, les buteurs Halilhodzic, N’Doram et Mol-
dovan, et les jeunes Deschamps, Desailly, Amisse, et Bossis… 
Une légende du FC Nantes est partie le 17 juillet, à 83 ans, des suites 
d’une longue maladie. Avec son décès, c’est un pan de l’Histoire des 
Canaris qui s’envole. RIP “Bud.”
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4 FC NANTES

Si ce n’est pas l’amour fou entre 
les deux hommes, les deux gar-
diens nantais se respectent et 
cohabitent parfaitement à l'en-
traînement. 
 
 

13 août 2023, 1ère journée de 
Ligue 1. Après un choc avec 

Zakaria Aboukhlal qui marque, 
Alban Lafont reste au sol. Le gar-
dien nantais s’est fracturé une côte 
et souffre d’une contusion pulmo-
naire qui a engendré un pneumo-
thorax. Si l’idée de recruter un 
remplaçant a traversé l’esprit des 
décideurs nantais, c’est bien Rémy 
Descamps qui assure l'intérim. Ce 
sera le cas jusqu’à ce déplacement 
à Strasbourg (7ème journée), 
prévu le 8 octobre.  
 

DESCHAMPS GARDIEN 
AYANT EFFECTUÉ LE PLUS 

DE SAUVETAGES EN LIGUE 1 
 
Au cours de ces trois premiers 
matchs Rémy Descamps a 
confirmé qu’il était digne de la res-
ponsabilité qui lui a été confiée. En 
tête du classement des « sauve-
tages » effectués par un gardien 
de Ligue 1 (19), l’ancien portier de 
Charleroi s’est montré solide sur sa 

ligne, rassurant dans ses sorties 
aériennes et impérial en un contre 
un. 
Reste à travailler un jeu au pied dé-
faillant comme l’ont montré ses 
nombreuses relances en touche 
face à l’OM. L’habituel doublure a 
montré qu’il avait les épaules pour 
un poste de numéro 1. 
 

DESCAMPS EN FIN DE 
CONTRAT EN JUIN 2024 

 
Mais pour cela, il faudra patienter. 
Alban Lafont, 4e gardien français 
dans la hiérarchie de Didier Des-
champs reste indéboulonnable à 
son poste. Son contrat avec les Ca-
naris expirait initialement au mois 
de juin prochain, l’international 
français est désormais lié au FCN 
jusqu'en juin 2027. L’hypothèse 
que le gardien nantais au club de-
puis 2019 honore son contrat 
jusqu’à son terme est assez peu 
probable, lui qui pensait être plus 
sollicité cet été. Un départ à l’été 
prochain ouvrirait la porte à une 
promotion pour Rémy Des-
camps… À condition qu’il prolonge 
son contrat qui expire, lui aussi, en 
juin prochain. 
 

M.B.

DESCAMPS-LAFONT : 
ON REFAIT LE MATCH ?

DOUGLAS 
AUGUSTO, ÇA 

SENT LA (TRÈS) 
BONNE PIOCHE !

LIGUE 1 - UBER EATS
J01 - NANTES - TOULOUSE 1-2 

J02 - LILLE - NANTES 2-0 

J03 - NANTES - MONACO 3-3 

J04 - NANTES - MARSEILLE 1-1 
J05 - Clermont - Nantes 17/09 
J06 - Nantes - Lorient 23/09 
J07 - Rennes - Nantes 01/10 
J08 - Strasbourg - Nantes 08/10 
J09 - Nantes - Montpellier 22/10 
J10 - Lens - Nantes 29/10 
J11 - Nantes - Reims 05/11 
J12 - Metz - Nantes 12/11 
J13 - Nantes - Le Havre 26/11 
J14 - Nantes - Nice 03/12 
J15 - PSG - Nantes 10/12 
J16 - Nantes - Brest  17/12 
J17 - Lyon - Nantes  20/12 
J18 - Nantes - Clermont 14/01 
J19 - Reims - Nantes 28/01 
J20 - Nantes - Lens 04/02 
J21 - Toulouse - Nantes 11/02 
J22 - Nantes - PSG 18/02 
J23 - Lorient - Nantes 25/02 
J24 - Nantes - Metz 03/03 
J25 - Marseille - Nantes 10/03 
J26 - Nantes - Strasbourg 17/03 
J27 - Nice - Nantes  31/03 
J28 - Nantes - Lyon  07/04 
J29 - Le Havre - Nantes  14/04 
J30 - Nantes - Rennes  21/04 
J31 - Montpellier - Nantes 28/04 
J32 - Brest - Nantes  04/05 
J33 - Nantes - Lille  11/05 
J34 - Monaco - Nantes  18/05

Arrivé en provenance du PAOK (4e 
de la Ligue Grecque) pour 5 millions 
d’euros quelques jours avant l’ou-
verture du championnat, le Brési-
lien Douglas Augusto est déjà en 
train de s’imposer comme un titu-
laire indiscutable de l’entrejeu nan-
tais.  
 
 

Lille, Monaco, Marseille. 3 matchs 
au cours desquels Douglas Au-
gusto a déjà pu démontrer aux 

Nantais toute sa détermination, son 
volume de course et sa capacité à se 
projeter vers l’avant. L’adaptation aura 
été éclair. Au soir de la 4e journée, le 
milieu brésilien d’1m73 est déjà en 
tête de toutes les statistiques défen-
sives de son équipe. Tacles réussis (9), 
duels gagnés (16), ballons récupérés 
(11 contre Monaco)… Douglas Augusto 
combine à cette grinta, une capacité 

à répéter les courses et à couvrir une 
large zone du terrain comme face à 
l’OM ou l’ancien joueur du PAOK a 
parcouru 13 km. Tout ce qui était at-
tendu de Moussa Sissoko la saison 
dernière sans jamais rien en aperce-
voir.  
 

DÉJÀ EN TÊTE DES STATISTIQUES 
DÉFENSIVES DE SON ÉQUIPE 

 
Des qualités que Pierre Aristouy avait 
décelées après quelques entraîne-
ments en Jaune et Vert : « Je vois 
beaucoup de personnalité, il est 
agressif dans le bon sens du terme. 
C’est un joueur qui aime défendre, 
gratter des ballons. Il a un caractère 
qu’il lui faudra maîtriser mais c'est 
absolument nécessaire d'avoir ce 
type de joueur pour que, quand le 
bateau tangue, il ne chavire pas. » 
Attention tout de même à l’excès 

d’engagement qui aurait dû lui valoir 
un penalty face à Monaco et pu lui en 
valoir un autre face à l’OM. « Je suis un 
joueur très agressif, toujours proche 
de l’adversaire au marquage », 
confiait le joueur lors de sa présenta-
tion. 
Malgré toutes ces qualités, tout n’a 
pas été facile pour le milieu originaire 
de Rio de Janeiro à son arrivée en Eu-
rope : «  Ce n’est pas du tout le même 
jeu. Je dirais que j’ai mis un an et 
demi d’adaptation mais ensuite, tout 
s’est bien passé et j’en suis très 
content. » Après cette période déli-
cate, Douglas Augusto n’a jamais 
déçu… 
 

MATTHIEU BELLÉE
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Alors que l’on s’attendait à un mer-
cato assez calme pour permettre 
aux jeunes pousses nantaises de 
s'exprimer, le FC Nantes s’est fina-
lement montré très actif. Plus de 
deux tiers d’un 11 titulaire a débar-
qué à la Jonelière entre le 31 juillet 
et le 1er septembre.   
 
 

C’est un record depuis 4 sai-
sons au FC Nantes ! 8 
joueurs ont donc posé leurs 

valises à la Jonelière au cours du mer-
cato estival. Ronaël Pierre Gabriel, 
Jean-Kévin Duverne et Eray Cömert 
(prononcez Djemert) en défense, 
Adson, Douglas Augusto, Lamine 
Diack et Marquinhos, au milieu de ter-
rain, et enfin Mathis Abline en at-
taque. Plus tôt cet été le FC Nantes 
avait également levé l’option d’achat 
de Mostafa Mohamed, non sans 
d’âpres discussions à la Jonelière. 
 

UN RECORD D’ARRIVÉES 
DEPUIS LA SAISON 2019-2020 

 
Waldemar Kita avait habitué les sup-
porters nantais à beaucoup de mou-
vements avant les années Covid, il 
semblerait que tout soit effective-
ment revenu à la « normale ». 

Après les départs de Blas et Girotto, 
les deux tauliers de la saison précé-
dente, le FCN se devait de réagir sur le 
marché des transferts. De là à faire feu 
de tout bois dans les dernières se-
maines du mercato ? Alors que la sai-
son 2023-2024 ne compte que 34 
matchs, le FCN dispose au 2 septem-
bre de 30 joueurs (!) dans son effectif. 
C’est 6 joueurs de plus par rapport à 
la saison précédente qui a vu les Ca-
naris disputer 53 matchs toutes 
compétitions confondues. La gestion 
du groupe Jaune et Vert s’annonce 
délicate pour Pierre Aristouy. Ce sont, 
par exemple, pas moins de 10 milieux 
qui postulent pour 3 places. La saison 
va être longue pour certains pension-
naires de la Jonelière.  
Les recrutements de Lamine Diack, 
qui semble limité, et de Marquinhos 
(11 bouts de matchs de Championship 
avec Norwich la saison dernière), in-
terrogent. Le timing de ce mercato a 
également interpelé. Si le club, via son 
directeur général délégué Franck Kita 
ne se disait « pas pressé » de recruter, 
le 6 juillet, Pierre Aristouy semblait, 
avec le recul, d’un autre avis :                          
« Comme tous les entraîneurs, j’atten-
dais du renfort. Il est arrivé tard ! Il y a 
eu des premiers matchs avec un ef-
fectif qui n’est pas celui d’aujourd’hui. 

J’ai la sensation qu’on va pouvoir 
enfin bien travailler. » 
 

OÙ SONT LES JEUNES ? 
 
L’intégration des jeunes, objectif affi-
ché par l'entraîneur issu de la forma-
tion en début de saison, attendra. « 
On est dans un contexte où l’équipe 
est en crise de points. Il faut faire les 
choses intelligemment. Les jeunes 
sont là… Ils travaillent, ils progressent. 
J’espère que très vite, il y aura des 
eaux un peu plus calmes pour leur 
donner ce temps et cette visibilité », 
commentait le coach nantais avant 
Marseille. Deux d'entre eux ont filé en 
Ligue 2 dans le cadre d’un prêt. Stra-
tégie gagnante pour Lohann Doucet 
au Paris FC où il enchaîne les titulari-
sations et perspective intéressante 
pour Junior Diaz à Annecy qu’il a re-
joint en fin de mercato. La dernière  
ligne droite du marché estival aurait 
pu être fatale pour la pépite made in 
FCN, Bastien Meupiyou. Courtisé no-
tamment par Lens, Le FC Nantes a 
sauvé les meubles et convaincu le 
jeune Canari de rester… et avait ga-
ranti de le faire jouer face à l’OM, le 
dernier jour du mercato, par la voie de 
son président… 

MATTHIEU BELLÉE

LE RETOUR DE LA FIÈVRE ACHETEUSE
NANTESSPORT.FR

 
 
 
 

RECRUTEMENT : LES 
ÉTOILES DE LA RÉDAC
 
DOUGLAS AUGUSTO 
Futur taulier 
 
 
PIERRE-GABRIEL et DUVERNE 
Joueurs confirmés de Ligue 1 
 
 
CÖMERT 
Solide, intelligent, expérimenté, l’inter-
national suisse devrait faire l’affaire 
 
 
ADSON 
Usine à vidéos YouTube ou vrai bon coup ? 
 
 
ABLINE 
Clause de rachat du Stade Rennais (2 ME) 
et question sur son temps de jeu alors que 
Mostafa Mohamed flambe. 
 
 
DIACK et MARQUINHOS 
Sérieux doutes sur le niveau et l’adaptation



Après un exercice 2022-2023 haras-
sant, marqué par une blessure et 
des performances en dents de scie, 
Quentin Merlin espère retrouver 
l’insouciance qui le caractérisait 
lors de ses débuts en Jaune et Vert. 
Pour sa 3e saison dans la peau d’un 
titulaire, le Pornicais de 21 ans ne 
manque pas d’ambitions et espère 
finir cette saison dans la peau d’un 
joueur de l’équipe de France Olym-
pique pour Paris 2024. Un temps in-
certain de poursuivre l’aventure en 
Jaune et Vert, le numéro 29 des Ca-
naris réaffirme son attachement 
pour son « club de coeur », qu’il 
joue latéral gauche ou ailleurs. 
 
 

P endant tes premières sai-
sons, le coach Kombouaré 
te protégeait et refusait que 

tu donnes des interviews. 
Comment tu vois ça, avec le recul ? 
Je comprenais qu’il veuille me proté-
ger. Parfois ça me portait préjudice 
mais ça me permettait de rester focus 
sur mon football. On parlait de ce que 
je produisais sur le terrain et moins de 

ce que je disais, du coup. Mais j’aime 
donner des interviews. Je suis 
quelqu’un d’ouvert.  
 
Quand on regarde ton parcours on 
se dit qu’aujourd’hui tu es au centre 
du groupe professionnel, celui qui 

peut faire le lien entre les jeunes du 
centre et les plus anciens, en plus 
d’être le modèle à suivre… 
C’est valorisant. Je suis très fier de 
mon parcours mais ce n’est que le 
début. Tout le monde dans le groupe 
fait son maximum pour intégrer les 
jeunes. C’est vrai qu’ils me connais-
sent mieux. J’ai joué avec eux par le 
passé, ce qui a pu créer des affinités. 
Ils me parlent, me posent des ques-
tions. Dès que je peux je leur distille 
quelques conseils et j’essaie de les 
mettre à l’aise. Je suis passé par là 
aussi. J’ai retenu les conseils que l’on 
m’a donnés à l’époque et j’essaie de 
transmettre le flambeau. Ils sont en 
construction dans leur carrière de 
footballeur. On a tous un rôle à jouer. 
 
On te sent assez proche et 
complice sur le terrain avec Mos-
tafa Mohamed. C’est le cas en de-
hors également ? 
On s’entend très bien. J’arrive à le 
comprendre. J’essaie de parler anglais 
avec lui même si je suis perfectible 
(sourire). Ça me permet d’apprendre 
et de découvrir une nouvelle culture. 
J’aime bien sa manière de fonction-
ner et sa manière d’être. On rigole en-
semble. On se trouve facilement sur le 
terrain. Il a toujours été 
bien intégré malgré ce 
qu’on pouvait lire. C’est 
quelqu’un de timide et 
réservé, comme moi. Ça 
explique peut-être ce 
rapprochement. 
 
Paradoxalement, avec 
l’arrivée d’Aristouy, ton 
entraîneur en réserve, 
tu retrouves des réflexes et des ha-
bitudes d’entrainement que tu 
n’avais peut-être jamais connus en 
professionnel ? 
C’est différent. On bosse beaucoup 
plus fort. C’est plus poussé, plus in-
tense. Les entraînements étaient de 

bonne qualité mais on manquait un 
peu de fond physique. Le coach n’a 
pas changé sa méthode de travail de-
puis que l’ai connu en réserve. Il nous 
impose un rythme intense pour que 
tout devienne naturel pendant les 
matchs. Que ce soit les courses ou les 
circuits de passes.  
 
Tu es un de ses relais 
à l’entraînement ? 
Aujourd’hui, tout le monde a assimilé 
et s’est adapté à sa méthode. Mes co-
équipiers sont venus vers moi au mo-
ment de l’annonce de sa nomination 
pour prendre des renseignements. Ils 
me demandaient comment il était. Ils 
ont vite compris qu’il avait gardé la 
même ligne de conduite, la même 
identité qu’en réserve. Tout le monde 
adhère à sa méthode de travail, à sa 
personnalité, son caractère. Il vit pas-
sionnément les entraînements. Il dé-
teste la défaite ! C’est un compétiteur. 
Il veut mettre de l’intensité dans les 
séances et ça passe par énormément 
de présence vocale.  Sur le plan tech-
nique, tout le monde adhère et s’ins-
crit avec le coach à 100%…  
 
Tu comprends ces doutes 
rapides de la direction 
du club à son encontre ? 
Ça m’a un peu surpris de voir ça. Ce 
n’est pas moi le décideur. On va dire 
que l’on subit ça même si ça ne nous 
impacte pas vraiment sur le terrain. 
Dans le football ça peut aller vite dans 
les deux sens… Pas seulement pour 
les joueurs.  
 
C’est ta troisième saison au club, 
comment juges-tu ton évolution ? 
Je ne pensais pas que ça allait venir 
aussi vite. C’était un rêve ! J’étais ob-
nubilé par ma réussite dans mon club 
de cœur, le FC Nantes. Le plus dur, 
c’est de maintenir son niveau et de 
rester soi-même. Celui que tu étais à 
tes débuts. 
 
C’est ça, le plus difficile ? 
Oui c’est pour ça qu’il faut être bien 
entouré. Mes parents m’ont mis très 

tôt en garde par rapport à 
ça. C’est le plus dur pour 
les jeunes joueurs. On est 
extrêmement sollicités. 
J’ai connu ça lors de ma 
première saison alors que 
je venais de jouer seule-
ment 6 mois en Ligue 1 et 
quelques matchs en Es-
poir. Quelques clubs 
étaient déjà intéressés et 

c’est là que l’entourage est très impor-
tant. J’ai un agent qui me correspond. 
On s’entend bien. Il connaît mon 
fonctionnement avec mon père. Ce 
sont deux bons repères pour ma car-
rière. Il ne faut pas s’emballer et gar-
der la tête sur les épaules lorsque des 

6 FC NANTES

QUENTIN MERLIN 
“RETROUVER L’INSOUCIANCE”

INTERVIEW 
EXCLUSIVE

« ON S’ENTEND TRÈS 
BIEN, J’AIME BIEN SA 

MANIÈRE DE FONCTION-
NER ET SA MANIÈRE 
D’ÊTRE. ON RIGOLE 
ENSEMBLE. ON SE 

TROUVE FACILEMENT 
SUR LE TERRAIN. »
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offres tombent. Il faut faire très atten-
tion à son entourage. J’ai un cercle 
d’amis vraiment restreint et fiable. Ce 
n’est pas un sacrifice. Il faut savoir 
mettre des limites. J’ai une grande 
confiance en ma famille et en ma 
femme que je connais par coeur. J’ai 
vu des familles qui pouvaient se dé-
chirer.  
 
Ta première saison en Jaune et vert 
relève presque du conte de fée… 
Avec un peu de recul, quels mo-
ments te reviennent en mémoire ? 
Je retiens deux choses. La première, 
c’est la finale au Stade de France. J’en 
ai encore des frissons rien que d’évo-
quer ce souvenir. C’est inoubliable de 
vivre ça pour sa première saison. D’au-
tant plus avec mon club de cœur. Je 
n’avais jamais envisagé de gagner un 
trophée avec Nantes.  
 
D’autant plus que la période où tu 
étais au centre de formation ne cor-
respond pas vraiment aux plus 
belles années du club… 
Je n’ai pas connu le FCN en coupe 
d’Europe et encore moins soulever un 
trophée… C’est d’autant plus extraor-
dinaire de vivre ça après 6 mois en 
professionnel.  
 
Comment tu as vécu cette finale 
dans le plus grand stade français ? 
Quand je suis rentré sur la pelouse 

c’était beau mais dangereux ! Il fallait 
oublier cette beauté et partir à la 
guerre. Au coup de sifflet final, je vois 
tout le monde courir et je suis 
complètement perdu. Vraiment ! Je 
vois Pedro qui s’allonge et je fais la 
même chose. C’est là où je me rends 
compte que je viens de gagner un 
trophée. Au moment de me lever je 
vois mes parents et ma belle-mère en 
face de moi… C’est un moment spé-
cial. De voir que j’ai pu rendre fier mes 
parents et que je puisse être fier de 
mon parcours. Toute cette joie et tout 
ce bonheur que l’on donne à des per-
sonnes qui ont fait des sacrifices pour 
nous voir, c’est beau. 
 
Et l’autre moment que 
tu retiens ? 
C’est mon but à la Beau-
joire face au PSG. Je me 
souviens de mon nom 
scandé par le public. Je 
sais que j’ai mis un but 
mais je suis perdu. Les 6 premiers 
mois passés au FC Nantes, c’était l’in-
souciance. Je ne captais rien (sic). Je 
jouais, ce n'était pas mon poste. Je 
courais partout, parfois je dribblais 
alors qu’il ne fallait pas. J’étais telle-
ment dans l’insouciance et dans une 
certaine folie que ça passait. Contre 
Paris je tire sans viser (sourire)… C’est 
ça ou je perds le ballon. Je vois le bal-
lon partir en lucarne et je sais que les 

gens vont penser que c’est un but de 
fou. Il y avait tous les ingrédients : 
Paris, la lucarne, Neymar, Messi, 
MBappé… Je ne savais pas quoi faire 
pour célébrer… c’est Simon qui me dit 
: « vas-y saute ! ». Le plus dur c’était de 
se remettre dans le match. Ça restera 
gravé. 
 
Ton éclosion à ce poste de latéral 
gauche est assez improbable… 
A l'entraînement, pendant la trêve in-
ternationale, Charles Traoré était avec 
le Mali et il fallait quelqu’un pour 
compenser à ce poste. Ça a plu au 
coach Kombouaré. En tant que milieu 

de terrain, j’avais la vision 
du jeu et une facilité à sor-
tir le ballon. J’avais le “cof-
fre“ nécessaire pour le 
poste également. Je ne 
pensais pas rentrer latéral 
gauche au Parc. Personne 
ne savait que je jouerais là. 
Au moment de rentrer 

Messi me tape l’épaule… Je me suis dit 
: « soit il me dit bon match ou alors 
que je vais souffrir ».  
 
Qu’est ce que ça fait de devoir mar-
quer l’un des deux plus grands 
joueurs de l’histoire pour son pre-
mier match à un nouveau poste ? 
Je n’ai pas fait trop attention. J’étais 
tellement dans l’insouciance... C’est 
mon premier ballon qui me met en 

confiance pour le reste du match. J’ai 
joué de manière spontanée. 
 
La deuxième saison, marquée par 
une blessure aux adducteurs, a été 
plus compliquée à gérer… En NBA 
on parle de “Rookie Wall“ (éprouvé 
physiquement et mentalement)… 
J’ai vu sur twitter qu'entre décembre 
2021 et décembre 2022, j’avais joué 51 
matchs. J’étais en sélection espoir 
pendant l’été, ce qui ne m’a pas vrai-
ment permis de souffler pendant les 
vacances. J’avais l’impression de ne 
plus être le même sur le terrain. Je me 
suis seulement retrouvé lors de la pre-
mière période du match contre Lyon 
au retour de la Coupe du Monde… 5 
minutes après, ça a lâché au niveau 
des adducteurs. Ça a été une année 
compliquée. J’étais un peu émoussé. 
C’était dur aux entraînements.  
 
C’est dur d'enchaîner et 
de répondre aux attentes ? 
Oui, il y a ça aussi. Je me suis mis trop 
de pression. Pourtant il n’y avait pas 
lieu de s’en mettre. Forcément les 
supporters, les suiveurs, me voyaient 
comme un bon joueur en devenir du 
FC Nantes et j’ai suscité de l’espoir. Au 
sein du vestiaire, je n’étais plus un dé-
butant. J’avais joué 22 matchs en tant 
que titulaire. Plutôt un jeune joueur 
en passe de briguer une place de titu-
laire indiscutable. Un bon gars qui 
peut donner des conseils et avait son 
mot à dire. Je ne sais pas pourquoi je 
me suis mis une telle pression mais 
j’avais l’impression de ne pas me re-
trouver. J’avais toujours cette qualité 
de passe mais il me manquait cette 
fougue. Parfois, je rentre chez moi et 
je me remets ces matchs de ma pre-
mière saison. Je faisais des choses que 
je ne fais plus. Je me demande pour-
quoi ? Je me pose des questions.  
 
C’est cette insouciance 
qu’il te manque aujourd’hui ? 
Oui je vois ça sur mes premiers mois. 
J’étais fou lors de cette première sai-
son. Je tentais des choses sur le ter-
rain à se demander si ça tournait rond 
(sourire). Les supporters se disaient :          
« il est malade ! ».  

“ PARFOIS, JE RENTRE 
CHEZ MOI ET JE ME RE-
METS CES MATCHS DE 

MA PREMIÈRE SAISON. JE 
FAISAIS DES CHOSES 
QUE JE NE FAIS PLUS.”



Le public te garde cette sympathie. 
Tu fais partie des chouchous… 
Je suis l’enfant du club. Je suis issu de 
la région. Je suis resté une personne 
simple dans la lignée des valeurs que 
mes parents m’ont inculquées. Je suis 
resté moi-même. C’est ça que les sup-
porters aiment. J’essaie de leur accor-
der du temps quand ils viennent me 
parler. Je reste ouvert. Eux nous don-
nent beaucoup, c’est normal qu’on 
leur rende d’une façon ou d’une autre.  
 
C’est dur de garder les pieds 
sur terre dans le football ? 
En débarquant dans ce monde, je ne 
connaissais pas tout ça. Par exemple, 
c'est mon père qui gère toutes les 
questions liées à l’argent. Je découvre 
toujours des choses aujourd’hui. Il 
faut apprendre à rester simple. Rester 
celui que ses proches aiment et celui 
que toi tu aimes être. C’est important 
de s’aimer soi-même. Après le match 
de Monaco, j’ai passé le weekend à 
Pornic avec ma femme. On s’est bala-
dés sur le port et on a discuté avec 
des passants pendant une demi-
heure. Que ce soit pour des photos ou 
discuter, j’adore ces rencontres im-
promptues. Quand je suis à Pornic, ils 
sont un peu surpris de me voir man-
ger une glace sur le port ou aller pren-
dre un verre avec des amis. Je suis né 
ici. Pour moi, il n’y a rien de plus nor-
mal. Je profite de ma vie tout en res-
tant professionnel. 
 
Tu as déjà tout connu au club en 
deux ans… Le meilleur comme le 
pire. Un apprentissage express ? 
C’est ça. Les deux saisons que j’ai pas-
sées à Nantes, avec un peu de recul, 
c’est un condensé d’une carrière. J’ai 
connu une première saison où tout 
était beau, tout était rose. La folie. Une 
deuxième saison où ça plonge un 
peu. Pas au top. En commençant par 
moi. Mais c’était aussi le cas pour 
l’équipe, le club, et les résultats ne sui-
vaient pas. De 9e, la première saison, 
à 17e, la saison dernière. L’opposé total. 
Comme j’étais blessé pendant la 
deuxième partie de saison, j’ai essayé 
de regarder comment les gars vi-
vaient ça. Je leur demandais des 

conseils sur comment se comporter 
quand on traverse une telle épreuve. 
Ça doit me servir pour l’année à venir 
qui doit être celle de la confirmation.  
 
On sent que tu t’épanouis 
au poste de latéral gauche ? 
C’est la réalité ! J’ai lu qu’après deux 
journées de Ligue 1, je me serais invité 
dans le bureau du coach et que j’au-
rais demandé à jouer à ce poste. Ce 
n’est pas comme ça que 
ça se passe. C’est le fruit 
d’une discussion avec 
Pierre Aristouy. Bien sûr 
je lui ai dit que ça faisait 
deux ans que je jouais à 
ce poste de latéral. Mais 
en réserve, avec lui, j’ai 
toujours joué au poste 
d’ailier gauche ou dans 
l’axe du milieu. Je lui ai dit mot pour  
mot : « Je vous fais confiance. Quel 
que soit le poste où vous me ferez 
jouer, je me donnerai à 100%. Même 
sur le banc je ne serai pas un pro-
blème pour l’équipe. C’est à vous de 
voir où je peux être le plus utile sur le 
terrain ».   
 
Avec les Espoirs, les Jeux de Paris 
2024 ne peuvent te laisser insen-
sible… Et c’est plutôt à gauche que 
tu as une carte à jouer… 
Je ne vais pas vous mentir. C’est une 

question que je me suis posée une 
centaine de fois dans ma tête. Forcé-
ment, les JO, c’est quelque chose que 
tout le monde veut faire. Je sais que si 
je ne joue pas à ce poste de latéral 
gauche, ça risque d’être compliqué. 
La concurrence est plus forte aux 
postes d’ailier gauche ou meneur de 
jeu. C’est le coach qui décide. Encore 
une fois, je jouerai là où le coach le dé-
cide. Je ne vais pas tricher ou changer 

d’avis sur lui. On s’appré-
cie énormément et on 
peut se parler librement. 
En aucun cas je ne me se-
rais permis de poser un 
ultimatum. 
 
As-tu des modèles à ce 
poste? Caio Henrique de 
Monaco, peut avoir des 

qualités similaires… 
Je regarde énormément de matchs 
et j’analyse les performances des laté-
raux. Je connais bien Caio Henrique 
parce que c’est un joueur que le 
coach Kombouaré aimait beaucoup. 
Il me parlait souvent de lui. C’est un 
top joueur. Il apporte beaucoup offen-
sivement. Il fait des « stats ». C’est im-
portant de nos jours pour un latéral. 
J’aime bien Jordi Alba (FC Barcelone), 
gaucher, fin techniquement. Même 
s’il est plus tonique que moi, c’est un 
joueur que j’apprécie. Je suis en 

contact avec Jérémy Morel, qui a le 
même agent. Il me fait des retours 
vidéo sur le positionnement, les anti-
cipations. Avoir une expertise d’un 
spécialiste du poste, c’est important.  
 
Thierry Henry a récemment été in-
tronisé à la tête des Bleuets. Que 
représente-t-il pour toi ? 
C’est une légende du football mon-
dial. D’avoir un coach avec cette aura 
et ce vécu, ça va me permettre d’ap-
prendre encore. De par sa personna-
lité, son caractère, ce qu’il représente 
pour le football français et pour 
l’Équipe de France, ça te donne envie 
de te donner à 100% pour atteindre 
les objectifs fixés par la Fédération.  
 
Tu n’as pas connu ses grandes an-
nées de footballeur en équipe de 
France ou à Arsenal… 
J’ai pu regarder des matchs de son 
époque barcelonaise mais je n’ai plus 
trop de souvenirs (8 ans à l’époque, 
ndlr). J’ai vu des vidéos sur Youtube 
évidemment.  
 
Quel message tu voudrais 
lui faire passer ? 
Quoi qu’il arrive je me donnerai à 
100% pour faire partie de cette sélec-
tion pour les JO.  
 
On a l’impression que tu corres-
ponds à ces valeurs qu’il répète à 
l’envi. Ça pourrait matcher ! 
J’espère (rires).  
 
Ton avenir à Nantes a longtemps 
posé question cet été. Tu t’es posé 
des questions aussi par rapport à 
l'objectif des Jeux Olympiques ? 
Il faut garder la tête sur les épaules. Il 
y a des étapes à ne pas griller. Ma 
deuxième saison a été marquée par 
une grosse blessure et j’ai encore des 
choses à apprendre ici à Nantes. Bien 
sûr, les JO trottent dans ma tête et tu 
peux être amené à te poser des ques-
tions. Mais je suis vite revenu à la rai-
son. Je me projette sur cette nouvelle 
saison avec le FC Nantes.  
 

PROPOS RECUEILLIS PAR 
MATTHIEU BELLÉE
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“ FORCÉMENT, LES JO, 
C’EST QUELQUE CHOSE 

QUE TOUT LE MONDE 
VEUT FAIRE. JE SAIS QUE 
SI JE NE JOUE PAS À CE 

POSTE DE LATÉRAL 
GAUCHE, ÇA RISQUE 
D’ÊTRE COMPLIQUÉ.”





Pépite, joueur à suivre, futur très 
grand : les mots pour décrire la re-
crue nantaise ne manquent pas. 
L’arrière droit Julien Bos a complè-
tement explosé la saison passée. Et 
ce n’est que le début ! 
 
 

O n retrouve au plus haut ni-
veau français de nom-
breuses filiations dans le 

handball et c’est votre cas, votre 
père Patrick ayant été le gardien de 
but des Girondins et figure d’un 
handball bordelais au sommet dans 
les années 90… 
… Mais ce n’est pas pour autant que 
j’ai commencé par le hand, cela n’a 
pas été une évidence ! J’ai commencé 
par le football et le tennis. Et quand 
j’ai finalement choisi le hand, hors de 
question d’aller dans les cages (rires). 
Forcément oui, j’étais tout le temps 
sur les terrains, ballon dans les mains. 
Mais j’ai besoin de faire jouer les 
autres, de courir.  
Mon frère Clément, est également 
joueur et le hasard a fait qu’il a signé 
en Nationale 1 à Rezé ! C’est chouette 
pour mes parents : non seulement 
Nantes est plus près que Montpellier 
et en plus, ils vont pouvoir mutualiser 
en venant nous voir (sourire). 
 

« J’AVAIS BESOIN DE CHANGEMENT » 
 
L’idée de vous lancer dans une car-
rière pro n’est apparue qu’après ? 
Totalement. Cela a été progressif. Je 
n’ai jamais forcé le processus, cela a 
tours été guidé par la passion. J’ai 
commencé à 10 ans, puis ce sont en-
chaînés le pôle et le centre de forma-
tion du MHB. C’est vraiment là-bas 
que l’idée a commencé à germer et 
cela s’est fait naturellement. Quand tu 
découvres ce monde, les équipes de 
France jeunes (ndlr : champion d'Eu-
rope jeunes 2016, champion du 
monde jeunes 2017, champion du 
monde junior 2019) « Ouais, pourquoi 
pas ? » Et après c’est allé vite, puisque 
je signais pro un an après mon arrivée 
à Montpellier. 
 
Amener les solutions, jouer et faire 
jouer semble être votre mission fa-
vorite. De quoi avoir fait pencher la 
balance entre le poste d’ailier et 
celui d’arrière ?  
Cette question résume tout mon 
parcours ! Cela n’a jamais été ma vo-
lonté d’évoluer à l’aile mais sur la base 
arrière, bien décidé à ne pas attendre 
et juste être à la finition. Mais partout 
où je passais, depuis le pôle jusqu’à 
l’équipe pro au MHB, on voulait me 
faire jouer à l’aile ! Cela a été une re-
quête perpétuelle. En signant à 
Nantes, ma volonté était d’être re-
cruté en tant qu’arrière. C’est le poste 
où je me sens le mieux, où je 
m’amuse le plus. En revanche, j’avoue 
beaucoup aimer jouer demi-centre si 
besoin (rire) ! Mais blague à part, je 
peux en effet dépanner en cas de 
blessure à l’aile ou demi. 
 
Nouveau cadre, nouveau chal-

lenge… : le changement s’inscrit 
toutefois dans une continuité… 
Je ne voulais pas m’angoisser sur 
cette question. Même si oui, évidem-
ment, c’est un peu stressant après 
sept années montpelliéraines de re-
partir sur complètement autre chose. 
Mais parfois, il faut le faire pour évo-
luer, non ? J’avais besoin de change-
ment. De vie, d’entraîneur. Je suis 
vraiment super heureux d’être ici, 
l’adaptation s’est très bien passée. Et 
puis le club à de grandes ambitions. 
Les objectifs pour cette saison ? C’est 
évident : gagner tout ce que l’on peut. 
Cela ne met pas de pression de le dire, 
cela doit justement être un moteur. 
Viser le titre est un discours que j’ai 
toujours eu l’habitude d’entendre au 
MHB. Alors ce n’est pas cela qui va me 
faire peur. 
 
Une saison pour grandir en club et 
à désormais un an des JO de Paris, 
de s’inscrire un peu plus dans les 
plans de Guillaume Gille en équipe 
de France ?  
J’ai toujours eu cette tendance à me 
laisser porter, à vivre le moment. Je ne 
me fais pas de nœuds au cerveau 
concernant l’équipe de France. Cela 
reste un objectif secondaire, il y a 
tellement de joueurs devant moi. J’ai 
eu la chance d’entrer dans le groupe, 
j’y ai appris beaucoup de choses. Evi-
demment que des Jeux en France, 
j’aurais envie d’y participer. Mais là, j’ai 
surtout un nouvel environnement à 
gérer dans un club aux très fortes am-
bitions. On verra après ce qui se 
passe…  
 

RECUEILLI PAR GAËLLE LOUIS
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LIQUI MOLY 
STARLIGUE

J01 - St-Raphaël - HBCN 09/09 
J02 - HBCN - Cesson-Rennes 16/09 
J03 - Toulouse - HBCN 22/09 
J04 - HBCN - Limoges 30/09 
J05 - PSG - HBCN 08/10 
J06 - HBCN - Ivry 13/10 
J07 - Chambéry - HBCN 20/10 
J08 - HBCN - Dunkerque 27/10 
J09 - HBCN - Chartres 10/11 
J10 - Nîmes - HBCN 17/11 
J11 - HBCN - Saran 24/11 
J12 - Dijon - HBCN 01/12 
J13 - Créteil - HBCN 08/12 
J14 - HBCN - Aix 15/12 
J15 - HBCN - Montpellier 20/12 
J16 - Dunkerque - HBCN 09/02 
J17 - HBCN - St-Raphaël 16/02 
J18 - Chartres - HBCN 23/02 
J19 - HBCN - Dijon 01/03 
J20 - Cesson-Rennes - HBCN 08/03 
J21 - HBCN - Toulouse 22/03 
J22 - Aix - HBCN 29/03 
J23 - HBCN - PSG 05/04 
J24 - HBCN - Créteil 12/04 
J25 - Saran - HBCN 16/04 
J26 - Limoges - HBCN 26/04 
J27 - HBCN - Chambéry 03/05 
J28 - Montpellier - HBCN 17/05 
J29 - Ivry - HBCN 24/05 
J30 - HBCN - Nîmes 31/05 

JULIEN BOS 
“VISER LE 

TITRE NE ME 
FAIT PAS PEUR”
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Avec un effectif fortement rema-
nié, quatre entrées au centre de 
formation et un rajeunissement 
nécessaire, c’est surtout avec un 
groupe élargi que le responsable 
Pierre Le Meur attaque sa saison 
de Nationale 1.  
 

Quatrième de la poule B 
dans laquelle quatre des-
centes étaient au pro-

gramme… Afin de gagner en 
sérénité et renaître dans ce cham-
pionnat des plus compliqué et in-
décis qu’est la Nationale 1, le constat 
pour Pierre Le Meur a été évident : 
il fallait durant cet intermède estival 
2023 constituer un groupe plus 
dense, histoire de ne pas se heurter 
aux mêmes difficultés. « Je suis fier 
de leur travail car au final, on s’en 
sort plus que bien, sourit le techni-
cien nantais. Maintenant, c’est le 
propre de tout centre de formation, 
on perd de nombreux éléments qui 
étaient en fin de cycle. Les voir partir 
s’aguerrir et gagner du temps de 
jeu avec, je l’espère, les bons outils, 
est une satisfaction mais derrière, 

on se doit de reconstruire (sourire). » 
 

LE RETOUR DE LOUIS ROCHE 
 
Outre les quatre recrues pour le cen-
tre de formation -  Edgar Gohier, Eloi 
Gnanhouan, Mathys Lobgeois sans 
oublier le pur produit nantais Jules 
Bériaud - Pierre Le Meur a souhaité 
l’intégration de plusieurs jeunes for-

més au club issus de l’équipe -18 de 
l’association, « mais également avoir 
un profil supplémentaire, que je 
souhaitais vraiment, à savoir Louis 
Roche. Il va apporter au quotidien le 
modèle de ce qu’exige un parcours 
professionnel et sera une voix pré-
cieuse sur le terrain. Il est celui qu’il 
fallait pour compléter le puzzle. » 
Le pivot aujourd’hui trentenaire, 

passé après ses années nantaises 
par Bordeaux, Chartres (deux mon-
tées en D1) et Istres, revient au port 
dans la sérénité après une dernière 
expérience douloureuse à Vénis-
sieux (disparition de l’équipe pour 
raisons financières). « Le H m’a, dans 
mon parcours, toujours ouvert les 
bras. La preuve une fois de plus au-
jourd’hui… »

NANTESSPORT.FR

C’est une semaine de reprise inat-
tendue qu’ont vécu les hommes 
de Grégory Cojean avec un tour de 
Coupe de France avorté et un Tro-
phée des Champions manqué. 
Une petite douche froide, certes, 
mais qui pourrait avoir des béné-
fices futurs. 
 

Un prêté pour un rendu. Battus 
l’an passé à Poitiers par ce 

même HBC Nantes (37-33) lors du 
Trophée des Champions, les Pari-
siens ont récupéré leur « bien » -  le 
5e à leur actif - lors du premier ren-
dez-vous officiell de la saison à la 
Breizh Arena (35-25). Un match rapi-
dement subi par Valero et les siens, 
avouant sans filtre que ce H « n’était 
pas dedans et ce dès le début. C’est 
un jour où rien n’allait, concédait 

après coup le capitaine nantais. On 
n’a pas bien joué, on n’a pas bien 
défendu. »  En somme pour les Vio-
lets, un soir où «  rien n’allait », res-
tant très longtemps bloqués à 5 
longueurs du PSG, bien qu’entrete-
nant un mince espoir avec un -3 à la 
pause. Très, trop mince. Puis le por-
tier du PSG Jannick Green, hermé-
tique dans sa cage, douchait tout 
espoir de revenir.   
Une défaite en Trophée des Cham-
pions contre un titre, à l’inverse de 
2022-23 ? Le H signe de suite... Et si 
les hommes de Grégory Cojean 
abandonnent ce trophée acquis à 
deux reprises (2017 et 2022), ils 
avaient quelques jours auparavant à 
lancer le projet reconquête de cette 
Coupe de France brillamment sou-
levée à  Bercy en juin, avec un pre-

mier tour à Villeurbanne (ProLigue). 
A défaut de jouer, Demouge et ses 
coéquipiers ont eu droit à 15h de tra-
jet aller-retour pour un sketch dont 
ils se seraient bien passés… Pour un 
autocollant de sponsor mal enlevé à 
quelques heures du match, laissant 
colle puis surplus d’eau sur le 
parquet à une heure du coup d’en-
voi, le H n’a pu se mettre en jambes. 
Un paramètre non négligeable, 
même s’il n’est pas une excuse.  
Une semaine qui, c’est à souhaiter, 
aura le mérite de nourrir envie et 
concentration afin de lancer le 
championnat dans un mois de sep-
tembre test avec 2 déplacements 
piège à Saint-Raphaël et Toulouse. 
Et patienter afin de savoir si leur 
match de coupe sera à rejouer ou 
donné gagnant. 

JEUNES / UNE RÉSERVE PLUS DENSE

ACTU / FAUX DÉPARTS MAIS VRAIS ESPOIRS
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Toujours attentifs aux aspirations 
de partenaires qu’ils impliquent 
complètement dans l’histoire d’une 
saison, faisant d’eux de véritables 
collaborateurs de leur réussite, le 
président nantais Gaël Pelletier et 
tout son club nourrissent depuis 
des années une philosophie du 
partenariat qui séduit, portant haut 
les couleurs et valeurs du “H”. 
 
 

Vibrez et vivez avec le HBC 
Nantes et son peuple violet ! 
Des soirs de match, mais éga-

lement des soirées partenaires via des 
clubs entreprises en dehors de la H 
Arena : le handball nantais vous ouvre 
grand les portes de ses ambitions et 
sa passion. En organisant des dépla-
cements lors des grands événements 
et amenant ses partenaires à décou-
vrir d’autres entreprises qui partagent 

des valeurs communes, l’équipe 
commerciale du H crée et entretient 
ce réseau business par l’humain. Avec 
environ 250 entreprises partenaires, 
les échanges et les découvertes sont 

riches et animées autour de la ques-
tion du hand et de la vie d’entreprise, 
toujours étroitement liées. 
L’accompagnement et la proximité : 
telles sont les bases, selon Rock Feliho 

qui a connu ces connexions privilé-
giées auprès des partenaires en tant 
que joueur et désormais en qualité 
d’ambassadeur - Directeur Dévelop-
pement et Marketing du HBC Nantes. 
« C’est un élément clé ! À partir du 
moment où tu signes au HBC 
Nantes, tu te dois d’adhérer à ce fonc-
tionnement. Les partenaires repré-
sentent une majeure partie du 
budget du club, c’est notre business 
modèle. Ce sont eux qui font notre 
économie. Donc l’engagement que 
nous devons leur démontrer doit être 
à la hauteur. Cela ne se joue pas que 
sur le terrain, que ce soit avec notre 
public ou nos partenaires, ils en ont 
conscience. Et voir nos partenaires se 
trouver des points commun et réali-
ser du business ensemble, c’est ce qui 
nous anime. » Avec une fidélisation 
atteignant le taux record de 95% et 
des entreprises présentes à leurs 
côtés depuis de très nombreuses an-
nées, à l’image de l’historique Adeclim 
qui a connu toute la montée en puis-
sance du club de la Cité des ducs. 
Accueillis dans cette H Arena complè-
tement réinventée avec ses salons VIP 
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À l’aube d’une septième 
saison aux côtés des 
Violets, Jean Verneyre 
(Directeur général et 
Président du Directoire 
d’Abalone France)  ap-
précie la relation étroite 
qui s’est naturellement 
créée entre son entre-
prise et le club nantais. 
 
 

S’il n’avait qu’un ré-
sumé à faire sur les 

raisons de l’investisse-
ment d’Abalone auprès 
du HBC Nantes, la ré-
ponse tiendrait dans cette phrase : 
« Nous sommes dans un métier de 
services pour les hommes mis en 
place par des hommes. » Jean Ver-
neyre, directeur France des 
agences d’emploi Abalone, ne s’y 
est pas trompé. Car selon lui le mot 
“partenaire” n’a rien de galvaudé, 
englobant le partage, l’accompa-
gnement et les échanges. « Devenir 
partenaire au “H” ce n’est pas être 
un simple mécène. On vit pleine-
ment la saison, on s’imprègne de 
l’ambiance, on crée des relations 
qui dépassent le simple cadre d’un 
résultat sportif. Cela s’inscrit 
complètement, dans notre façon 

de voir les choses, au même niveau 
qu’être désormais partenaire titre 
du Marathon de Nantes. Le dépas-
sement de soi, les valeurs d’enga-
gement total : c’est notre 
philosophie d’entreprise et de vie. » 
 

« L’HISTOIRE SPORTIVE COMME 
HUMAINE EST VRAIMENT BELLE » 

 
Arrivé dans la Cité des ducs il y a 
maintenant six ans, Jean Verneyre 
avait eu l’occasion de connaître une 
première année exceptionnelle, se 
terminant avec un historique Final 
Four de Ligue des Champions, à 
Cologne. « Cette communion in-
croyable avec le public, entre les 

partenaires… Ça a été 
un vrai beau moment. 
Pour moi qui ai été 
élevé dans la pure tra-
dition de l’A.S. St-
Etienne, cela a une 
vraie valeur. J’étais de 
ceux qui ont vécu plein 
de belles choses à tra-
vers le sport, mais je 
dois avouer que 1976 et 
la coupe d’Europe, voir 
la ville de Saint-
Étienne tout en vert, 
c’est inimaginable 
pour beaucoup au-
jourd’hui ! » 

Un ADN football, donc, mais un 
cœur qui bat aujourd’hui égale-
ment pour la petite balle pégueuse 
grâce au “H” et à cette découverte 
du handball lors de son arrivée à 
Nantes et la prise de la direction 
d’Abalone. « Tout a été très naturel 
rapidement avec le HBC Nantes 
car nous sommes dans un partage 
de valeurs évidentes. On prend 
beaucoup de plaisir à venir à la 
salle mais également à accueillir 
des rendez-vous business en nos 
murs. L’histoire sportive comme 
humaine est vraiment belle et nous 
avons évidemment envie que cela 
dure. » 

JEAN VERNEYRE (ABALONE FRANCE) 
“UN PARTAGE DE VALEURS ÉVIDENTES”

AVEC LE H, LE 
PARTENARIAT 

PREND UNE 
NOUVELLE 
DIMENSION

UNE SAISON EN CHIFFRES
ENVIRON PLUS DE 250 
ENTREPRISES PARTENAIRES 
 
1.000 CONVIVES DANS 
LES SALONS SOIRS DE MATCH 
 
DES RENDEZ-VOUS UNIQUES AU XXL 
AVEC JUSQU’À 2.000 CONVIVES 
 
JUSQU’À 5 SALONS DISPONIBLES 
 
ENTRE 15 ET 25 MATCHS À L’ANNÉE 
 
6 ÉVÈNEMENTS HORS MATCH 
 
1 TRAITEUR D’EXCEPTION : 
RUFFAULT TRAITEUR



pensés pour le meilleur confort pos-
sible, les partenaires du club nantais 
se voient proposer « des choses qui 
leur ressemblent. Notre objectif est et 
restera que l’identification au club 
soit forte, réelle. Comme ce que l’on 
construit avec eux, convient Rock Fé-
liho. J’ai un souvenir très fort : en tant 
que joueur, après les défaites à domi-

cile, j’avais du mal à ne pas être 
énervé. Et quand j’allais au VIP, je 
voyais des gens heureux, nous 
communicant plein de positif. C’est là 
que tu relativises et que tu remercies 
de recevoir ce soutien, ces bonnes 
ondes. » Outre de grands moments 
de sport et d’interactions humaines 
fortes, s’engager en tant que parte-
naire auprès d’une entité sportive va 
de pair avec la recherche de visibilité. 
« Ce n’est pas manquer d’humilité de 
le dire, mais on sait aujourd’hui quelle 
aura a le club, ce que l’on représente 
et ce que l’on peut proposer. Non seu-
lement nous avons un ancrage terri-
torial important, mais cela va bien 
au-delà. On a vu à chaque fois les 
yeux qui brillaient, que ce soit pour le 
Final Four à Cologne ou pour les fi-
nales de Coupe de France. » Et avec 
plus de 150.000 spectateurs à l’année, 
la H Arena est l’endroit idéal pour tou-
cher, à tous les sens du terme, un 
maximum de personnes. 

13

 

La H Arena est “ the place to be”, 
le lieu incontournable pour les 

entreprises de la région ! Le HBC 
Nantes constitue pour ces der-
nières un véritable vecteur de rela-
tions publiques, permettant 
d’entretenir business et notoriété à 
travers le prisme puissant du sport 
de très haut niveau. 
Car, avec singularité, être parte-
naire au « H » c’est être associé aux 
valeurs du club, à son image 
connue et reconnue territoriale-
ment mais aussi en France et en 
Europe. 
Avec, au cœur de son activité et 
durant les matches une ambiance 

et un niveau de jeu exception-

nels,  la convivialité des sa-
lons VIP, le business à travers 
l’humain, la proximité constante 
du staff comme des joueurs. 
 

SALONS 
D’HOSPITALITÉS : 

- Salon Neodif : 400m² (350 pers.) 
- Salon 1953 : 700m² (600 pers.) 
- Salon Prestige : 250m²  (150 pers.) 
- H Experience : salon immersif 
- Salon privé : formule sur mesure 
 
Des salons sont également dispo-
nibles à l’année pour vos sémi-
naires entreprises !  
 

OFFRES 
DE VISIBILITÉ : 

Parrains de matchs - Stickers ter-
rains - LED - Ecrans géants…

NANTESSPORT.FR

LES OFFRES



Attendues, évidemment. Prêtes à 
relever le défi ? Ce qui est certain, 
c’est que leur coach Helle Thomsen, 
aborde cet exercice 2023-2024 avec 
l’impérative mission de faire preuve 
de la régularité leur ayant tant 
manqué lors de la saison passée. 
 
 

Elle affiche un sourire apaisé, 
détendu, la petite étincelle 
s’allumant dans les yeux 

lorsqu’est évoquée la reprise de la 
compétition. « Depuis le 15 juillet, 
même si cela passe relativement vite 
et que l’on a vécu de super moments, 
nous sommes là pour cela : jouer, 
avec de l’enjeu, rappelle la coach da-
noise Helle Thomsen. Les objectifs de 
travail que nous nous étions fixés ont 
été atteints durant la prépa. » Le bilan 
des dix jours hongrois, en particulier, 
ne peut être que bon et prometteur, 
à l’image de ce dernier match contre 
Györ, une très bonne mesure étalon, 
même si la coach a beaucoup fait 
tourner. « On est évidemment encore 
en phase de rodage mais on détient 
une base qui nous permet de nous 

projeter et d’aller plus vite. Reste dés-
ormais à continuer d’avancer sur 
cette pente ascendante. » 
 

« J’AIME QUE L’ON 
SOIT CHALLENGÉ » 

 
Car les Neptunes ont abordé cette re-
prise 2023 avec un tigre dans le mo-
teur… Et rugir sera d’ailleurs leur 
unique option pour espérer relever le 
défi des ambitions d’un club qui, 
rappelons-le, avait déposé un dossier 
en vue d’une potentielle intégration à 
la Ligue des Champions. Une volonté 
à désormais court terme dont ne se 
cachent pas ses dirigeants, une ambi-
tion parfaitement intégrée par Helle 
Thomsen. « J’aime que l’on soit chal-
lengé, que le club ait des ambitions 
fortes et qu’elles reflètent ce que les 
autres clubs peuvent penser de nous 
(sourire). Reste qu’il nous faut ap-
prendre de nos lacunes durant notre 
parcours la saison dernière, sans res-
ter bloquées dans le passé. Avant 
même de pouvoir espérer une place 
ou d’évoquer tel ou tel objectif, il va 

falloir se prouver sur le terrain que 
nous sommes capables de tenir 
notre jeu. Pour moi, le constat est 
simple : nous avons montré trop de 
failles permettant à nos adversaires 
de savoir qu’à un moment donné, ils 
seraient en capacité de renverser le 
cours du match. La stabilité émotion-
nelle sera l’une des clés essentielles. 
Personne ne veut revivre l’épisode 
Dortmund (9 buts d’avance acquis à 
Mangin face aux Allemandes, suivie 
d’une défaite de 10 longueurs outre-
Rhin et une éliminations aux portes 
du Final Four)…» 
 

L’EX-MESSINE TAMARA HORACEK 
« HONORÉE D’ÊTRE LA 

NOUVELLE CAPITAINE » 
 
Travailler, optimiser le recrutement de 
qualité effectué afin « d’être en capa-
cité d’écrire une nouvelle histoire. Si 
on veut s’effacer de la tête certaines 
déceptions, il fallait changer des 
choses, explique la technicienne da-
noise. Je suis très heureuse de l’adap-
tation des recrues et les filles déjà 

14 NEPTUNES HAND NANTESSPORT.FR

Avec le départ de piliers comme 
la capitaine Valette, ou encore 
Boudekhane ou Mathon, cette 
saison était déjà clairement an-
noncée par Loreta Ivanauskas 
comme celle du  renouvellement. 
 
 

Adieu les derbies bretons, bon-
jour les ambiances Sud-Ouest. 

Equipes bretonnes et normandes 
disparaissent en effet des tablettes 
des Mini-Neptunes pour cet exer-
cice avec une poule 1 qui proposera 
un autre panorama. 
Le public de Mangin retrouvera 
quelques repères sous le maillot 
rose Nolwen Verton, Ylana Richard 
et Lauryn Cossou poursuivant leur 
cursus – mais nombreux sont les 
départs dans l’équipe de Loreta Iva-
nauskas. 
Côte recrues, Lola Boiteux (ES Be-
sançon HB) - élue meilleure gar-

dienne des interpôles – débarque 
dans l’Ouest avec un ambitieux 
double projet hand et études (inté-
gration à Audencia). 
Sur la base arrière, Laly Coutte  
(Narbonne HB et Pôle Espoir d'Oc-
citanie) et Sarah Hernandez (centre 
de formation de l'OGC Nice HB) 
amèneront leur fraîcheur pour ser-
vir la pivot Imen Chagh (Octeville-
sur-Mer, NF1), tandis que les ailes 
garderont leur identité puisque la 
locale Mélina Michaud (ailière 
gauche et résidente du pôle espoir 
Pays de la Loire), déjà présente au 
sein du groupe de NF1, intègre le 
centre de formation. 
A droite, la patience sera de mise 
pour découvrir Laly Hervé (ALS 
Plouagat HB , ailière droite). En 
pleine réathlétisation après sa bles-
sure, elle devrait pouvoir prendre 
part aux matches de seconde 
partie de championnat.

LES NEPTUNES ATTENDUES 
AU(X) TOURNANT(S)

LIGUE BUTAGAZ 

ENERGIE

J01 - ACHENHEIM - NEPTUNES 34-41 

J02 - NEPTUNES - PLAN-DE-C. 38-24 

J03 - Toulon - Neptunes 08/09 

J04 - Neptunes – Brest 13/09  

J05 - Dijon - Neptunes 27/09  

J06 - Neptunes - Stella St-Maur 04/10 

J07 - Neptunes - Metz 07/10 

J08 - Paris 92 - Neptunes 22/10 

J09 - Neptunes - Besançon 01/11 

J10 - Nice - Neptunes 05/11 

J11 - Neptunes exempt 
J12 - Neptunes - St-Amand 10/01 

J13 - Chambray - Neptunes 17/01 

J14 - Neptunes - Toulon 24/01 

J15 - Stella St-Maur - Neptunes 07/02 

J16 - Brest - Neptunes 14/02 

J17 - Neptunes - Dijon 24/02 

J18 - Besançon - Neptunes 08/03 

J19 - Neptunes - Achenheim 13/03 

J20 - Metz - Neptunes 27/03 

J21 - Neptunes - Paris 92 19/04 

J22 - St-Amand - Neptunes 26/04 

J23 - Neptunes - Nice 03/05 

J24 - Neptunes exempt  

J25 - Plan-de-Cuq. - Neptunes 22/05 

J26 - Neptunes - Chambray 25/05

JEUNES / LES NEPTUNES CONTINUENT 

DE CONSTRUIRE L’AVENIR



présentes ont fait un super job d’inté-
gration auprès d’elles. » 
C’est d’ailleurs la Bleue et ancienne 
Messine Tamara Horacek qui portera 
le brassard et les valeurs du capitanat. 
Une grande première pour elle, évi-
demment « surprise d’avoir cet hon-
neur, arrivant tout juste dans le club, 
avoue la demi-centre de 27 ans. C’est 
une vraie fierté que de recevoir 
pareille confiance de la part de Helle, 
du staff et du club en général. Fata-
lement oui, cela met un peu de pres-
sion (rire). Mais j’ai reçu la nouvelle 
avec bonheur et cela ne changera 
rien à mon attitude. Pour moi, la ca-
pitaine se doit de véhiculer le meilleur 
de son équipe, en être le miroir. » 
Du caractère, une identité handballis-
tique forte : apporter un équilibre à 

cette équipe remaniée, impatiente 
d’en découdre et attendue au tour-
nant, fera partie des missions du tan-
dem de coaches Thomsen-Delarue 
qui ont encore deux mois avant le 
début des joutes européennes. « 
Commencer à se projeter sur l’Euro-
pean League, alors que nous ne 
connaissons même pas notre adver-
saire pour le troisième tour de quali-
fication (entre les Norvégiennes de 
Molde ou les Dijonnaises, pas avant 
la fin septembre) serait perdre de 
l’énergie inutilement. Le champion-
nat nous promet une dizaine de jour-
nées à disputer d’ici la mi-novembre… 
» Chaque - grande - chose en son 
temps… 
 

GAËLLE LOUIS
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DÉBUT DE CHAMPIONNAT 
CHAUD, CHAUD, SHOW…

Avec deux victoires et 79 buts 
inscrits lors de leur première se-
maine de LBE, les Neptunes si-
gnent une entrée remarquée 
dans cette saison 2023-2024. Il 
faudra maintenant proposer le 
même impact afin que septem-
bre affiche des températures 
d’été indien. 
 

On leur avait reproché leur 
manque de stabilité et de 

constance lors du dernier exercice, 
leur coûtant nombre de succès et 
in fine une place plus en adéqua-
tion avec le projet ambitieux. En 
cherchant à  colmater ses failles, 
grâce au recrutement et dans le 
jeu, il semblerait que la recette de 
cette nouvelle saison ait claire-
ment gagné en épices… 
Du caractère, les Neptunes n’en 
ont pas manqué pour l’ouverture 
du bal, avec une semaine à deux 
rencontres offrant un éclairage 
plus précis pour la suite. « On 
parvient à reproduire des débuts 
de match efficaces, toutes les filles 
sollicitées répondent. Offensive-
ment on propose de la variété de 
façon assez naturelle, se réjouit la 

coach nantaise Helle Thomsen. 
Mais cela reste très perfectible en 
défense… »  
41 pions en Alsace pour la première 
journée sur le parquet des pro-
mues, 38 pour le retour à Mangin : 
Marie-Hélène Sajka et sa troupe se 
montrent affamées devant les 
cages adverses. « Evidemment 
que cela fait du bien ! On avait 
toutefois un peu en travers de la 
gorge le scénario vécu à Achen-
heim, de les voir revenir alors que 
nous avions une belle avance, ex-
plique l’arrière. Pour avancer vers 
nos objectifs, on ne peut pas négli-
ger l’aspect défensif. Réaliser un 
match plein comme contre Plan-
de-Cuques même s’il reste encore 
plein de petites choses à rectifier, 
nous lance parfaitement. » 
Il faudra en effet garder l’esprit 
pour conserver un bilan impec-
cable jusqu’à la fin du mois et deux 
déplacements s’annonçant «  un 
cran au-dessus », avoue Helle 
Thomsen, à Toulon puis Dijon.          
« Avec bien sûr, entre les deux, la 
réception des Brestoises. Encore 
un autre test sur ce que l’on est ca-
pable de produire. »               G.L.
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Un effectif restreint, des 
joueuses en sélections aux 
quatre coins du monde, un 
nouveau coach retenu en sélec-
tion jusqu’au top départ de la 
saison : les Neptunes sont en-
cadrées par Sylvain Quinquis, 
en attendant d’être au complet.  
 
 

O n vous a laissé en fin 
de saison à la ma-
nœuvre et vous voici 

de nouveau à piloter l’effectif… 
enfin une petite partie ! 
Sylvain Quinquis : On peut dire en 
effet que nous sommes en tout 
petit comité ! C’est la complexité 
du volley et son calendrier de 
compétitions internationales en 
fin d’été. Maintenant, tout le 
monde est logé à la même en-
seigne ! César Hernández Gonzá-
lez , en qualité de sélectionneur 
de la Corée du Sud, est retenu par 

ses fonctions. Il est en pleine prépara-
tion. Je prends donc le relais, avec Ma-
rius Clerc et Romain Guivarch, qui 
seront ses assistants toute la saison. 
Alors on individualise, on s’adapte sur 
la charge de travail physique. Et on 
patiente pour retrouver nos inter-
nationales. 
 
La saison internationale bat son 
plein en été, comme toujours, mais 
vous vous retrouvez particulière-
ment impactés ! 
Jeux Asiatiques pour César (du 23 
septembre au 8 octobre), les Bleues 
et la Hollandaise Marrit Jasper à l’Euro 
avec la surprise, aussi, de voir Hena 
Kurtagic retenue en A avec la Serbie 
(vice-championne d’Europe, défaite 
par la Turquie 3 sets à 2), alors qu’elle 
devait faire le Mondial U21 au Mexique 
! Une superbe marque d’une 
confiance dans le potentiel de notre 
jeune recrue (19 ans) au centre, sans 
que les automatismes toutefois, puis-

sent se construire pour 
l’instant en effet. Sans 
oublier les Jeux Pana-
méricains avec une 
médaille de bronze à la 
clé pour Taylor Mims ! 
C’est évidemment 
particulier, d’autant 
que nous avons une 
nouvelle passeuse (la 
Turque Arelya Karasoy). 
On sait très bien que le 
travail de liaison ne 

peut pas s’effectuer du jour au lende-
main. Sauf que l’on sait aussi qu’on ne 
joue pas le titre dès le début de saison 
(sourire). 
 
Justement, pouvez-vous nous tra-
cer le portrait d’Arelya Karasoy, qui 
succède à la Japonaise Tashiro ? 
On est sur un tout autre style de pas-
seuse ! Elle va découvrir cette Ligue 
française, elle qui a toujours joué et 
dans son pays, avec une forte expé-
rience dans cet excellent champion-
nat. Elle dispose d’une palette 
extrêmement intéressante, démontre 
dans sa volonté d’intégration qu’elle 
entre parfaitement dans notre projet. 
Elle possède un leadership naturel 
qui nous manquait la saison passée et 
est très régulière. Et bien évidem-
ment, César l’a vue évoluer ! Pourtant, 
il s’agissait du hasard, le recrutement 
d’Arelya ayant été fait avant le sien ! 
Mais il est ravi de ce choix. 
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SYLVAIN QUINQUIS 
“LA TRANSITION POURRA SE FAIRE 

EN DOUCEUR, AVEC FLUIDITÉ”

CALENDRIER DE LA PRÉPARATION 
 

Tournoi de Quimper 
avec Paris, Levallois, Quimper 

et Évreux du 14 au 16 septembre 

Réception de Quimper 
le 21 septembre, à Mangin 

Trophée Philippe Dupau 
contre Terville le 30/09, à Mangin 

 

 

CALENDRIER DE LA COUPE D’EUROPE 

 

Les Neptunes connaissent leur adver-

saire en 32e de finale de la Challenge 

Cup. Les joueuses de César Hernan-

dez Gonzalez affronteront les Finlan-

daises de Pölkky Kuusamo, un tirage 

plutôt à leur portée. Le match aller se 

jouera en Finlande les 10-11 ou 12 oc-

tobre. Le retour à Mangin-Beaulieu le 

17 octobre. 

DEMANDEZ LE PROGRAMME !

« ON SAIT TRÈS BIEN 
QUE LE TRAVAIL DE 

LIAISON NE PEUT PAS 
S’EFFECTUER DU JOUR AU 

LENDEMAIN. SAUF QUE 
L’ON SAIT AUSSI QU’ON 
NE JOUE PAS LE TITRE 

DÈS LE DÉBUT DE 
SAISON. » 

 



Avec l’appui du centre de forma-
tion, vous pouvez travailler dans de 
bonnes conditions tout en faisant 
progresser les jeunes joueuses ! 
D’autant que cette relève qui va dé-
couvrir la division Elite (D2, lire ci-des-
sus), se rapproche ainsi un peu plus 

des exigences qui sont très élevés à 
l’étage supérieur… Mais les joueuses 
sollicitées montrent une vraie volonté 
et beaucoup d’investissement lors 
des entraînements ! Nous filmons ab-
solument toutes les séances, et 
lorsque César va revenir, il ne sera pas 

dans l’inconnue. Je l’ai tous les jours 
au téléphone, il regarde les entraîne-
ments, nous fait des retours. Donc, le 
gros du travail ne sera pas obligatoire-
ment dans le volley, mais plutôt dans 
le relationnel. Il arrivera avec son style, 
ses méthodes de communication et 

ses habitudes. On va dire que je pose 
de mon côté déjà les bases et que la 
transition pourra se faire en douceur, 
avec fluidité. L’avantage de très bien 
connaître la maison, aussi ! 
 

RECUEILLI PAR GAËLLE LOUIS 
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Passée par les plus grosses 
écuries du volley-ball fran-
çais féminin, la nouvelle res-
ponsable du centre de 
formation va pouvoir mener 
de front deux challenges : 
poursuivre la croissance des 
jeunes pousses des Nep-
tunes… et digérer l’adapta-
tion à une nouvelle division 
en compétition ! 
 

 

A
vec une équipe réserve pro-

mue en catégorie Elite 

(D2F), les Neptunes entrent 

dans un bassin clairement plus 

grand ! Dévastatrices à l’étage infé-

rieur, en NF1, les Nantaises ont dé-

montré la force de l’école volley de la 

Cité des ducs. Afin d’orchestrer au 

mieux la suite, le club nantais a ac-

cueilli cet été Sabrina Dridri, passée 

par Mulhouse, Cannes et Mougins. 

Séduite par “les valeurs du projet et 
l'énergie produite par le club des Nep-
tunes”, celle qui fut une artisane dans 

l’historique club cannois de la RCC 

School, le Centre de performance per-

manent (CPP), sera aux manettes de la 

formation des jeunes joueuses. 

“Le souhait du club de 
contribuer au développe-
ment de la place des 
femmes dans le sport et de 
répondre à leurs ambitions 
tout en respectant leur épa-
nouissement sont pour moi 
des sujets prioritaires dans 
notre société et j’y ai adhéré 
tout de suite, avoue Sabrina. 

Je continue de me former en 
permanence, en France et à 
l’étranger, pour être dans une 
démarche permanente de 
progression et d’apprentis-
sage et je me réjouis de pou-
voir continuer à travailler au 

quotidien avec César, qui, je n’en 
doute pas, sera également une belle 
source d’inspiration.” 
Un sacré baptême de feu que le cham-

pionnat Elite ! Début le 23 septembre 

contre Saint-Fons, à Jean-Jahan. 

G.L.

SABRINA DRIDRI, NOUVEAU VISAGE 

DE LA FORMATION À LA NANTAISE LAURENT GODET 

QUITTE SES 

FONCTIONS 
 

L
e 20 septembre prochain, Lau-

rent Godet quittera son poste 

de président délégué des Nep-

tunes, mais également Réalités 

qu’il avait intégré en 2016. Bras 

droit de Yoann Choin-Joubert de-

puis l’entrée du groupe dans le 

grand bal du sport féminin nantais, 

lui qui avouait ne cesser d’appren-

dre et apprécier ses missions, quit-

tera ses fonctions à peine la saison 

handballistique débutée, sans voir 

les premier rounds des vol-

leyeuses. Devenant président 

d’une Société publique locale 

(SPL) - création de cuisines inter-

communales - subventionnée en 

partie par la Métropole, un di-

lemme se posait. Aucun(e) rem-

plaçant(e) n’a pour l’instant été 

évoqué(e).
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Équipe surprise la saison passée et 
au final peu modifiée pour l’exer-
cice à venir, la troupe d’Hubert 
Henno sera désormais très atten-
due dans cette Ligue A masculine. 
Un statut dont les Nanto-Rezéens 
devront faire une force. 
 
 

Depuis leurs derniers entraîne-
ments et derniers ballons 
échangés en compétition 

contre Chaumont, en demi-finale du 
championnat, plus de 4 mois auront 
passé pour les incroyables volleyeurs 
du NRMV. « Ils ont eu trois mois de va-
cances, c’est long, sourit l’entraîneur 
des Boys, Hubert Henno. Maintenant, 
je n’ai pas eu de mauvaises surprises 
: l’été a été celui qu’il fallait pour cha-
cun, qu’il soit sous le signe d’un début 
de préparation physique ou bien d’un 
repos essentiel. » 
 

ÉTAT D’ESPRIT INCHANGÉ 
 
Et bien qu’il soit difficile de préjuger 
de cet exercice 2023-24, le technicien 
nanto-rezéen part toutefois avec 
quelques certitudes. A commencer 
par « un état d’esprit inchangé ! Ça, 
c’est vraiment le gros point positif de 
ce début de préparation. On a l’im-
pression que les recrues ont toujours 
été dans le groupe ! J’ai pu conserver 
les éléments que je souhaitais et ac-
cueillir des valeurs ajoutées, j’en suis 
persuadé. Maintenant, on sait très 
bien qu’il va falloir attaquer cette 
nouvelle saison dans le costume 
d’une équipe qui ne pourra plus jouer 

la surprise (sourire). » 
Et dans cette année pré-olympique, 
toujours si particulière et compliquée 
à gérer, c’est une course de fond des 
plus denses qui attend les résidents 
de l’élite française… « Nous reprenons 
plus tard, et nous allons devoir finir 
plutôt, soit quelque chose de beau-
coup plus condensé. On sait très bien 
que les équipes qui performeront se-
ront celle qui tiendront et qui ont du 
banc. » 
Afin de ne pas perdre de temps et 
être prêts à jaillir dans les starting-
blocks le 21 octobre (première journée 
programmée contre Montpellier), Hu-
bert Henno a souhaité un maximum 
de matchs amicaux (lire par ailleurs) 
pour soigner les repères et peaufiner 
le jeu de sa formation. Les automa-
tismes étant déjà en place, en témoi-
gnent les premières sorties 
intéressantes de Chizo et sa troupe, 
l’ancien libéro a concocté un pro-
gramme de 12 rencontres de travail.      
« On a gagné du temps sur les bases, 
la création du collectif, puisque celui-
ci est inchangé à plus de 70%, 
rappelle Henno. Et puis on sait très 
bien que les joueurs préfèrent jouer 
que s’entraîner… Si c’est pour arriver 
fin octobre avec déjà, la sensation 
d’être blasés aux entraînements, je 
n’ai pas trop envie de ça ! » 
 

L’EUROPE, UN GOÛT AMER DE DÉJÀ-VU 
 
Mais pour l’instant et malgré le poids 
d’une préparation physique relevée - 
toujours orchestrée par Arnaud Gail-
lard - c’est tout sourire dehors que ce 
petit contingent (sans l’international 
Oussama Ben Romdhane, toujours 
retenu en sélection tunisienne) a re-
trouvé la Trocardière après un stage        
« très prolifique » sur le littoral Atlan-
tique. 
Bien positionnés sur leur rampe de 
lancement, Franco Massimino et ses 
amis ont donc un mois et demi de-
vant eux pour roder la machine qui 
sera sollicitée grandement, la reprise 
rimant avec LAM et CEV Cup. Même 
si cette Coupe d’Europe - dès le 24 oc-
tobre - n’aura pas franchement l’ac-
cent de l’exotisme… « Evidemment 
que l’on est déçus, soupire Hubert 
Henno. C’est quand même impro-
bable, et ce n’est pas la première fois 
(ndlr : il y a trois ans, le NRMV avait hé-
rité de Cannes) de se retrouver à jouer 
Narbonne en premier tour et si nous 
passons… Chaumont ! Ce n’est pas sé-
rieux, cela ne sert vraiment pas la cré-
dibilité de notre sport… Au moins cela 
nous motive à passer ces deux 
rounds (rire). Ce qui est certain, c’est 
qu’après la saison que l’on a vécue, 
on se doit de se lancer avec un petit 
plus de confiance et de sérénité. » 
Le voisin nazairien, exempté, lui du 
32e de finale de Challenge Cup, af-
frontera les 23 et 30 novembre, le 
vainqueur du 32e de finale opposant 
les Slovènes de Kranj aux Bulgares de 
Deya Burgas. 
 

GAËLLE LOUIS

18 NRMV

LE NRMV REPART 
POUR UN (GRAND) TOUR
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Vice-champions d'Europe U18 en 
2022, titrés au Festival Olympique 
de la Jeunesse Européenne en juil-
let (FOJE), les U19 Français ont 
remporté en Argentine le premier 
titre mondial d'une équipe fran-
çaise de volley. Avec en chef de 
file un Mathis Henno MVP du tour-
noi ! 
 
 

I l ne pouvait cacher sa fierté et 
cela se comprend…Après que son 
aîné, Hilir (déjà vice-champion 

d’Europe U22 l’été derniers avec les 
Bleuets) a été appelé avec l’équipe 
de France A pour disputer la Ligue 
des Nation au Japon, Hubert Henno 
a assisté au succès tonitruant d’une 
génération U19 ne manquant pas 
d’atouts, décrochant le premier titre 
mondial de l’histoire du volley-ball 

français. « Ils m’ont bluffé, avoue le 
coach du NRMV. Quel jeu produit et 
surtout quelle maturité, déjà. Il n’y a 
pas de doute sur le chemin qu’ils 
veulent emprunter… » 
Un sans-faute jusqu'en demi-finale 
avec seulement deux sets concédés 
dans leur parcours à San Jua (ARG), 
Mathis Henno et ses jeunes coéqui-
piers tricolores se sont imposés en fi-
nale du Championnat du monde 
face à l'Iran, 3-1 (25-22, 16-25, 25-18, 25-
21), deux semaines seulement après 
celle du FOJE. 
 

UNE RÉUSSITE COLLECTIVE 
ET INDIVIDUELLE 

 
Et Mathis, qui l’an passé d’ailleurs re-
joint son père sous les couleurs 
nanto-rezéennes, a été l’un des fers 
de lance de cette génération en or 
massif, ajoutant à cette réussite col-
lective une petite cueillette person-
nelle : Capitaine, meilleur marqueur 
de la finale en inscrivant 18 points - 
dont les 6 aces de l'équipe de France 
(10/24 en attaque, 2 blocks), il a très 
logiquement remporté le titre de 

MVP au poste de réceptionneur-at-
taquant et la récompense suprême : 
MVP du Mondial. 
Pas de quoi entamer sa fraîcheur, le 
jeune homme avouant à son retour 
s’être lui-même « surpris » de perfor-
mer à ce niveau, lui qui se méfiait 
d’un genou récalcitrant… « Au début 
de l’été, le coach nous avait donné 
comme objectif de faire quart de fi-
nale. Cela aurait déjà été une belle 
performance, se souvient-il. Person-
nellement, je me suis senti monter 
en puissance progressivement. 
Après, le côté leadership est venu 
assez naturellement. » Vingt-et-un 
ans après son père qui avait ramené 
le bronze du Mondial (2022) et deux 
fois l’argent continental (2003 et 
2009). 

GAËLLE LOUIS

DANS LA DYNASTIE HENNO, 
MATHIS L’ÉLÈVE DÉPASSE LE MAÎTRE

LE PROGRAMME DES 
MATCHES AMICAUX 
 
8/09 : NRMV - Saint-Jean d’Illac 
9/09 : NRMV- Le Plessis Robinson 
15/09 : Rennes - NRMV (à Vannes) 
19/09 : Poitiers - NRMV 
23/09 : NRMV - Poitiers 
du 28 au 30 /09 : 
Tournoi du Plessis Robinson 
6/10 : Saint-Nazaire - NRMV 
7/10 : NRMV - Saint-Nazaire 

C
R

É
D

IT
 P

H
O

TO
 IF

V
B



 
 
 

FC NANTES 
 
Stade de la Beaujoire 
Route de Saint-Joseph 
44300 Nantes 
Tram Ligne 1 - arrêt Beaujoire 
https://www.fcnantes.com/ 
 
Ligue 1 Uber Eats 
J5 - Clermont - Nantes 
Dimanche 17/9 à 15h00 (Prime vidéo) 
J6 - Nantes - Lorient 
Samedi 23/09 à 17h00 (Prime vidéo) 
J7 - Rennes - Nantes 
Dimanche 1/10 à 20h45 sur beIN  

 
FÉMININES 
 

Stade Marcel-Saupin 
Quai de Malakoff, 44000 Nantes 
Tram Ligne 1 - arrêt Saupin 
Bus lignes 54, C2, C3 
www.fcnantes-feminines.php 
 
Matches amicaux   
Lens - Nantes 
Dimanche 10/09 à 15h00 
 
Championnat de France de D2 
J1 - Albi Marssac – Nantes 
Dimanche 17/09 à 15h00 
J2 - Nantes - Nice 
Dimanche 01/10 à 15h00 
 

HBC NANTES 
 

Palais des Sports de Beaulieu, 
Rue René Viviani, 44 Nantes 
Tramway : L2 et 3 
arrêt Vincent Gache 
Bus/Chronobus : 
Lignes C5 et 26 : Conservatoire  
http://hbcnantes.com/ 
 
Liqui Moly Starligue 
J1 - St-Raphaël - HBCN 
Samedi 09/09 à 20h00 
J2 - HBCN - Cesson-Rennes 
Samedi 16/09 à 20h00 
J3 - Toulouse - HBCN 
Vendredi 22/09 à 20h00 
J4 - HBCN - Limoges 
Samedi 30/09 à 20h00 

NEPTUNES HAND 
 
Complexe Sportif Mangin Beaulieu 
2 Rue Louis Joxé, 44200 Nantes 
Tram ligne 2 ou 3 arrêt Wattignies 
https://neptunes-nantes.fr/ 
 
Ligue Butagaz Energie 
J3 - Toulon - Neptunes 
Vendredi 08/09 à 19h00 
J4 - Neptunes - Brest 
Mercredi 13/09 à 20h00 
J5 - Dijon - Neptunes 
Mercredi 27/09 à 20h00 
J6 - Neptunes - Stella St-Maur 
Mercredi 04/10 à 20h00 

 

NEPTUNES VOLLEY 
 
Complexe Sportif Mangin Beaulieu 
2 Rue Louis Joxé, 44200 Nantes 
Tram ligne 2 ou 3 arrêt Wattignies 
https://neptunes-nantes.fr/ 
 
Ligue A féminine 
La compétition aura lieu du 
22 octobre 2023 au 14 mai 2024 

NBH 
 

Salle métropolitaine de la 
Trocardière 91, rue de la 
Trocardière 44400 Rezé 
Tram ligne 3 arrêt Trocardière 
https://www.nantes-basket.com/ 
 
Pré-saison 
NBH - Poitiers 
Vendredi 08/09 à 20h00 
Salle Sainte-Anne 

CALENDRIER20

   VOS RENDEZ-  
DU MOIS DE  



 
Coupe de France 
NBH - Quimper 
Mardi 19/09 à 20h00 
 
Leaders Cup 
Angers - NBH 
Vendredi 22/09 à 20h00 
NBH - Orléans 
Mardi 26/09 à 20h00 
NBH - Angers 
Vendredi 29/09 à 20h00 
Orléans - NBH 
Vendredi 06/10 à 20h00 
 

NRMV 
 
Salle métropolitaine de 
la Trocardière 91, rue de 
la Trocardière 44400 Rezé 
Tram ligne 3 arrêt Trocardière 
https://www.nrmv.fr/ 
 
Ligue A masculine 
La compétition aura lieu du 
30 septembre 2023 au 25 mars 2024 
Playoffs du 8 avril au 13 mai 2023 
 
 

 

CORSAIRES 
 

Patinoire du Petit-Port 
Bd du Petit-Port - 44300 Nantes - 
Tramway : ligne 2 Morrhonnière 
www.corsairesdenantes.fr 
 
Pré-saison 
Corsaires - Brest 
Samedi 09/09 à 18h00 
Caen - Corsaires 
Mardi 12/09 à 20h30 
Corsaires - Caen 
Samedi 16/09 à 18h00 
Tours - Corsaires 
Mardi 19/09 à 20h00 
Corsaires - Tours 
Vendredi 22/09 
Corsaires - Cholet 
Samedi 23/09 à 18h00 

STADE NANTAIS 
 
Stade Pascal Laporte 
74, Bd des Anglais - Nantes 
Tramway 3 Arrêt Rd point  
de Vannes ou Bus 54 (Bd Anglais) 
ou 70 (SNUC) 
www.stadenantais.fr 
 
Fédérale 1 
J1 - Tulle - Stade Nantais 
Dimanche 10/09 à 15h15 
J2 - Rion Morcenx - Stade Nantais 
Dimanche 17/09 à 15h15 
J3 - Stade Nantais - Peyrehorade 
Dimanche 24/09 à 15h15 
 
 

NANTES 
MÉTROPOLE 

FUTSAL 
 

Gymnase du Vigneau - Bd Salvador 
Allende - 44800 St-Herblain 
Tramway : ligne 1 Arrêt Frachon 
http://nantesmetropolefutsal.fr/ 
 
Division 1 Futsal 
J2 - Hérouville - NMF 
Samedi 09/09 à 16h30 
J3 - NMF - Toulon 
Samedi 23/09 à 21h00 
J4 - Kremlin Bicêtre - NMF 
Samedi 30/09 à 21h00 
 

NANTESSPORT.FR

 VOUS SPORTIFS
 SEPTEMBRE

Horaire à définir



En remettant les point sur les I, le 
directoire du NBH avec sa tête le 
président Thierry Brochard, ainsi 
qu’Antoine Michon et le nouveau 
coach Laurent Pluvy, ont posé les 
bases d’un nouveau cycle. 
 
 

RECONSTRUIRE SUR TROIS ANS 
 
Stabiliser, pérenniser, revenir à un 
mode fonctionnement « humble ». 
Les prémices de ce NBH 2023-2024 
avaient d’ores et déjà redéfini la ligne 
directrice. Constat sans concession, 
retour sur terre, changement de stra-
tégie. Et pour que le message im-
prime bien, le président sait trouver 
les mots et le ton. « J’en ai soupé des 
darons de la division ! » Thierry Bro-
chard change de cap. 
« On a pris des décisions importantes, 
le staff a été remplacé à 100 % et 
l’équipe à 70%, rappelle le Président. 
Les deux à trois prochaines années 
doivent nous servir à bâtir un nou-

veau cycle, avec pour objectif d’avoir 
un collectif fort et non des individua-
lités. On a manqué d’humilité, il faut 
savoir reconnaître ce qui fonctionne 
et ce qui ne fonctionne pas. » 
Une diminution de près de 200.000€ 
de masse salariale pour un budget de 
3 millions d’euros (autour de la 8e 
place de Pro B), un rajeunissement 
nécessaire du groupe. Stabiliser sera 
le mot d’ordre d’un exercice qui ne 
verra qu’une seule montée au terme 
des playoffs… Ces dernières années, le 
casting XXL avait tout juste permis de 
sauver les meubles avec un maintien 
in extremis. 
 

RENFORCER LES RELATIONS 
« FORMATION / PROS » 

 
Antoine Michon l’avait évoqué dès 
son arrivée : amener les jeunes du 
centre de formations vers l’équipe 
professionnelle est une volonté priori-
taire du club. « Cela implique une re-
structuration forte. Le centre de 

formation reste attaché à la partie 
amateur mais sportivement, on a 
souhaité maîtriser le groupe U21 et 
U18, explique le directeur sportif nan-
tais. Grâce à un rapprochement géo-
graphique des jeunes joueurs qui 
vont, la plupart du temps, s’entraîner 
à la Trocardière. Laurent Pluvy pourra 
les observer. » Sous la houlette des 
deux entraîneurs du NBH Gaëtan 
Charbonnier et Maxence Besson, les 
deux pépinières sont donc plus que 
jamais intégrées au process. Une vo-
lonté de voir s’épanouir des profils 
comme celui de Jules Gibey (meilleur 
marqueur espoir Pro B, 19 ans), son 
comparse Mathys Kangudia (19 ans) 
étant, lui, parti en Elite à Dijon.  
 

SE MONTRER PATIENTS… 
ET EXIGEANTS 

 
« Je suis extrêmement satisfait de 
l’état d’esprit de tous les garçons. Il y 

a une forme de cohésion et 
de solidarité qui se met en 
route. Ils sont investis, ils ont 
le sourire. » Le premier bilan 
du tandem de coaches - 
puisqu’il est désormais 
constitué (lire par ailleurs) - 
s’avère plutôt encourageant, 
à l’aube des premiers 
rounds de Leaders Cup (du 
16 septembre au 6 octobre).  
Avec une équipe portée 
vraisemblablement par un 

Assane Ndoye nouveau capitaine, 
Laurent Pluvy, poursuit ses ajuste-
ments avec efficacité, en témoigne 
des matches de préparation ronde-
ment menés. Mais le coach garde en 
tête un plan de jeu qui nécessitera un 
investissement complet et une peu 
de patience. « Assane (Ndoye) et 
Kevin (Dinal) sont conscients qu’ils 
n’ont pas fait la saison qu’ils auraient 
dû faire, concède le nouveau techni-
cien en chef du NBH. Ils vont entourer 
nos garçons et jouer pleinement leur 
rôle de leaders. Ma volonté : avoir 
aussi trois étrangers sur les postes 
d’arrière qui soient dans la création, 
du scoring. » La touche Pluvy ? « Une 
grosse pression défensive, de la soli-
darité et la volonté de se projeter très 
vite vers l’avant. » De quoi réconcilier 
la Troc’ avec son NBH.  
 

GAËLLE LOUIS

NANTES BASKET HERMINE22

NBH : COMME 
UN SOUFFLE 

DE RENOUVEAU

Après Laurent 
Pluvy, le NBH 

complète son 
staff avec en qua-
lité d’assistant 
J e a n - P h i l i p p e 
Besson pour la 
saison 2023-24.  
Ancien joueur 
p r o f e s s i o n n e l 
français, entraî-
neur à la JA Vichy 
(assistant-coach 
de 2005 à 2010, 
puis coach principal), il met le cap 
en 2014 sur Fos, devenant assis-
tant-coach de Rémi Giuitta, puis 
coordinateur principal et coach 
des Espoirs durant neuf saisons.          
« Je suis ravi de venir accompagné 
de Jean-Philippe Besson que je 
connais très bien et depuis des an-

nées. C’est un 
coach avec une 
grande connais-
sance du haut ni-
veau, joueur de 
Pro A et Pro B 
puis assistant-
coach et coach 
également sur le 
haut niveau et 
avec qui je 
partage la même 
philosophie de 

jeu et de travail, se 
réjouit Laurent Pluvy. Il sort derniè-
rement de quelques années 
comme entraîneur des espoirs de 
Fos où il a côtoyé les nouvelles gé-
nérations, il est donc le parfait 
complément pour m’assister dans 
la nouvelle direction que le club 
souhaite donner. »

JP BESSON POUR ASSISTER PLUVY



Equipe surprenante la saison pas-
sée, allant décrocher avec fougue 
sa place en playoffs malgré de 
nombreux pépins, les Déferlantes 
ont validé cette saison d’adaptation 
haut la main. Et visent, désormais le 
haut du panier… et même plus.  
 
 

Ne pas faire de plan sur la 
comète est une chose, frei-
ner des deux pieds une 

autre… et ce n’est pas le genre du 
technicien rezéen Alexandre Taunais. 
A l’aube d’une nouvelle saison en Na-
tionale 1 féminine, ce dernier souhai-
terait ne pas s’éterniser dans ce bassin 
de transition avant le retour en divi-
sion professionnelle. « Je le répète 
chaque année : je veux gagner tous 
les matches, de la première à la 
vingt-deuxième journée. Voire plus : 

les ambitions ne peuvent plus se ré-
duire à un maintien. Avec toutefois 
une poule sacrément corsée ! Ils ont 
coupé la France en deux et nous 
sommes avec le Nord, la Normandie 
et l’Ile de France, explique le coach. 
L’autre poule récupère les deux for-
mations issues de NF2 et le repêché, 
Geispolsheim tandis que nous aurons 
à nous défaire de formations comme 
Calais (reléguée de DF2) ou de 
grosses cylindrées comme Alençon, 
Trith-Saint-Léger. » 
 

MAHOUCHIZA NOUVELLE CAPITAINE 
 
Un challenge qui change la donne 
par rapport à l’exercice précédent. 
Mais le technicien du BCSP connaît 
les ambitions de son club, espérant lui 
aussi retrouver l’étage supérieur à la 
fin de saison. Avec un groupe qui lui 
ressemble et peu modifié (lire par ail-
leurs), Alexandre Taunais avance déjà 
avec quelques convictions.  « Je ne 
suis jamais d’un naturel confiant et 
d’une année sur l’autre, ce n’est pas 
écrit qu’on fera les mêmes résultats, 
tempère le coach. Mais je sais que 
l’état d’esprit ne changera pas. Et on 

gagne du temps, huit joueuses me 
connaissent et connaissent le collectif. 
On jouera différemment mais les in-
tentions seront les mêmes. Le club 
m’a tout mis pour réussir, j’ai eu les 
joueuses que je voulais. Je vais pou-
voir faire parler ma philosophie bas-
ket. » 
Et sans surprise, pour remplacer Wis-
line Souffrant dans la mission de ca-
pitanat, c’est Houlfat Maouchiza qui a 
été choisie. « Houlfat fait l’unanimité 
sur et en dehors des terrains. Elle a 
une personnalité solaire et bienveil-
lante, elle crée très naturellement du 
lien », confirme son entraîneur. « Heu-
reuse de rempiler sous le maillot sud-
Loire avec ce défi en perspective », 
cette dernière voit la rentrée arriver 
avec sérénité et envie. « On sait que 
toutes les saisons sont différentes 
mais cette fois, nous partons avec un 
noyau dur conservé et des recrues 
bien intégrées au groupe. On a vécu 
de super moments et on a envie que 
cela se prolonge, se réjouit l’ailière 
forte des Déferlantes. Le brassard ne 
sera pas une charge, c’est quelque 
chose qui s’instaure au fil des jours. Si 
je peux aider les filles à vite s’intégrer, 
faire le lien avec Alex et amener du 
positif, j’aurai fait le job (sourire). Pour 
espérer monter, bien vivre en groupe 

sera essentiel. Car des moments durs, 
il y en aura. » 

GAËLLE LOUIS

23NANTESSPORT.FR BCSP

NATIONALE 1 
FÉMININE

J01 - BCSP - Stade Français 16/09 
J02 - Orly - BCSP 23/09 
J03 - BCSP - La Glacerie 30/09 
J04 - Villeneuve d’Ascq - BCSP 07/10 
J05 - BCSP - Le Havre 14/10 
J06 - Escaudain - BCSP 28/10 
J07 - BCSP - Sceaux 04/11 
J08 - CO Trith - BCSP 11/11 
J09 - Alençon - BCSP 18/11 
J10 - BCSP - Franconville 02/12 
J11 - Calais - BCSP 09/12 
J12 - Stade Français - BCSP 06/01 
J13 - BCSP - Orly 13/01 
J14 - La Glacerie - BCSP 27/01 
J15 - BCSP - Villeneuve d’Ascq 03/02 
J16 - Le Havre - BCSP 10/02 
J17 - BCSP - Escaudain 24/02 
J18 - Sceaux - BCSP 02/03 
J19 - BCSP - Trith 09/03 
J20 - BCSP - Alençon 23/03 
J21 - Franconville - BCSP 06/04 
J22 - BCSP - Calais 13/04 
 

Mission fidélisation réussie 
pour Alexandre Taunais et le 

BCSP avec sept joueuses sur neuf 
toujours Déferlantes pour cette re-
prise 2023. Seules Léane Boucard 
(ALPCM, N2F) et Wisline Souffrant 
quittent ainsi Saint-Paul et trois re-
crues arrivent : Coumba Sow (poste 
5, 21 ans, 1,92 m), Agne Cerneckyte 
(poste 2-1, 27 ans, 1,73 m) et la 
“vraie fausse” nouvelle Noëllya 
Gasselin (poste 4, 23 ans, 1,84 m), 
une ancienne de la maison de re-
tour. Rezé peut également encore 
recruter une joueuse mutée fran-
çaise d’ici le 28 novembre. 

LE BCSP REZÉ PREND 
DE LA HAUTEUR 



Pressé de retrouver son club sur le 
pré, le président du Stade Nantais 
Philippe Saulnier livre sa vision et 
ses objectifs pour la saison à venir. 
 
 

L’ heure de la reprise a sonné. 
Dans quel état d’esprit 
êtes-vous après la saison à 

remous vécue l’an passé ? 
On est dans les starting-blocks, tout le 
monde a hâte de voir ce que va don-
ner cette équipe ! Moi, ce que j’en vois, 
que cela soit d’un point de vue sportif 
ou bien au feeling, c’est que les 
voyants verts sont nombreux. Il est 
très difficile de pouvoir poser des cer-
titudes dès maintenant, mais j’ai vu 
une équipe qui a envie de jouer en-
semble avec une belle maîtrise dans 
le jeu. 
 
De quoi conforter votre 
choix de Florent Bonnefoy ? 
Totalement. On sent qu’il est celui 

qu’il faut pour la situation actuelle. Et 
au-delà de ça, c’est une vraie rencon-
tre humaine. On apprécie l’homme 

qu’il est, mais également le techni-
cien bosseur, qui réfléchit tout le 
temps à améliorer les choses. Il est 
ultra exigeant avec les joueurs mais 
toujours dans la communication. Je 
les sens heureux ! En résumé, je ne 
peux pas dire que je suis serein, mais 
je suis confiant (rires). 
 
Quel regard portez-vous, justement 
sur le groupe qui a été constitué, à 
quelques jours de retour aux 
choses sérieuses ? 
On a recruté 9 joueurs et 9 espoirs 
viennent frapper à la porte. Globale-
ment, le groupe ressemble à ce que 
l’on voulait ! Nous allons avoir 45 
joueurs cette saison, ce qui permet de 

tripler tous les postes. Si on peut s’évi-
ter les problèmes que nous avons 
connus dans le passé et tout simple-
ment faire jouer chacun à son poste, 
on aura réalisé une belle avancée 
pour se faciliter la tâche. 
Au-delà de ça, j’ai la grande satisfac-
tion de voir le retour de 5 de nos an-
ciens joueurs formés ici. Construire 
une marque de fabrique Stade Nan-
tais, cela fait aussi partie des ambi-
tions. 
 

« LE PROJET DANS SON ENTIÈRETÉ 
RESTE UNE MONTÉE EN PRO D2 
À TERME. LA PREMIÈRE ÉTAPE 
OBLIGATOIRE EST D’ACCÉDER 
À LA NATIONALE 2, PUIS À LA 

NATIONALE. J’AI BIEN CONSCIENCE 
QUE CELA PREND DU TEMPS. » 

 
Avec, toujours, cette volonté d’ac-
céder à l’échelon de la Nationale ? 
Évidemment ! Le projet dans son en-
tièreté reste une montée en pro D2 à 
terme. La première étape obligatoire 
est donc d’accéder à la Nationale 2, 
puis à la Nationale. J’ai bien 
conscience que cela prend du temps 
(rires). J’ai fait des erreurs… Ce qui est 
clair, c’est que nous étions la saison 
dernière, probablement, une équipe 
de haut de tableau de Fédérale 1… 
mais pas de N2. 
Maintenant, il est important de rêver. 
Le rêve de tout équipe, c’est de goûter 
à l’élite, de jouer Toulouse et de les 
battre (rire). Des rêves, il en faut. Mais 
cette Pro D2, en revanche, cela peut 
devenir une réalité pour la ville de 
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Finies les files d’attente devant 
l’entrée du stade Laporte. 

Outre plusieurs avantages obtenus 
avec l'abonnement - invitation à 
des évènements ponctuels organi-
sés par le Stade Nantais, 5% de ré-
duction sur tous les produits en 
boutique, réservation et choix du 
siège dans la Tribune d'Honneur (si 
choix de la Cat.1), Cashless - les bil-
lets de votre abonnement sont 
cessibles à la personne de votre 
choix, via l’espace client du Stade 
Nantais. 
Une carte d'abonnement sera dé-
livrée lors du premier match de la 
saison au guichet billetterie. 
L'abonnement inclut les 11 rencon-
tres à domicile de la phase régu-

lière ainsi que les rencontres de la 
phase de playoffs : potentiellement 
jusqu'à 3 matchs supplémentaires. 
Trois types d'abonnements sont 
disponibles à la vente : 
• Tribune Honneur (Catégorie 1) : 
100€ à la saison 
• Tribune Honneur (Cat. 1) : 60€ à 
la saison en Tarif réduit étudiant 
et PMR* 
• Pourtour + Petite Tribune (Cat. 2) 
: 60€ à la saison 
 
 
Pour toutes questions relatives 
concernant les abonnements 
2023-24, n’hésitez pas à contacter 
le service billetterie :  
s.maille@stadenantais.fr 

STADE NANTAIS

PHILIPPE SAULNIER : 
“CONSTRUIRE UNE MARQUE 

DE FABRIQUE STADE NANTAIS”

ABONNEMENT : 

LA CAMPAGNE BAT SON PLEIN



Nantes et le Stade Nantais.  
 
Vous n’avez jamais perdu de vue, 
également, votre investissement 
sociétal, de plus en plus fort… 
Je reste intimement persuadé que le 
sport est aussi là pour éduquer, pour 
être un complètement de cadre, avoir 

un rôle sociétal fort. Bien sûr, tout cela 
doit être encore développé pour le 
Stade Nantais, mais nous y travaillons. 
Géographiquement, on sait que l’on 
peut être un pôle de stabilité avec la 
proximité du Breil. Il y a d’autres sec-
teurs sur lesquels nous devons avan-
cer : le rugby féminin, afin d’intégrer 
dans un futur proche les joueuses de 
l’ANRF. Monter, également, une sec-
tion de rugby fauteuil, lorsque nous 
serons en capacité de trouver une 
salle pour accueillir cette discipline. 
 

RECUEILLI PAR GAËLLE LOUIS

Après une préparation sérieuse et 
rondement menée, les Eléphants 
lanceront les hostilités à l’exté-
rieur dès ce début septembre 
pour ce nouveau round de Fédé-
rale 1. 
 
 

De la nouveauté… dans la conti-
nuité : cette équipe nantaise 

détient les fondations d’un projet 
ne demandant qu’à éclore pleine-
ment cette saison. Et cette touche 
de renouveau semble déjà porter 
Le Bourhis et les siens sur le bon 
chemin. 
Après les Espoirs de Vannes (28-14), 
les Nantais ont en effet dominé Or-

léans en amical (21-15), point d’orgue 
de leur préparation estivale. Un 
warm-up à l’image de toute la pré-
saison dans l’état d’esprit, satisfai-
sant évidemment le nouvel 
entraîneur nantais Florent Bonne-
foy. De quoi consolider le travail ef-
fectué depuis la reprise début juillet 
et prometteur à l’orée de la reprise 
officielle. 
 

MATCHES À L’EXTÉRIEUR POUR 
LAISSER LE TERRAIN LIBRE POUR LA 

PRÉPARATION D’IRLANDE-TONGA 
 
Solides sur la conquête, trouvant 
ses premiers repères collectifs, le 
technicien nantais y voit surtout            

« une certaine marge de progres-
sion, notamment avec une assise 
défensive qui se met en place. » 
Le premier bloc de rencontres de 
cette Fédérale 1 comptera 3 tests 
grandeur nature pour Capitaine 
Georges Souvent et sa troupe ! 
Deux déplacements à enchaîner, à 
Tulle et Rion -  afin de laisser le ter-
rain libre le week-end du match Ir-
lande - Tonga  en Coupe du Monde, 
puis, enfin, place à la première à do-
micile le 24 septembre contre la 
bête noire de la saison dernière, 
Peyrehorade. De quoi être directe-
ment concerné et se mettre une 
bonne pression ! 

Durant tout l'été, le Tournoi Na-
tional des Quartiers a pris ses 

quartiers dans la métropole nan-
taise. Organisé par la Fédération 
Française de Rugby, le TNQ s'est di-
visé en 5 étapes sur différents 
stades de la métropole. Ouvert à 

un jeune public de 9 à 12 ans, le but 
du tournoi était de fédérer et pro-
mouvoir la pratique du rugby. 
Une formation du Stade Nantais 
était présente sur l'étape de Der-
vallières ainsi que sur la finale à 
Saint-Sébastien. 

FÉDÉRALE 1, NOUS REVOILÀ !
CALENDRIER 

FÉDÉRALE 1

J01 - Tulle - Stade Nantais 10/09 

J02 - Rion - Stade Nantais 17/09 

J03 - Stade Nantais - Peyrehorade 24/09 

J04 - Bergerac - Stade Nantais 08/10 

J05 - Stade Nantais - Floirac 15/10 

J06 - Mauléon - Stade Nantais 22/10 

J07 - Stade Nantais - Barbez. 05/11 

J08 - Oloron - Stade Nantais 12/11 

J09 - Stade Nantais - St-Médard 19/11 

J10 - Tyrosse - Stade Nantais 03/12 

J11 - Stade Nantais - Nafarroa 10/12 

J12 - Stade Nantais - Tulle 17/12 

J13 - Stade Nantais - Rion 14/01 

J14 - Peyrehorade - Stade Nant. 21/01 

J15 - Stade Nantais - Bergerac 28/01 

J16 - Floirac - Stade Nantais 11/02 

J17 - Stade Nantais - Mauléon 18/02 

J18 - Barbezieux - Stade Nantais 03/03 

J19 - Stade Nantais - Oloron 10/03 

J20 - St-Médard - Stade Nantais 24/03 

J21 - Stade Nantais - Tyrosse 31/03 

J22 - Nafarroa - Stade Nantais 14/04 

 



Le sport à Nantes, c’est 60.000 li-
cenciés et 384 associations spor-
tives bénéficiant de plus de 250 
équipements sportifs. Après la 
pause estivale, le temps de la re-
prise est donc arrivé. Le sport re-
trouve donc en cette rentrée des 
associations, clubs et pratiquants. 
C’est également l’occasion de pro-
fiter de trois temps forts qui ryth-
ment ce mois de septembre. 
 
 
 

SENTEZ-VOUS SPORT 
 
Rendez-vous les 9 et 10 septembre sur 
le parking du Decathlon Vertou pour 
deux jours dédiés au sport santé et 
loisirs. Cet événement, organisé par le 
Comité départemental olympique et 
sportif de Loire-Atlantique est gratuit 
et s’adresse au grand public.  
Au programme : des initiations aux 
pratiques sportives pour les petits et 
les grands, la possibilité de découvrir 
le temps d’un week-end des sports 
émergents et parfois méconnus.                
« L’objectif est de promouvoir l’aspect 
bénéfique de la pratique d’une acti-

vité physique sur notre santé. Sur le 
village, l’ensemble des exposants 
vous attendra pour échanger avec 
vous, vous initier et parfois même 
pour vous proposer des démonstra-
tions inédites de leur discipline spor-
tive », souligne le CDOS 44. 
Plus d’infos : cdos44.fr 
 

 
LA RUÉE VERS LE SPORT 

 
Le samedi 9 septembre, l’OMS de 
Nantes propose sur le parvis Neptune 
- Feydeau une journée multisports. La 
rentrée est l’occasion pour l’Office 
municipal du sport de Nantes d’éditer 
l’Annuaire des associations sportives 

2022-2023. Et pour son lancement, 
une journée d’animations sportives « 
La ruée vers le sport » est organisée 
avec les clubs sportifs amateurs pour 
le grand public, sous forme d’initia-
tions et de démonstrations sportives 
dans le cœur de la ville. « Entre vingt 
et trente clubs nantais installent des 
plateaux de démonstration ou des 
stands d’information, avec pour ob-
jectif la promotion des pratiques 
sportives et des valeurs véhiculées 
par le sport », précise l’OMS de 
Nantes. Cette manifestation tout pu-
blic et gratuite est également l’occa-
sion de découvrir de nouvelles 
disciplines proposées par les clubs 
nantais et leurs encadrants. Elle met 
également en lumière « les bénévoles 
de clubs sportifs passionnés et tou-
jours très investis » et qui tout au long 
de l’année permettent aux associa-
tions et aux clubs de fonctionner (voir 
encadré). 
Plus d’infos : oms-nantes.fr 
 
 

VILLAGE COUPE DU MONDE DE RUGBY  
 
Toutes les informations dans le cahier 
spécial Coupe du Monde de rugby 
 

LA REPRISE DU SPORT 
POUR SE METTRE SUR LES 
BONS RAILS À LA RENTRÉE

NANTESSPORT.FRVILLE DE NANTES26

 

 
Alors que les activités estivales ont 
pris fin avec l’arrivée du tant redouté 
mois de septembre, l’animation spor-
tive municipale met en place « l’école 
municipale des sports » dans une 
soixantaine d’établissements publics 
nantais. 
 

Pas besoin de cartable mais plutôt 
de baskets, kimono et ballons. 

Pour les enfants de 7 à 12 ans sur les 
quatre secteurs de la ville, seront pro-
posés des sports de raquette, des jeux 
d’oppositions (judo, boxe, lutte, adap-
tés aux plus jeune âge), des sports 
collectifs ou encore du roller. Les acti-

vités proposées varient selon les sec-
teurs et changent à chaque trimestre. 
Les associations sportives nantaises 
seront au rendez-vous pour les en-
fants et interviendront sur différents 
ateliers tout au long de l’année (plus 
d’informations sur 
www.metropole.nantes.fr/animation-
sportive). 
 

LA COUPE DU MONDE DE 
RUGBY EN GUEST STAR 

 
Cette année, Coupe du Monde de 
rugby oblige, différentes actions en fa-
veur du rugby seront mises en place. 
Deux animations sont prévues au vil-
lage rugby sur l’esplanade des ma-
chines les mercredi 20 et 27 
septembre encadrées par les éduca-
teurs de la ville de Nantes avec les 
jeunes de l’ACCOORD et de l’UNSS, re-
joints par ceux de l’animation sportive 
municipale. Ces derniers pourront 
même assister aux 4 matchs qui se 
déroulent au stade de la Beaujoire.  

UNE RENTRÉE DES CLASSES AU PARFUM D’OVALIE 

POUR L’ANIMATION SPORTIVE MUNICIPALE

Pour trouver l’association qui vous 
convient, vous pouvez consulter 
l’annuaire web des associations, 
metropole.nantes.fr/annuaire-des-
associations, ou le programme 
d’activités associatives 2023-2024 
de votre quartier, distribuées dans 
les boîtes aux lettres, lieux associa-
tifs et commerces de proximité.



Depuis de nombreux mois, la Mé-
tropole se prépare à accueillir 
comme il se doit les 4 matchs de la 
compétition au stade de la Beau-
joire après la réussite du match de 
préparation du XV de France face 
aux Îles Fidji le 19 août dernier. Les 
festivités dépassent l’enceinte du 
stade et s’organisent sur l’espace 
public, dans les clubs, dans les 
villes de la métropole. De nom-
breux rendez-vous sont donnés aux 
habitants, aux associations, aux 
touristes, aux supporters... pour 
vivre ensemble cet événement in-
ternational. 

 
DES ANIMATIONS QUI PROFITERONT 

À TOUTES ET TOUS 
 
Pour la ville de Nantes, le sport de 
haut niveau, ce sont avant tout des 
moments de partage et de liesse po-
pulaire, ainsi que la promotion de la 
pratique sportive par toutes et tous. 
Aussi, au-delà de la compétition et 
pour que ce rendez-vous soit une vé-
ritable fête du rugby, de nombreuses 
animations sont prévues avec : 
- l’installation du 8 septembre au 8 oc-
tobre d’un village rugby dans le Parc 
des Chantiers sur l’Ile de Nantes, gra-

tuit, ouvert à toutes et tous chaque 
week-end où il y aura un match à 
Nantes et lors des matchs de poule de 
l’équipe de France avec une retrans-
mission de ces matchs sur écran 
géant (lire notre cahier spécial CDM). 
 
- des animations sportives proposées 
par les 24 communes, la ligue régio-
nale de rugby et les clubs de la métro-
pole, notamment auprès des enfants 
et des jeunes. 
 
- un programme culturel à Cosmopo-
lis ou dans le cadre des journées du 
matrimoine et du patrimoine.

 

 

L’événement ne pourrait pas s’orga-
niser sans l’engagement bénévole. 
Avec une équipe implantée depuis 
décembre 2020 sur le site de Nantes 
et portée par Claire Jouët, ils sont au-
jourd’hui plus d’une vingtaine de per-
sonnes à la composer. Une équipe 
bientôt rejointe par les membres de la 
Team 2023, volontaires et alternants 
de Campus 2023. 
 
 

A Nantes, la Team 2023 représente 
447 volontaires de 18 à 80 ans, 8 

nationalités, 11 langues parlées avec 
43% de femmes. La mission la plus re-
présentée à Nantes est le Service aux 
Spectateurs avec 308 volontaires mo-
bilisés. Les volontaires seront les vi-
sages et sourires de l’événement, la 
première ligne de France 2023, au tra-
vers d’un programme multigénéra-

tionnel mélangeant toutes les classes 
sociales. Une aventure collective 
unique qui va permettre de vivre un 
moment basé sur la passion, la géné-
rosité et la solidarité. 
 

UNE CONTRIBUTION IMPORTANTE DE 
LA MÉTROPOLE ET DES COMMUNES 

 
Pour que la fête soit partagée, les 24 
communes et la métropole travaillent 
sur un programme d’animations lu-
diques, sportives et culturelles, qui 
vont prendre place dans les 
communes et au sein des équipe-
ments métropolitains. Les trois bases 
sites de matchs retenues accueilleront 
des équipes venant disputer des 
matchs au Stade de la Beaujoire. Ces 
équipes seront présentes en moyenne 
sur site de deux jours avant leur match 
et jusqu’à deux jours après : 

- Saint Herblain accueillera l’Irlande, le 
Chili et le Japon 
- Nantes sera concerné par l’équipes 
des Tonga et du Pays de Galles 
- Rezé aura l’occasion d’accueillir la 
Géorgie 
 

UNE CÉLÉBRATION DES LIENS ENTRE 
NANTES ET LES PAYS ACCUEILLIS 

 
La Ville de Nantes est jumelée avec les 
villes de Niigata au Japon, Tbilissi en 
Géorgie et Cardiff du Pays de Galles. 
Ces 3 grandes nations du rugby joue-
ront au stade de la Beaujoire. La fête 
nantaise sera aussi aux couleurs de 
ces pays avec des animations dédiées 
à leur culture. Nantes accueillera éga-
lement des délégations politiques et 
économiques à l’occasion de cette 
Coupe du monde. 
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COUPE DU MONDE DE RUGBY : 
QUE LA FÊTE COMMENCE !

UNE MOBILISATION TRÈS FORTE DU TERRITOIRE 

COORDONNÉE PAR NANTES MÉTROPOLE

Johanna Rolland 
Présidente de Nantes Métropole 
et maire de Nantes : 
“Nantes est fière d’accueillir 4 
matchs durant la 10e édition de la 
Coupe du Monde de Rugby, avec 
140.000 supporters attendus. Ce 
grand rendez-vous est une oppor-
tunité unique de montrer au 
monde entier notre hospitalité, 
notre esprit sportif et notre capa-
cité à organiser des événements 
d'envergure internationale. La 
Coupe du monde est aussi une vé-
ritable fête du rugby, une célébra-
tion de l'esprit sportif et de ses 
valeurs comme le fair-play et le 
respect de l'adversaire.” 
 

Ali Rebouh 
Vice-président de Nantes Métro-
pole en charge du sport de haut 
niveau et des équipements spor-
tifs métropolitains et adjoint aux 
sports à la Ville de Nantes :  
“Nous nous sommes préparés 
pour être à la hauteur pour accueil-
lir les équipes qui vont fouler la pe-
louse du stade de la Beaujoire. 
Nous avons à cœur de faire vivre 
ce rendez-vous au plus grand 
nombre, c’est pourquoi nous 
avons fait le choix d’installer un vil-
lage rugby en cœur de ville, sur le 
Parc des Chantiers, du 8 septem-
bre au 8 octobre.”



De retour à Nantes, après 20 ans de 
pérégrinations, l’ancien joueur des 
Corsaires devenu entraîneur, en-
dossera le rôle de general manager 
afin d’offrir au club nantais le cadre 
nécessaire pour se mettre plus que 
jamais en ordre de marche vers 
l’avant. 
 
 

V ous avez quitté un club qui, 
à l’aube des années 2000, fa-
talement, a beaucoup 

changé… Quelles ont été vos moti-
vations à revenir ? 
En effet, il y a eu énormément de 
changements ! : beaucoup plus de 

sponsors, un public venant remplir la 
patinoire à tous les matchs. Ce sont 
vraiment de très belles avancées, 
mais il y a encore besoin de nouvelles 
marches à gravir afin que le club 
prenne définitivement son envol et 
puisse tendre vers autre chose. 
 
Le projet de voir un jour une équipe 
de Ligue Magnus à Nantes a tou-
jours été évoqué. Remplir cette 
case, laissée vide de celle d’un ma-
nager général, fait partie de cette 
structuration nécessaire ? 
Force est de constater que oui : sans 
structure solide, le sportif ne peut pas 
suffire. Un projet qui fonctionne, c’est 

mettre les bonnes pièces du puzzle à 
la bonne place. Cela veut dire que sur 
la glace et dans les bureaux, il faut 
que tout le monde aille dans le même 
sens. Le club possède de beaux 
atouts, mais on a besoin de créer un 
cercle vertueux à l’image de ce que 
certains clubs que j’ai pu observer ces 
dernières années ont réussi à mettre 
en place. Je pense à Cergy et évidem-
ment Neuilly, que j’ai quitté en fin de 
saison dernière. 
 

« POUR SE QUALIFIER POUR LES 
PLAYOFFS, IL FAUDRA A MINIMA 

45 POINTS. ET IL Y A BIEN UN 
IMPÉRATIF : IL FAUDRA SE MONTRER 

INDISCUTABLE À DOMICILE. » 
 
On constate que souvent ces clubs 
possèdent des outils favorisant leur 
développement… 
Bien sûr ! Les gens aiment naturelle-
ment l’ambiance hockey pour son 
côté familial, rythmé, spectaculaire. La 
bonne nouvelle, c’est que nous allons 
avoir plus de matches à partir de la 

rentrée 2024, puisque la D1 va passer 
à 16 équipes. 26 rencontres dont 13 à 
domicile, plus des playoffs potentiels, 
ce n’est clairement pas assez pour 
avoir une offre intéressante à propo-
ser. Mais bon, nous avons un exercice 
2023-2024 très dense qui nous attend 
(rire) ! 
Maintenant, il faut pouvoir les accueil-
lir dans les meilleures conditions pos-
sibles. Avoir des heures de glace 
réduites pour l’équipe professionnelle 
est problématique mais également 
pour tout le secteur amateur. Je le ré-
pète : il faut avoir une vision globale.  
 
La locomotive des Corsaires reste 
évidemment l’équipe de D1. Sans 
résultats probants, l’ensemble 
avancerait moins vite…  
Concernant le sportif, il faut remettre 
un cadre, des procédures. Attention, 
je n’évoque pas du tout une dictature 
(rires). Juste faire au mieux pour que 
les moments bas ne soient qu’en 
faible quantité est très courts. La vo-
lonté est vraiment que Martin Lacroix 
se focalise sur sa mission d’entraîneur, 
et que nous travaillions étroitement 
ensemble afin que moi, je puisse le 
délester de tous les « à côtés ». 
 
Vous évoluez dans le monde du 
hockey-sur-glace depuis plus de 
quarante ans. Vous avez participé 
aux recherches afin de constituer le 
nouvel équipage des Corsaires ? 
Tout à fait. Nous avons fait le recrute-
ment avec Martin avec en tête d’avoir 
un maximum d’informations sur les 
joueurs afin de faire des choix perti-
nents. Ces choix, il a fallu évidemment 
les faire par rapport à ceux déjà faits 
par des joueurs de la saison dernière, 
à savoir une volonté de rester ou de 
partir, mais également des impératifs 
financiers. On se connaît très bien, on 
sait se parler aussi, finalement, de 
coach à coach, puisque la saison der-
nière, nous nous sommes affrontés 
en championnat quand j’étais à 
Neuilly. 
 
Quelle sera la ligne directrice pour 
espérer faire mieux cette saison ? 
Si j’avais à retenir un discours, je n’au-
rais de cesse de dire aux joueurs que 
pour être dans les meilleures condi-
tions, il faut s’investir et communi-
quer. De leur part comme de la nôtre, 
il faudra faire ce que l’on dit. Tenir les 
engagements est la base de toute 
réussite. On veut des travailleurs. On 
sait très bien que dans cette division 1 
ultra homogène et de plus en plus 
concurrentielle, ce qui en fait pour 
moi la division la plus intéressante 
mais également la plus compliquée, 
on ne peut pas décemment savoir 
comment la saison va se terminer. La 
seule chose qui est établie, c’est que 
pour se qualifier pour les playoffs, il 
faudra a minima 45 points. Et il y a 
bien un impératif : il faudra se mon-
trer indiscutable à domicile. 
 

RECUEILLI PAR GAËLLE LOUIS

FRANÇOIS 
DUSSAUD : 

“TRAVAILLER 
ÉTROITEMENT 
AVEC MARTIN”

CRÉDIT PHOTO CORSAIRES DE NANTESCRÉDIT PHOTO CORSAIRES DE NANTES
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DIVISION 1
J01 - Brest - Corsaires 07/10 
J02 - Corsaires - Strasbourg 14/10 
J03 - Chambéry - Corsaires 21/10 
J04 - Corsaires - Tours 28/10 
J05 - Morzine-Avoriaz - Corsaires 31/10 
J06 - Corsaires - Valenciennes 04/11 
J07 - Cholet - Corsaires 11/11 
J08 - Corsaires - Caen 18/11 
J09 - Mont-Blanc - Corsaires 25/10 
J10 - Corsaires - Dunkerque 02/12 
J11 - Neuilly/Marne - Corsaires 09/12 
J12 - Corsaires - Epinal 16/12 
J13 - Meudon - Corsaires 23/12 
J14 - Tours - Corsaires 30/12 
J15 - Corsaires - Morzine-Avoriaz 06/01 
J16 - Valenciennes - Corsaires 13/01 
J17 - Corsaires - Cholet 16/01 
J18 - Caen - Corsaires 20/01 
J19 - Corsaires - Mont-Blanc 27/01 
J20 - Dunkerque - Corsaires 03/02 
J21 - Corsaires - Neuilly/Marne 10/02 
J22 - Epinal - Corsaires 13/02 
J23 - Corsaires - Meudon 17/02 
J24 - Corsaires - Brest 24/02 
J25 - Strasbourg - Corsaires 02/03 
J26 - Corsaires - Chambéry 09/03 
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En renforçant cette saison son lien 

avec l’agence marketing Play To B, 

sous l’impulsion de Florent Lemay, le 

responsable des partenariats, le club 

nantais souhaite étendre sa notoriété 

et faire bouger le hockey dans la Cité 

des ducs. 

 
 

L’aventure entre Play To B et les 

Corsaires n’en est pas à son 

premier chapitre. On peut dire qu’elle 

continue de plus belle ? 

On s’est clairement pris au jeu … au 
point de devenir, nous aussi, parte-
naires (sourire) ! Le chemin qui s’est 
dessiné afin d’aider au développement 
du club a été finalement très naturel en 
travaillant sur le réseau de façon gé-

nérale et sur des animations les soirs 
de match. On a rencontré l’ensemble 
des partenaires, on les a écoutés afin 
de coller au mieux à leurs attentes. 
 
Comment définiriez-vous la stratégie 

et les forces qui pourraient renforcer 

la notoriété des Corsaires et de ce 

sport-spectacle très attractif ? 

Casser les codes et les habitudes, 
avoir en parallèle des retours d’expé-
rience des joueurs : les actions me-
nées auprès des Corsaires remportent 
tous les suffrages. Il est convenu de 
travailler sur des concepts évènemen-
tiels partenaires avec des thèmes 
sport de glace et, ainsi, investir la pati-
noire différemment comme avec du 
biathlon, du ballon-balai, etc. 
Au final, on se rend compte que peu de 
personnes sont allées sur la glace, ex-
cepté lorsqu’elles étaient enfants. Très 
rapidement, ils ont plongé dans une 
atmosphère vraiment particulière. Ce 
contexte décalé est très apprécié en 
séminaire et en team building.  
 
Vous lancez donc l’exercice 2023-

2024 avec l’avantage de déjà 

connaître le terrain ! 

Arthur Terrien (Responsable dévelop-
pement) qui est salarié chez nous a 
donc pris possession des lieux début 
2023 afin que l’on puisse se projeter 
sur cette saison à venir. On a plein 
d’idées, d’autant que 2024 va être l’an-
née des 40 ans des Corsaires ! De très 
bonnes choses ont déjà été faites ces 
dernières années, comme par exemple 
les Matchs à thèmes. On souhaite 
donc perpétuer cela en renforçant le 
dispositif avec une date supplémen-
taire, tout comme l’engagement RSE 
du club. Capter des publics différents 
et ainsi élargir la palette sont de vrais 
challenges pour se désolidariser au 
maximum du résultat. 

RECUEILLI PAR G.L.

AVEC PLAY TO B, LES CORSAIRES 
VONT BRISER LA GLACE !

 

SAVE THE DATES 
 

PRÉPARATION : 
Les Corsaires disputeront sept 
matches amicaux - dont deux à 
Tours et Caen - afin de roder leur 
équipe. Les affiches à domicile se-
ront ouvertes au public et les places 
disponibles sur la billetterie en ligne 
du club. 
9 septembre : Nantes - Brest 
16 septembre : Nantes - Caen 
22 au 24 septembre : Tournoi à 3 
avec Nantes, Tours et Cholet  
 

COMPÉTITION : 
Si la première journée de cham-
pionnat se déroulera bien le 7 oc-
tobre prochain, avec une visite à 
Brest, la saison officielle reprend 
une semaine avant, le 30 septem-
bre, avec un tour de coupe de 
France. L’adversaire devrait être 
connu d’ici quelques jours. 
 
 

LAST MINUTE

Ça s’en va et ça revient… Annoncé 
partant des bords de Loire pour 
tenter l’aventure en Australie au 
CBR Brave (AIHL) - aux côtés d’un 
certain… Félix Plouffe - le défenseur 
canadien au passeport italien Ca-
meron Marks sera bien un Corsaire 
à la rentrée ! Arrivé de Neuilly à l’été 
2021, ce sera donc sa troisième 
saison sous les couleurs nantaises. 
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« Cette année, c’est sûr que l’on a 
recruté un peu plus de profils of-
fensifs », admet Fabrice Gacou-
gnolle, coach historique du Nantes 
Métropole Futsal. Pas de change-
ment de philosophie de jeu pour 
autant chez les Éléphants. Au Palais 
des Sports ou au CREPS, « tout le 
monde attaque, tout le monde dé-
fend ». Le point sur l’effectif avec le 
coach du NMF. 
 
Mamadou Touré 
(ex-Paris ACASA) :  
Fabrice Gacougnolle : « Il a fini 2e 
meilleur buteur du championnat la 
saison dernière. Je ne pense pas que 
ce sera le cas cette année à Nantes. Il 
passe d’une équipe où en étant le 
joueur phare, tous les ballons pas-
saient par lui. Ça sera plus partagé 
chez nous. C’est un joueur qui peut 
nous apporter beaucoup défensive-
ment également. »  
 
Mickael De Sa Andrade 
(ex-UJS Toulouse) : 
FG : « C' est un créateur de jeu, un 
joueur déjà confirmé en France (40 
sélections en EDF, ndlr) mais il a en-
core un énorme potentiel. Je pense 

qu’il peut donner beaucoup plus et 
j’espère qu’il le fera chez nous. » 
 
Arthur Tchaptchet 
(ex-Kremlin-Bicêtre) :  
FG : « Il était avec nous la saison où 
l’on gagne la Coupe de France. C’est 
tout sauf une coïncidence. C’est un 
pivot qui nous a manqué la saison 
dernière. Il est revenu en bonne 

forme, il a pris de l’expérience la saison 
passée. Je suis content de renforcer 
cette position de pivot. » 
 
Jean (prononcez Djan) Trujillo 
(ex-Ligue Vénézuélienne) :  
FG : « Un joueur très intéressant qui 
nous surprend pas mal à l'entraîne-
ment. Il a quelques lacunes défen-
sives mais il est rapide, vif, et dispose 

d’une bonne frappe des deux pieds. Il 
sera difficile de remplacer Ouassini 
Guirio (parti à Laval, ndlr) mais je 
cherchais un joueur de ce profil. » 
 
Jérémie Lévesque 
(ex-Doulon) :  
FG : « C’est un gardien qui connaît 
bien la maison. C’est un Nantais qui 
revient après 5 saisons. C’est lui qui 
débutera la saison dans les buts avec 
la suspension de Francis (Lokoka). » 
 
Joy Mingolo  
(ex-Doulon) :  
FG : « Joy fait son retour dans notre ef-
fectif. Il revient pour compenser cer-
tains départs du secteur défensif. Il 
connaît parfaitement le club. C’est un 
vrai atout. » 
 
Prolongations de Bendali, Lokoka, 
Renatinho, Varsalona et Diop : 
FG : « L’idée est de ne pas subir ce 
mercato. C’était essentiel de renouve-
ler le noyau dur de l’équipe. »  
 
Les départs de Kadinho, 
Grandinetti, Javi et Fernandito : 
FG : « À part pour Fernandito, il n’y a 
pas de départ subi. Il était très bien à 
Nantes mais c’est une opportunité 
qu’il ne pouvait pas refuser. Je parle 
tous les 2-3 jours avec lui. C’était son 
rêve, en plus chez lui à Saragosse. » 
 

MATTHIEU BELLEE

NMF FUTSAL

LE NMF PASSE 
À L’OFFENSIVE !

30 NANTESSPORT.FR

Après un exercice 2022-23 abouti 
(qualification pour les playoffs), le 
NMF dispose, cette saison encore, 
d’un effectif capable d’aller chercher 
une place dans le dernier carré du 
championnat. 
 
 

Sauf surprise, on devrait assister à 
un match à 5 équipes pour l’ob-

tention de l’un des 4 tickets pour les 
playoffs. Laval, champion de France 

2023, fait une nouvelle fois figure de 
grandissime favori. « Il suffit de voir le 
recrutement réalisé. Ouassini Guirio 
qui était chez nous l’an dernier et Nel-
son Lutin, tous deux internationaux 
français”, commente Fabrice Gacou-
gnolle. Paris ACASA, le Sporting, le 
Kremlin-Bicêtre - très actif sur le mar-
ché des transferts cet été - et le 
Nantes Métropole Futsal devraient 
tout de même avoir leur mot à dire. 
Les joueurs de Gacougnolle bénéficie-

ront d’un calendrier favorable jusqu’à 
la fin novembre où les gros morceaux 
commenceront à arriver. Pour espérer 
décrocher les playoffs, il faudra être 
intraitable face aux équipes réputées 
plus faibles.  
 
UN MATCH À 5 ÉQUIPES POUR 4 PLACES 

 
C’est de cette façon que les Éléphants 
étaient parvenus à leur objectif la sai-
son passée : « Ça sera mon discours 
pour ce début de saison, insiste Fa-
brice Gacougnolle. Ça ne sert à rien de 
battre Laval si c’est pour perdre face à 
l’avant dernier du championnat “. Voilà 
ses joueurs prévenus. Cette saison, le 
Nantes Métropole Futsal a opéré un 
recrutement “made in France”. Un 
choix pour favoriser la cohésion de 
groupe. “C’est plus facile que la saison 
dernière où la moitié de l’effectif ne 
parlait pas français”, analyse l’entraî-
neur nantais. Plusieurs joueurs 
comme Tchaptchet et Mingolo font 
leur retour au club. De quoi permettre 
de travailler avec des éléments déjà au 
fait du plan de jeu de Gacougnolle. 
Être à 100% très tôt et engranger des 
points rapidement, c’est là tout l’ob-
jectif de ce début de saison.  
 

M.B. 

OBJECTIF PLAYOFFS POUR LES ÉLÉPHANTS

DIVISION 1 FUTSAL
J01 - NMF - AJACCIO 4-1 
J02 - Hérouville - NMF 09/09 
J03 - NMF - Toulon 23/09 
J04 - Kremlin Bicêtre - NMF 30/09 
J05 - NMF - Béthune 14/10 
J06 - Kingersheim - NMF 21/10 
J07 - NMF - Toulouse 04/11 
J08 - Goal Futsal - NMF 11/11 
J09 - NMF - Sporting Club Paris 18/11 
J10 - NMF - Paris Acasa 02/12 
J11 - Laval - NMF 09/12 
J12 - NMF - Hérouville 06/01 
J13 - Toulon - NMF 13/01 
J14 - NMF - Kremlin Bicêtre 27/01 
J15 - Béthune - NMF 10/02 
J16 - NMF - Kingersheim 24/02 
J17 - Toulouse - NMF 02/03 
J18 - NMF - Goal Futsal 16/03 
J19 - Sporting Club Paris - NMF 30/03 
J20 - Paris Acasa - NMF 20/04 
J21 - NMF - Laval 27/04 
J22 - Ajaccio - NMF 11/05 

L’avis global du coach : 
« On est parti dans un recrute-
ment plus offensif. Mais dans 
notre système de jeu, tout le 
monde doit attaquer et défen-
dre. On ne peut pas gagner des 
matchs sans une défense solide. 
Ça doit être notre point fort. Ici 
on préfère gagner 2-0 plutôt 
que 10-8. C’est notre philosophie 
de jeu. » 





32 NANTESSPORT.FREN BREF

Que cela soit Clément Tabur et 
son ascension à l’ATP, Lucas Poul-
lain poursuivant en grande forme 
ou le titre d’Irina Ramialison, les 
représentants de la petite balle 
jaune nantaise ont connu deux 
mois exceptionnels. 
 
 

Lorsqu’il remportait au prin-
temps l’Open d’Angers à 
l’ATC, devant sa famille et ses 

amis, Clément Tabur venait sans 
vraiment le savoir de rallumer le feu 
sacré. Après un début 2023 en dents 
de scie, le Snuciste s’est tout simple-

ment montré bouil-
lant cet été. « Je veux 
enclencher une dyna-
mique. On verra 
jusqu’où cela m’amè-
nera mais tant que je 
me sens bien, je joue. » 
Enlever le frein, laisser 
la machine dérouler : 
Clément a clairement 
passé un cap après ce 
succès sonnant 
comme un acte II 
dans sa carrière. 

Force est de constater 
que cette philosophie l’a emmené 
non seulement vers de nouveaux 
titres mais, surtout, vers une 279e 
place au classement ATP (autour de 
la 400e place en avril), le meilleur à 
ce jour pour le jeune  homme de 23 
ans, affichant une forme olympique. 
Avec, en secret de sa réussite, une 
régularité métronomique. Pour sa 
deuxième saison au sein de  l'acadé-
mie d'Olivier Malcor à la Baule, il 
avait commencé par mettre le cap 
sur la Serbie pour enchaîner une fi-
nale et un titre,  avant de remplir son 
tableau de chasse en Italie. Idéal 

pour disputer sa première finale 
Challenger – perdue à Todi face à 
l’Italien Luciano Darderi (250e)  et 
ajouter à son palmarès un nouveau 
titre - le quatrième de 2023 - pour 
boucler août en battant à Lesa, dans 
le Piémont, l'Allemand Tim Handel 
(487e ATP). 
 

L’OPEN D’AUSTRALIE DANS LE VISEUR 
 
De quoi entretenir l’espoir d’entrer 
en qualification de l'Open d'Austra-
lie, dont la porte pourrait s’ouvrir en 
grand en atteignant la 230e place…
Un moteur évident pour Clément 
Tabur qui, à coup sûr, aurait à cœur 
de regoûter à des courts qui 
l’avaient sacré en double junior avec 
Hugo Gaston en 2018. 
Son comparse Lucas Poullain, éga-
lement dans le TGV après une saison 
au point mort (genou), fait mieux 
que rattraper son retard en attei-
gnant lui aussi son meilleur classe-
ment également mi-juillet (311e, 
redescendu 318e ce jour). Il a consa-
cré sa fin de mois au Critérium 2e 
série disputé à Roland Garros, le 
SNUC y frôlant un superbe doublé ! 

Pourtant très en jambes, le Nantais 
de 27 ans, numéro 33 français, a tou-
tefois vu le sacre lui échapper au 
profit de Corentin Denolly (IDF, N52), 
déjà tombeur de l’autre Snuciste en-
gagé dans ces finales de champion-
nat de France, Alexandre Reco (N98). 
Pour la jeune maman Irina Ramiali-
son (T40), il a été question en re-
vanche d’un étincelant bilan avec 5 
victoires en 5 matches et aucun set 
de concédé !  Une victoire 7/6 6/3 en 
finale face à la toute fraîche cham-
pionne de France 17-18 ans, la Fran-
cilienne Jenny Lim (T42). 

G.L.

UN ÉTÉ PLEIN SOLEIL POUR LES SNUCISTES

La multi-médaillée 
continentale Marine 
Lefeuvre, en grande 
forme après avoir dou-
blé son palmarès euro-
péen en une seule 
édition, a ajouté une 
breloque mondiale en 
Italie à sa belle collec-
tion. 
 
 

Parfois, la dolce vita 
prend des allures 

très sport ! En témoigne la destinée 
italienne de la licenciée de l’ASTA 
Nantes Marine Lefeuvre, remportant 
une médaille d’argent en relais 3000 
mètres sur piste avec ses coéqui-
pières Manon Fraboulet et Marie 
Dupuy. Le trio tricolore au coude à 
coude avec les Colombiennes, a 
perdu le titre pour deux petites se-
condes après de nombreux rebon-
dissements, notamment l’arrêt de la 
course en raison de la pluie sur la 
piste de Vicenza (Italie). 
Avec cette médaille, la fondeuse, 

également membre de l’Equipe de 
France de la Police nationale et mul-
tiple médaillée européenne (6 mé-
dailles dont 3 en or) quelques 
semaines auparavant à Valence-
d’Agen (Tarn-et-Garonne) a ouvert 
son compteur lors de cette dernière 
épreuve sur piste. 
Victime d’une première chute col-
lective sur le 10.000 mètres par éli-
mination, alors qu’elle avait été 
impressionnante lors des séries, et 
d’une deuxième chute sur le 10.000 
mètres à points dont elle a été élimi-
née alors qu’elle était bien position-
née pour la médaille d’argent, 
Marine conjure le sort de la plus 
belle des manières avant de se lan-
cer sur les épreuves sur route. 

G.L. 

ROLLER COURSE / LEFEUVRE (ASTA NANTES), 
L’ARGENT CONTENT DU 3000M RELAIS SUR PISTE
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LE SPORT 
ENSEMBLE ET 

PASSIONNÉMENT

Spot incontournable sur Nantes, la 
structure D’Sport & Co offre aux 
particuliers comme aux entreprises 
le sport sur un plateau. Gaëlle et 
Cyril sont les créateurs de la course 
caritative 24h Run qui soutient  
cette année l’APAJH 44 début oc-
tobre. 
 
 

Le sport ensemble et passionné-
ment. Dans la bonne humeur, 
toujours. Deux crédos qui pour-

raient sans conteste définir la philoso-
phie de D’Sport & Co Nantes et de ses 
créateurs Gaëlle et Cyril depuis  2018. 
« On avait envie d’un lieu où vivre le 
sport. Que l’on s’y sente à l’aise, insiste 
Gaëlle. Avec la possibilité de pratiquer 

une activité qui nous plaît, évidem-
ment, mais aussi pouvoir partager en 
toute simplicité, laisser la place à la 
découverte. » 
Avec le Squash, D’Sport & Co est vite 
devenu un club incontournable de la 
ligue avec ses 4 terrains homologués. 
Le club propose aussi avec un grand 
succès des rendez-vous devenus in-
contournables (lire par ailleurs)… et in-
nove avec son terrain de Beach 
Indoor. « Beach volley et Beachmin-
ton (ndlr : badminton sur sable) ont 
en effet de nombreux adeptes, en 
convient Cyril. D’Sport & Co rencontre 
un joli succès avec son animation 
D’Sport Lanta, qui plonge petits et 
grands dans une ambiance unique 
et fun, grâce à des épreuves adap-

tées à tous sur le Beach Indoor ! » 
Toujours en quête d’idées pour satis-
faire ses adhérents, D’Sport & Co ne 
manque pas d’imagination. Il suffit de 
voir notamment le succès de 2 événe-
ments made in D’Sport & Co : la soirée 
FLUO Squash et Beachvolley à l’au-
tomne et la course caritative “24h 
Run”. 
 

LE 24H RUN, UNE HISTOIRE DE 
RENCONTRES ET DE PARTAGE 

 
« Les rencontres, c’est d’ailleurs ce qui 
nous a menés à mettre en place le 
24h Run, explique le couple. Une 
course un peu dingue (sourire), en 
solo ou par équipe de 2 à 8 coureurs 
(en relais) sur 24h non-stop.  Une pre-
mière édition en 2021, où nous avons 
parcouru à deux, en relais, 217 km au 
profit de 2 associations. Pour la 
deuxième édition, 2 équipes de 8 cou-
reurs et 1 coureur solo ont parcouru 
574 km au total, chaque édition a 
permis de récolter 2500€, reversés 
aux associations. » 

Pour cette édition 2023, plusieurs 
équipes vont se challenger pour bat-
tre le record de 257 km en équipe et 
soutenir l’association APAJH44 , pre-
mière association à accompagner 
tous les handicaps. Le “24h Run” est 
un événement sportif et festif avec, 
tout au long de ces 24h : tournoi de 
squash, concerts, DJs, danse, jeux, res-
tauration, sans oublier la retransmis-
sion du match de rugby France - Italie 
le vendredi 6 octobre (21h).

INSCRIPTIONS À LA  24H RUN 
 
Coureurs : 
inscrivez-vous sur www.timepulse.fr  
Bénévoles et Sponsors : 
Contactez Gaëlle et Cyril Septault 
au 02.40.30.16.84 
 

LES RENDEZ-VOUS DE LA RENTRÉE 
 
Samedi 9 septembre : 
Journée des associations de l’OMS  
“La Ruée vers le sport” 
Jeudi 21 septembre : 

1er “Open du Jeudi” (ouvert à tous les 
licenciés), premier de la saison 
Jeudi 28 septembre : 
Soirée féminine de squash à Nantes 
 

INFOS PRATIQUES 
 
5 rue des Pays-Bas 
44300 Nantes 
Tel : 02 40 30 16 84 
Mail : contact@dsportandco.fr

     1000m2 de structure 
     4 terrains de squash 
     1 terrain en sable de 150m2 
     1 restaurant ouvert du lundi 
       au vendredi midi et sur 
       événements privés

D’SPORT & CO 
EN CHIFFRES



Unique en son genre, l’UCPA Sport 
Station Nantes va rapidement de-
venir votre nouveau terrain d'aven-
tures sportives favori. Pour tous les 
profils et tous les âges, cette oasis 
urbaine a tout d’une incontour-
nable.  
 

L’écrin de verre est sorti de 
terre cet hiver, ouvrant ses 
portes mi-juin. Une pro-

messe ludique, colorée, presque futu-
riste mais au sein de laquelle c’est 

toute la chaleur et la bonne humeur 
de la philosophie UCPA (Union natio-
nal des Centres sportifs de Plein Air) 
qui vous attend au cœur du nouveau 
quartier Euronantes, entre la gare Sud 
et le quartier Malakoff face de la pis-
cine “La petite Amazonie”. 
Niché au cœur d'un bâtiment tout en 
transparence à la signature architec-
turale remarquable, vous attend sur 
UCPA Sport Station Nantes. « Le 
concept, imaginé en 2016, a ainsi été 
implanté dans cinq villes en France, 

dont Nantes, explique Alexis Lejeune, 
responsable communication globale 
sur le site de la Cité des ducs s’éten-
dant sur 3.500 m². Dans la continuité 
de la philosophie UCPA, la volonté 
était de proposer une expérience 
sportive, ludique et surprenante 
s’adaptant à tous âges, tous niveaux 
de pratiques et toutes les envies. » 
 

ESCALADE DE BLOC, GRIMPE LUDIQUE, 
PLATEAU CARDIO FITNESS, COURS 
COLLECTIFS, SQUASH ET PADEL… 

 
Escalade de bloc, grimpe ludique, pla-
teau cardio fitness, cours collectifs, 
squash et padel : une offre « multi-ac-
tivités sous le sceau de la convivialité 
et du partage », mais UCPA Sport Sta-
tion Nantes va au-delà… « C'est un vé-
ritable lieu de vie. Notre situation 
géographique n’est pas anodine : 
nous souhaitons prendre foncière-
ment part aux actions de la Ville de 
Nantes auprès des quartiers dont 
Malakoff, travailler avec les diffé-
rentes associations locales comme 
l’ACCOORD. C’est découvrir des entre-
prises gravitant autour de nous et qui 
peuvent mettre en place des jour-
nées team building ou tout simple-
ment se retrouver au « Resto », y 
compris en privatisant les lieux. » 
Alors, prêts à pousser les portes de 
UCPA Sport Station Nantes ? L'aven-
ture commence ici ! 

SAVE THE DATE 
 
L’UCPA Sport Station Nantes ouvre 
ses portes GRATUITEMENT le week-
end des 16-17 septembre (réserva-
tions créneaux sur le site internet) 
pour fêter son inauguration ! 
 

TARIFS 
 
ESCALADE & GRIMPE LUDIQUE / FITNESS 
Session unitaire : 15€ 
-25 ans étudiants et porteurs 
Carte Blanche : 11€ 
Carte de 10 sessions : 135€ 
-25 ans : 99€ 
 

RAQUETTES 
Squash 
le terrain pour 60' - 2 joueurs 
Séance Unitaire : 
heures creuses 18€ 
heures pleines : 24€ 
Carte 10 séances heures 
creuses & heures pleines :  216€ 
Padel 
Le terrain pour 90' - 4 joueurs 

Séance unitaire : 
heures creuses : 40€ 
heures pleines : 60€ 
Carte 10 séances heures 
creuses & heures pleines : 540€ 
 

PACK UCPA SPORT STATION 
Le meilleur d'UCPA Sport Station 
Nantes : variez vos terrains de jeux et 
explorez de nouveaux horizons : 
Escalade, Fitness & Squash ! 
Abonnement mensuel plein tarif 
avec engagement 12 mois : 49,90€ 
sans engagement : 59,90€ 
Abonnement mensuel -25 ans 
avec engagement 12 mois : 39,90€ 
sans engagement : 49,90€ 
 
Frais de dossier : 20€ (abonnement 
avec et sans engagement) 

3500 m² de structure 
4 courts de squash 
2 terrains de padel 
1 salle d'escalade 
de bloc de 500 m² 
1 espace de grimpe ludique 
sous 11m de hauteur 
1 plateau cardio-musculation 
de 430 m² 
3 salles de cours 
collectifs fitness 

EN CHIFFRES

UCPA SPORT 
STATION NANTES   

9, boulevard de Berlin 
Tel : 02 52 59 70 73 
ucpasport-station-nantes.com 
INSTA : ucpa_sportstation_nantes 
FB : UCPA Sport Station Nantes 

UCPA SPORT STATION 
OBJECTIF SPORT ET FUN
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Depuis quarante-six ans, Bretagne 
Utilitaires est spécialisé dans la 
vente de véhicules utilitaires neufs 
et occasions. François Lemarchand, 
« l’homme de l’ombre », comme il 
se définit, à la tête de cette entre-
prise familiale, préfère mettre en 
avant le travail de l’ensemble de ses 
collaborateurs. Une équipe à son 
image, « consciencieuse, dévouée 
et appliquée ». 
 

 
Les clients s’identifient à 
notre sérieux et à la qualité 
de notre travail. » François Le-
marchand, dirigeant de Bre-

tagne Utilitaires est fier de cette 
réputation et notoriété. Il suffit de 
jeter un œil aux avis laissés sur inter-
net pour s’en rendre compte. Tous 
louent le professionnalisme des 
équipes de Bretagne Utilitaires. Les 
clients sont à 80% des artisans, des 
commerçants, des PME et TPE, avec 
lesquelles François Lemarchand 
prend plaisir à échanger.  
« De la proximité et de l’humain, ré-
sume le chef d’entreprise. Notre 
conscience professionnelle nous 
oblige à tendre vers la perfection. » 
Bretagne Utilitaires rayonne sur toute 
la France, y compris les DOM TOM.  
 

VENTE ET LOCATION LONGUE DURÉE 
DE VÉHICULES UTILITAIRES 

DANS TOUTE LA FRANCE 
 
La vente et la location longue durée 
de véhicules utilitaires représente le 
cœur de métier de l’entreprise im-
plantée à Carquefou. De la voiture 
compacte 5 portes aux produits plus 
spécifiques et atypiques comme les 

véhicules plateaux, bennes, frigos, 
caisses-meubles, nacelles, en passant 
par les Van ou le traditionnel fourgon. 
Pour accompagner ses clients de A à 
Z, Bretagne Utilitaires dispose de son 
propre atelier de mécanique, de son 
aire lavage et d’une carrosserie flam-
bant neuve. 
Des services accessibles aussi aux 
particuliers pour tous types de répa-
rations ou de simples révisions. Signe 
supplémentaire de la qualité du tra-
vail proposé, les ateliers se remplis-

sent uniquement par le bouche à 
oreille. Une réputation qui dépasse les 
frontières ligériennes grâce à l’exper-
tise des techniciens qualifiés de Bre-
tagne Utilitaires. 
 

PARTENAIRE INCONTOURNABLE 
DU SPORT NANTAIS 

 
Une dizaine de salariés sont à l’œuvre 
dans les bureaux ou les ateliers de la 
société de l’Est nantais. C’est l’un 
d’eux, Florian Guittet, gymnaste mé-
daillé 17 fois aux championnats de 
France et membre de la Cambron-
naise, qui est à l’origine de l’engage-
ment de la société pour le sport 
nantais. 
Depuis ce premier coup de pouce 
pour le plus grand club de gym de la 
région, François Lemarchand a multi-
plié les partenariats. D’abord avec le 
club de pétanque féminin de Pornic 
dont le « challenge Sonia », créé en 
hommage à l’épouse d’un salarié de 
l’entreprise. Puis les Neptunes, l’USJA 
Carquefou, et le Golf de Carquefou. Ce 
Nazairien de cœur a même pu satis-
faire sa passion pour la mer en spon-
sorisant le deuxième voilier Bretagne 
Utilitaires. Une alliance “gagnant-ga-
gnant“, pour contribuer au dévelop-
pement des clubs sportifs nantais :          
« Voir et être vu ». 
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En 1977, Alphonse Pondard 
lança une entreprise de vente 

de véhicules utilitaires neufs et 
d’occasions. Bretagne Utilitaires re-
flétait alors les valeurs de cohésion 
et de respect incarnées par cet 
homme au grand cœur apprécié de 
tous. Aujourd’hui encore, par le sé-
rieux, l’implication et le dévouement 
sans faille de ses collaborateurs, la 
structure nantaise fait naître 
confiance et sérénité auprès de ses 
clients. Une clientèle qui y trouvera 
un ensemble de services destinés à 
l’accompagnement de projet d’ac-
quisition, à la vente, l’achat, l’entre-
tien et la réparation mécanique, la 
carrosserie et la location longue 
durée de véhicules utilitaires.

BRETAGNE 
UTILITAIRES : 

46 ANS 
D’EXPÉRIENCE 
AUTOMOBILE

BRETAGNE UTILITAIRES 
EXPERTISE, SÉRIEUX 

ET COMPÉTENCE

«
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La rentrée de septembre est sou-
vent l’occasion de reprendre son 
activité habituelle ou d’en 
commencer une nouvelle. Qu’il 
s’agisse d’une offre de mobilité ou 
d’équipements sportifs, DECATH-
LON a développé une gamme de 
produits pour toutes les pratiques 
et tous les profils. Des prix malins 
qui collent au quotidien avec le 
souci d’une qualité irréprochable. 
C’est aussi ça, la recette DECATH-
LON ! 
 
 

Judo, fitness, randonnée, hand-
ball, course à pied, football :     
l’offre DECATHLON est plétho-

rique, éclectique et innovante. Un seul 

objectif : rendre le sport accessible au 
plus grand nombre. Et si par mal-
chance, vous ne trouviez pas votre 
bonheur, la marketplace DECATH-
LON grouille d’offres et de marques 
qui sauront vous satisfaire. Pour les 
sportifs en herbe, DECATHLON a 
pensé à tout. 
On le sait, les plus jeunes aiment tes-
ter et découvrir de nouveaux sports. 
Pour commencer une activité, rien de 
tel que de pouvoir s’équiper à prix 
juste toute l’année. 
 

LA SECONDE MAIN 
COMME SECONDE NATURE 

 
Une offre « occasion » est présente 
dans tous les magasins DECATHLON 

toute l’année. Tous les produits spor-
tifs de seconde main sont concernés 
par cette offre en fonction de la sai-
son. 
 

PIONNIER DE LA 
MOBILITÉ DOUCE 

POUR TOUS 
 
Et pourquoi pas changer de mobilité 
à la rentrée et adopter un deux roues 
familial ! : Le vélocargo électrique à 
2.799 euros. Ce vélo allongé et modu-
lable vous laisse la possibilité de fixer 
deux sièges enfants et ou des petits 
conteneurs à l'arrière du vélo selon 
l’usage que vous souhaiterez en faire. 
L’occasion de lâcher sa voiture et de 
bénéficier de la prime à la conversion. 

Dites adieu aux bouchons et bonjour 
au grand air ! La nouvelle offre de lo-
cation pourrait également vous per-
mettre d’équiper vos petites têtes 
blondes. 
Avec DECATHLON LOCATION, vous 
aurez toujours un vélo à la taille de 
votre enfant. De 4 euros par mois 
pour la draisienne à 9 euros par mois 
pour le vélo de 20 pouces (12 ans), ces 
tarifs vous permettent d'accompa-
gner l'évolution de la pratique ou la 
croissance de votre enfant, avec toute 
une gamme de vélos éligibles à la lo-
cation par abonnement à partir de 
55€ par mois ! Chaque vélo loué est 
neuf. 
 
 

 

La rentrée des classes approche. 
Après des vacances bien méritées, le 
temps est venu de se remettre au 
sport. DECATHLON accompagne tous 
les pratiquants en proposant de faire 
découvrir des activités sportives lors 
de son traditionnel événement de ren-
trée : le VITALSPORT. 
 
Rendez-vous sur le parking 
du DECATHLON VERTOU pour 
tout un weekend de sport ! 
samedi 9 septembre   9h-19h 
dimanche 10 septembre 10h-18h 
 
 

Vous recherchez une activité 
sportive pour la rentrée pour 
vous ou vos enfants ? Le VI-

TALSPORT, c'est le rendez-vous incon-
tournable de la rentrée ! Pour cette 28e 

édition, toutes les équipes de DECATH-
LON et du CDOS 44 se mobilisent pour 
une co-organisation inédite et vous 
permettre de trouver le sport qui vous 
convient. 
L’esplanade des Machines de l’Île étant 
occupée par le village de la Coupe du 
Monde de rugby, le VITALSPORT sera 
couplé avec “Sentez vous sport”. Cet 
événement gratuit et ouvert à tous ac-
cueille chaque année de nombreux 
comités sportifs et associations de 
santé qui se rassemblent dans le but 

de promouvoir la pratique sportive et 
sensibiliser sur ses bienfaits sur la 
santé. Chaque année, plus de 10.000 
visiteurs viennent s’informer tout au 
long du week-end.  
 

TESTEZ JUSQU'À 45 ACTIVITÉS 
GRATUITEMENT LE TEMPS 

D’UN WEEK END 100% SPORT 
 
Une  quinzaine de clubs et associa-
tions sportives de la région seront pré-
sents pour ce VITALSPORT 2023 pour 
vous initier gratuitement à plus d’une 
quarantaine de sports différents, parmi 
lesquels des sports collectifs, de 
combat, de précision, de raquettes, de 
pleine nature… 

Les événements seront également ac-
cessibles aux personnes en situation 
de handicap qui pourront s’initier à la 
pratique et rencontrer des clubs. L’évé-
nement est gratuit et ouvert à tous, dé-
butants, amateurs, confirmés, en 
famille ou entre amis, il y en aura pour 
tous les goûts ! 
Au programme, des initiations, des 
animations et démonstrations enca-
drées par les clubs locaux, une restau-
ration sucrée et salée sur place mais 
surtout, comme tous les ans, du 
partage et de la bonne humeur ! Avec 
DECATHLON, trouver son sport est un 
jeu d’enfant ! 
 
 
Cette année, tentez de remporter un 
séjour sportif avec Decathlon Travel 
et de nombreux lots sportifs (notam-
ment des maillots des Neptunes) lors 
d’une tombola. Tirage au sort prévu à 
18h le samedi et 16h le dimanche. 

DECATHLON S’ENGAGE 
À METTRE DU SPORT 

DANS VOTRE QUOTIDIEN
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VENEZ DÉCOUVRIR UNE ACTIVITÉ GRÂCE 
AU VITAL SPORT DE DECATHLON VERTOU



Depuis le début des vacances estivales, 
les Vertaviens et les habitués du Parc 
du Loiry ont la possibilité de louer sim-
plement et en tout temps un paddle. Il 
suffit de télécharger l’application mo-
bile EQUIP SPORT et de se rendre sur la 
station connectée située à quelques 
encablures de la base du Club de Kayak 
de Vertou (CKV). 

Du paddle à la demande avec tous 
les équipements nécessaires à 
la sécurité ! Une association tri-

partite ou tout le monde y trouve son 
compte. Grâce à ce nouveau service DE-

CATHLON VERTOU, la start-up EQUIP et 
le Club Kayak Vertou (CKV) souhaitent 
encourager la pratique du sport pour 
tous, en supprimant les contraintes liées 
à la pratique et en ne gardant que le plai-

sir. Avec cette nouvelle station connec-
tée, plus besoin d’acheter son matériel, 
de le transporter, de le stocker et de l’en-
tretenir.  
 

1H DE PADDLE OFFERTE 
AVEC LE CODE PROMO 

« DECATHLON 1H » 
 
Pour vous permettre de tester ce nouvel 
équipement, EQUIP et DECATHLON 
vous offrent votre première heure de li-
berté sur la Sèvre nantaise avec le code  
“decathlon 1h” directement sur l’appli-
cation EQUIP’SPORT. 
Et parce que les points de fidélité de 
votre compte client DECATHLON peu-
vent aussi vous permettre de faire du 
sport, utilisez l’équivalent de 900 points 
pour 1h de location de paddle offerte, en 
cliquant sur “Vos récompenses” dans 
votre espace client sur l’application “DE-
CATHLON”. Attention, vous allez vite de-
venir accro. 

 

En plus d’être l’équipementier officiel 
des volontaires de Paris 2024, DE-
CATHLON vient de lancer une collec-
tion pour toute la famille afin de 
célébrer son amour des Jeux.  
 

En 2024, le plus grand événe-
ment de la planète aura lieu à 
Paris et sur tout le territoire 

français. Pour les mordus de sport, 
DECATHLON a donc imaginé et           
designé plusieurs vêtements et ac-
cessoires, à retrouver dans l’ensemble 
de ses magasins et sur decathlon.fr : 
 
• Collection “Paris 2024” : 
C'est LA licence officielle du partena-
riat de Decathlon avec les Jeux Olym-
piques et Paralympiques de Paris 
2024. Urbaine dans les codes et pro-
fondément française dans le cœur, 
elle mixe impertinence et fraternité. La 
collection comprend des vêtements et 
accessoires sportswear, ainsi qu’une 
bonne dose de savoir-faire français. 
Soutenir le fabriqué en France, c’est 
une démarche qui a du sens pour le 
numéro un français du sport. Accom-

pagnée de fournisseurs de la France 
entière, d'entreprises solidaires, fami-
liales ou locales, DECATHLON encou-
rage le rayonnement de tout le pays 
grâce au “produire en France”. 
 
• Collection : « Allez les Bleus » : 
Eco-conçue pour encourager et fédé-
rer autour de nos sportifs, parce 
qu'envers et contre tout, nous nous 
tenons tous fièrement sous une seule 
et même bannière… 
 
• Collection “Les 
mascottes de Paris 2024” : 
un assortiment de vêtements et ac-
cessoires colorés qui invitent les en-
fants à découvrir les quatre nouveaux 
sports des Jeux : le skate, le surf, l’es-
calade et le breakdance. Les Phryges, 
symboles identitaires de Paris 2024 et 
de la collection les Mascottes, accom-
pagnent vos enfants dans la pratique 
sportive, de la cour de récré à leur club 
sportif préféré. Un seul objectif : les 
faire bouger dès leur plus jeune âge. 
 
• Équipementier officiel des 
volontaires de Paris 2024 : 
Dans sa volonté de rendre le sport ac-
cessible au plus grand nombre, DE-
CATHLON a toujours accompagné les 
clubs, les bénévoles et franchit ainsi 
une nouvelle étape en soutenant les 
volontaires de Paris 2024. DECATH-
LON sera l’équipementier officiel des 
volontaires, avec une panoplie éco-
conçue spécifiquement selon leurs 
besoins. Les bénévoles nantais auront 
le plaisir de découvrir et de récupérer  
leurs équipements au DECATHLON 
ATLANTIS. 

PRÉPAREZ LES JEUX OLYMPIQUES 
DE PARIS 2024 AVEC DECATHLON

 

Pour la seconde année consécutive, 
DECATHLON s’engage pour promou-
voir le dispositif Pass’Sport, l’alloca-
tion de rentrée sportive d’un montant 
de 50 euros destinée aux jeunes, à 
partir de 6 ans et jusqu’à 30 ans sous 
conditions de ressources, reconduit 
par le Gouvernement.  
 

En soutenant ce dispositif, dont 
l’objectif est de financer tout ou 
partie de l’inscription dans une 

structure sportive éligible, DECATH-

LON affirme encore davantage sa vo-
lonté d’être un acteur fort de l’expé-
rience sportive, pour tous et sur tous 
les terrains de jeu. Le rayonnement de 
DECATHLON au cœur des territoires, 
son savoir-faire en font le meilleur des 
coéquipiers pour mettre en lumière 
cette aide qui constitue une formi-
dable opportunité pour les jeunes de 
pratiquer un sport grâce au 
Pass’Sport. En 2022, 1.220.000 jeunes 
ont pu bénéficier du Pass’Sport, tous 
sports confondus. 

DECATHLON, ACTEUR 
MAJEUR DU DÉVELOPPEMENT 
DU SPORT CHEZ LES JEUNES
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DECATHLON 
VERTOU ET 

EQUIP LANCENT 
LA STATION 

DE PADDLE EN 
LIBRE SERVICE



Le sport dans tous ses états ! 
C’est en quelque sorte la pro-
messe faite par les équipes des 

Archives départementales. Compo-
sée de 14 panneaux (dupliqués en 4 
exemplaires et empruntables gratui-
tement par toute structure qui en fait 
la demande), l’exposition a pour but 
d’interroger sur la place du sport dans 
la société. 
Elle retrace plus de deux millénaires 
d’exploits sportifs, d’explosion des en-
jeux économiques, et de combats po-
litiques et sociétaux. 
 

14 PANNEAUX 
POUR VOIR LE SPORT 

AUTREMENT 
 
Des Jeux antiques à l’essor du sport 
féminin et des para-athlètes, les 
équipes des Archives départemen-
tales ont imaginé un cheminement 
chronologique et thématique. « On 
s’intéresse beaucoup aux femmes 
car le droit d’exister dans le sport a 
été acquis de haute lutte à travers les 
âges », rappelle Véronique Sassetti-
Aguilera, adjointe au directeur des Ar-
chives départementales. 
Impossible de ne pas évoquer donc 
Alice Millat, Nantaise, et figure natio-
nale du développement du sport au 
féminin. L’exposition fait d’ailleurs la 
part belle au sport ligérien. Sur 
chaque panneau, un focus permet 
d’appréhender la société ligérienne et 
sa manière de vivre le sport.  
 

LE SPORT LIGÉRIEN 
AU CŒUR DE L’EXPOSITION 

 
Un éclairage est apporté sur l’impor-

tance des politiques publiques dans 
le développement du sport local. Ce 
fut le cas avec l’opération « 1000 pis-
cines » dans les années 70 qui a per-
mis un essor considérable de 
l’apprentissage de la natation en 
France. 
Le sport a d’abord été une histoire po-
litique et guerrière. La gymnastique 
(épaulée du fusil), sorte de prépara-
tion à la revanche après la perte de 
l’Alsace-Lorraine, le tir à l’arc au Moyen 
Âge ou l’équitation réservée jusqu’en 
1952 aux militaires en sont les meil-
leurs exemples. L’exposition mêle des 
disciplines oubliées comme le jeu de 
paume, la soule ou encore le pape-
gault aux sports rois que sont le foot-
ball, le cyclisme et le rugby… 
 

UNE EXPOSITION 
LUDIQUE 

 
Cette « Olympiade culturelle » voulue 
pour accompagner les Jeux de Paris 
2024 se veut ludique et didactique. 
Des documents audiovisuels issus de 
la Cinémathèque de Bretagne, des 
objets iconiques comme des ballons 
de différents sports, des médailles de 
compétition, mais aussi quelques ef-
fets personnels de sportifs ligériens 
qui se sont distingués, viennent agré-
menter le parcours. 
Rendez-vous au 6, rue de Bouillé à 
quelques pas de l’île de Versailles, 
pour (re)découvrir tout cela et bien 
plus encore.  
 
 
 
Plus d’infos sur 
archives.loire-atlantique.fr 
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À UN AN DES JEUX OLYMPIQUES ET PARALYMPIQUES

L’HISTOIRE DU SPORT 
S’AFFICHE AUX ARCHIVES 

DÉPARTEMENTALES

Le Département de Loire-Atlantique se met à l’heure des Jeux Olym-
piques et Paralympiques de Paris 2024 ! Du 16 septembre au 22 décem-
bre, les Archives départementales proposent l’exposition Le Sport, toute 
une histoire ! De quoi réviser ses classiques à moins d’un an du plus 
grand événement sportif planétaire. 

JORDAN TUCRET (HANDI RUGBY)
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Pour Nantes, le sport de haut ni-
veau a toujours su rimer avec des 
moments de partage et de liesse 
populaire uniques, ainsi que la pro-
motion de la pratique sportive par 
toutes et tous. Avec le retour dans 
la cité des ducs de l’événement pla-
nétaire qu’est la World Cup Rugby, 
cette dernière ne se cantonnera 
pas aux travées d’une Beaujoire 
s’étant refait une beauté, mais bien 
dans toute la ville.  
 
 

Au-delà de la compétition et 
pour que ce rendez-vous soit 
une véritable fête du rugby, 

de nombreuses animations sont pré-
vues avec l’installation du 8 septem-
bre au 8 octobre d’un village rugby 
dans le Parc des Chantiers sur l’Ile de 
Nantes, gratuit, ouvert à toutes et tous 
chaque week-end où il y aura un 
match à Nantes et lors des matchs de 
poule de l’équipe de France avec une 
retransmission de ces rencontres sur 
écran géant ! 
Afin  de combler celles et ceux n’ayant 
pu obtenir les précieux sésames pour 
les quatre matches organisés dans 

l’antre des Canaris, une fan zone pro-
posera aussi de nombreuses anima-
tions sur des thématiques chères à la 
Métropole : la pratique sportive à tous 
les âges, l’égalité, la transition écolo-
gique, la culture. Avec également la 
présence du CLC Pays de Loire et de 
joueurs du Stade Nantais, l’essence 
même du rugby à Nantes et dans les 
Pays de Loire sera plus que jamais à 
l’honneur. 
 

447 VOLONTAIRES DONT 
308 DÉDIÉS EXCLUSIVEMENT 

À  LA MISSION DU  SERVICE 
AUX SPECTATEURS 

 
Une opportunité pour tous les Nan-
tais et Nantaises de se laisser empor-
ter par la passion de l’Ovalie et ses 
valeurs. Porté par sa marraine Chloé 
Quennehent, capitaine de l’équipe 
première et coach des moins de 15 
ans à l’Association nantaise de rugby 
féminin (ANRF), ainsi que par l’Olym-
pien Jordan Ducret, joueur de rugby 
fauteuil de l’Atlantique Rugby Fau-
teuil à Carquefou, double champion 
d’Europe avec l’Équipe de France, ce 
village rugby pensé pour toutes et 

tous a été conçu sous le sceau de  l’in-
clusivité. Accueil des personnes en si-
tuation de handicap dans les 
meilleures conditions, signalétique 
avec des pictogrammes accessibles 
(personnes ayant des troubles cogni-
tifs, touristes étrangers, allophones, 
etc.), espaces de restauration adaptés 
mais également prises de parole tra-
duites en langue des signes et sur-
tout, une véritable avancée : des 
matchs seront proposés en audiodes-
cription (France-Nouvelle-Zélande du 
8 septembre et Irlande-Tonga du 16 
septembre).  
Et parce que l’événement ne pourrait 
pas s’organiser sans l’engagement 
bénévole, le territoire nantais a une 
fois de plus battu des records de mo-
bilisation ! Avec  447 volontaires - dont 
308 dédiés exclusivement à  la mis-
sion du  Service aux Spectateurs  -  la 
Team 2023 sera représentée par des 
volontaires  de 18 à 80 ans, de 8 natio-
nalités, avec 11 langues parlées et 43% 
de femmes. Visages et sourires de 
l’événement, ils constitueront la pre-
mière ligne de France 2023 au travers 
d’un programme multigénérationnel 
mélangeant toutes les classes sociales 
pour une aventure collective unique 
qui va permettre de vivre un moment 
basé sur la passion, la générosité et la 
solidarité. 
Entrez dans la mêlée, la fête est lan-
cée ! 
 

GAËLLE LOUIS 

 

 
NOS FAVORIS 
 

             

LES 9 FINALES

LE XV DE FRANCE
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AFRIQUE DU SUD 
 
FRANCE, NELLE-ZÉLANDE 
 
IRLANDE

1987 EN AUSTRALIE ET NZ 
Nouvelle-Zélande 29-9 France 
 

1991 EN ANGLETERRE 
Australie 12-6 Angleterre 
 

1995 EN AFRIQUE DU SUD 
Afrique du sud 15-12 N-Zélande (ap) 
 

1999 AU PAYS-DE-GALLES 
Australie 35-12 France 
 

2003 EN AUSTRALIE 
Angleterre 20-17 Australie (ap) 
 

2007 EN FRANCE 
Afrique du Sud 15-6 Angleterre 
 

2011 EN NOUVELLE-ZÉLANDE 
Nouvelle-Zélande 8-7 France 
 

2015 EN ANGLETERRE 
Nouvelle-Zélande 34-17 Australie 
 

2019 AU JAPON 
Afrique du Sud 32-12 Angleterre 
 
 
 
 
La France a disputé 3 finales, 
toutes perdues. Le XV du Coq 
n’a jamais été éliminé en poules 
 
1987 : finaliste 
1991 : Quarts 
1995 :  3e 
1999 : finaliste 
2003 : 4e 
2007 : 4e 
2011 : finaliste 
2015 : Quarts 
2019 : Quarts 
2023 : ? 

NANTAISES, NANTAIS, 
LE MONDE DE L’OVALIE 

EST À VOUS !



 
NOUVELLE-ZÉLANDE 

FRANCE 
ITALIE 

URUGUAY 
NAMIBIE 

 
 

FRANCE-BLACKS : MATCH 
D’OUVERTURE… ET DE CLÔTURE ? 

 
NOUVELLE-ZÉLANDE : 
Sacrés trois fois (en 1987, 2011 et 2015) 
en neuf participations, les All Blacks 
font figure d'épouvantail. L’humilia-
tion historique subie face à l’Afrique 
du Sud, lors de l’ultime match de pré-
paration le 25 août à Twickenham (7-
35) a refroidi les ardeurs des Blacks, 
qui restaient sur 11 succès consécu-
tifs… Le premier match contre les 
Bleus va donner une vraie tendance. 
 
FRANCE : 
Hôtes de cette compétition, les Bleus 
ont un riche palmarès avec neuf parti-
cipations et des finales disputées en 
1987, 1999 et 2011. Favoris des bookma-
kers malgré les absences de cadres 
(l’ouvreur Romain Ntamack et le 2e 
ligne Paul Willemse) et les pépins 
physiques (Jonathan Danty, Anthony 
Jelonch, Cyril Baille). 
 
ITALIE : 
Malgré leurs neuf participations, les 
Azzurri n'ont toujours pas réussi à se 
qualifier pour la phase à élimination 
directe.  
 
URUGUAY ET LA NAMIBIE : 
Respectivement 4 et 6 participations. 

 
AFRIQUE DU SUD 

IRLANDE 
ÉCOSSE 
TONGA 

ROUMANIE 
 

 
ET L’ADVERSAIRE DES 

BLEUS EN QUARTS EST… 
 
AFRIQUE DU SUD : 
En tant que tenants du titre, les 
Springboks sont sans aucun doute les 
favoris, surtout depuis le coup d’éclat 
contre les All-Blacks lors de l’ultime 
répétition (35-7) et un mois d’août 
parfait (victoire contre l’Argentine 22-
21 et 24-13, et 52-16 contre les Gallois… 
Avec sept participations et trois sacres 
(1995, 2007 et 2019) à son actif, 
l'équipe sud-africaine est prête pour 
défendre sa couronne et remporter 
un quatrième titre, ce que personne 
n’a encore réalisé. Sur la route de la 
gloire, les deux premiers de ce groupe 
croiseront avec les deux premiers de 
la poule de la France… 
 
IRLANDE : 
Avec neuf participations, la nation nu-
méro 1 au classement World Rugby 
est une équipe solide et ultra-compé-
titive, calibrée pour le titre mondial. 
Bien qu'ils n'aient pas encore rem-
porté la Coupe du monde, les Irlan-
dais ont atteint les quarts de finale à 
plusieurs reprises et abordent la 
compétition avec une confiance 
maximale, renforcée par le Grand 
Chelem remporté dans le Tournoi en 
mars dernier, avec notamment un 
succès sur la France 32-19. 
 
ÉCOSSE : 
Présent pour la neuvième fois dans la 
compétition, le « XV du Chardon », qui 
a déjà atteint les demi-finales en 1991, 
semble loin des deux ogres de la 
poule… Le complexe d’infériorité face 
aux Irlandais est cruel, et les Ecossais 
ont encore les fesses rouges de la der-
nière confrontation dans le Tournoi 
des VI Nations, en mars (7-22 à domi-
cile). Mais la préparation a été bonne, 
avec notamment trois succès contre 
l’Italie (25-13), la France (25-21 le 5 août) 
et la Géorgie (33-6), pour un seul re-
vers sur le gong lors de la 2e confron-
tation estivale (27-30) le 12 août, ce qui 
pourrait donner des idées au sélec-
tionneur Gregor Townsend. 
 
TONGA ET LA ROUMANIE : 
8 participations sur 9 éditions pour les 
deux sélections  

 
PAYS DE GALLES 

AUSTRALIE 
FIDJI 

GÉORGIE 
PORTUGAL 

 
 

UNE CHANCE POUR LES FIDJI 
FACE À DES FAVORIS MORIBONDS 

 
PAYS DE GALLES : 
Avec neuf participations, le “XV du 
Poireau” a déjà atteint les demi-fi-
nales de la compétition en 1987 et 
2011. Une éternité. 2023 risque d’être 
beaucoup moins emballant. Déjà, 
l’année avait mal commencé avec 
une 5e place au Tournoi des VI Na-
tions (4 défaites), même derrière l’An-
gleterre, c’est dire…  
Un adversaire du même acabit et au 
moral également dans les chaus-
settes, affronté deux fois début août (1 
victoire 20-9, une défaite 17-19)… Pas 
de quoi se rassurer, surtout que le 19 
août, le XV du revenant Warren Gat-
land, venu tenter de sauver la patrie 
en décembre, a pris la marée contre 
les champions du monde Springboks 
(16-52 à la maison)…  
L’entrée en matière contre les outsi-
ders Fidjiens conditionnera leur tour-
noi. 
 
AUSTRALIE : 
Les Wallabies ne risquent pas d’ins-
crire une troisième étoile à leur 
maillot dans un mois et demi… La pré-
paration à la Coupe du monde a été 
calamiteuse, et ce n’est pas Eddie 
Jones qui a pu inverser la tendance. 
Pis, l’ancien sélectionneur du Japon et 
de l’Angleterre (où il s’est fait virer de 
son poste en décembre 2022) a 
concédé cinq défaites en autant de 
rencontres en Rugby Championship 
(12-43 en Afrique du sud, 31-34 contre 
l’Argentine, puis 7-38 à domicile 
contre les Blacks et 23-20 encore 
contre les NZ, début août), puis contre 
les Bleus le 27 août dernier (17-41) de-
puis son retour sur le banc des Walla-
bies. 
 
FIDJI 
Bien qu'ils n'aient pas encore atteint 
les demi-finales en huit participa-
tions, les "Fidjiens volants" cherche-
ront à créer la surprise dans cette 
poule et à se qualifier pour la phase à 
élimination directe. Cette année est 
peut-être la bonne, avec des équipes 
moribondes dans la poule. De belles 
perfs lors de la grosse préparation es-
tivale (8 matches), avec une montée 
en puissance (succès contre Tonga 
36-20, contre les Samoa 33-19, contre 
le Japon 35-12 début août), avant une 
belle résistance contre la France à la 
Beaujoire (34-17) et surtout la victoire 
historique à Twickenham 30-22 le 26 
août. 
 
GÉORGIE ET PORTUGAL 
Respectivement 5e et 2e. participa-
tions à la Coupe du monde, la Géorgie 
et le Portugal  seront des faire-valoirs 
dans cette poule. 

 
ANGLETERRE 

JAPON 
ARGENTINE 

SAMOA 
CHILI 

 
 

L’ANGLETERRE, 
LA MAUVAISE SURPRISE ? 

 
ANGLETERRE : 
Le XV de la Rose n’est plus l’ombre 
que de lui-même, et ce n’est pas 
Steve Borthwick à la tête de l’équipe 
depuis décembre 2022 en remplace-
ment de l’historique Eddie Jones, 
démis de ses fonctions et parti depuis 
entraîner son pays, l’Australie, qui a in-
versé la tendance. Pis, jamais la cote 
des Anglais n’a été si basse. 4e du der-
nier Tournoi avec 3 défaites, l’Angle-
terre, seule nation de l’Hémisphère 
nord à avoir remporté la Webb Ellis 
Cup est au fond du seau : 8 défaites 
sur les 13 derniers matches officiels, 
dont l’historique déroute face aux 
Fidji en ultime test d’avant-Mondial, à 
domicile (22-30)… Ces mêmes Fidji 
qu’une équipe de France remaniée 
avait facilement dominés une se-
maine auparavant… Pour ne rien ar-
ranger, le calendrier réserve dès 
l’entame un match face à l’Argentine… 
 
LE JAPON : 
Pays organiseur de la dernière Coupe 
du monde, les Brave Blossoms ont at-
teint les quarts de finale lors de cette 
dernière compétition. Derrière l’Ar-
gentine, le Japon pourrait faire illusion 
en mettant sous pression l’Angleterre 
lors du deuxième rendez-vous. Peu 
probable si on se fie à la préparation 
ratée des Asiatiques, battus notam-
ment le 22 juillet par les Samoa, qui 
partagent la poule (22-24), par les Fidji 
(35-12) et l’Italie (42-21) fin août, pour 
un seul succès face aux Tonga (21-16). 
 
L'ARGENTINE : 
Avec neuf participations, les "Pumas" 
ont atteint les demi-finales en 2007 et 
2015. En préparation du côté de La 
Baule, ils viennent avec de réelles am-
bitions, d’autant que le tirage au sort 
est favorable, avec la faible Angleterre 
dans la poule et l’Australie ou le Pays 
de Galles au pire en quarts de finale, 
le côté du tableau le plus abordable. 
A force de côtoyer les mastodontes 
dans le Four Nations depuis dix ans, 
l’Argentine a clairement émergé et 
doit être prise au sérieux. Cet été, la 
sélection de Cheika a tenu tête à 
l’Australie (victoire 34-31) et a perdu 
deux fois de justesse contre l’Afsud 
(21-22 ; 13-24). 
 
SAMOA : 
Avec 8 participations, il veut croire en 
ses chances, sur un malentendu, en 
s’appuyant sur deux résultats estivaux 
encourageants (24-22 contre le Japon 
le 22/7 et défaite serrée en Irlande, le 
26 août : 13-17). 
 
CHILI : 
1ère apparition du Petit Poucet. 
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RÈGLEMENT : 
 
Les deux premières équipes de 
chaque poule se qualifient pour les 
quarts de finale et pour la Coupe du 
monde 2027.  
L'équipe classée à la troisième 
place sera éliminée de la compéti-
tion, mais se qualifiera directement 
pour la prochaine édition en 2027.  
Les équipes classées à la qua-
trième et à la cinquième place de-
vront participer aux qualifications 
pour la Coupe du monde 2027. 
 

POINTS ACCORDÉS 
DANS LA PHASE DE POULE 

Victoire : 4 pts 
Match nul : 2 pts 
Bonus offensif 
(4 essais marqués) : 1 pt 
Bonus défensif (défaite 
de 7 points ou moins) : 1 pt 
 
En cas d'égalité 
de plusieurs équipes… 
Plusieurs critères sont utilisés :  
1- le vainqueur des matches joués 
entre équipes ex æquo, 
2- l'équipe qui possède la + grande 
différence de points et/ou d'essais 
3 - le plus grand nombre de points 
et/ou d'essais inscrits 

PALMARÈS : 
 
3 Coupes 
Nelle-Zélande (1987, 2011, 2015) 
Afrique du Sud (1995, 2007, 2019) 
2 Coupes 
Australie (1991, 1999) 
1 Coupe 
Angleterre (2003) 

A B C D
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LE PROGRAMME TV À LA LOUPE
PHASE DE POULES  

 
Vendredi 8 septembre, 21h sur TF1 : 
A / France - Nouvelle Zélande :…… - …… 
 
Samedi 9 septembre, 13h sur M6 
A / Italie - Namibie :                    …… - …… 
Samedi 9 septembre, 15h30 sur M6 
B / Irlande - Roumanie :     …… - …… 
Samedi 9 septembre, 18h sur M6 
C / Australie-Géorgie :     …… - …… 
Samedi 9 septembre, 21h sur TF1 
D / Angleterre-Argentine :     …… - …… 
 
Dimanche 10 sept., 13h sur France 3 
D / Japon - Chili :      …… - …… 
Dimanche 10 sept., 17h45 sur France 2 
B / Afrique du Sud - Écosse :     …… - …… 
Dimanche 10 septembre, 21h sur TF1 
C / Pays de Galles - Fidji :     …… - …… 
 
Jeudi 14 septembre, 21h à TF1 
A / France-Uruguay :                   …… - …… 
 
Vendredi 15 septembre, 21h à TF1 
A / Nouvelle-Zélande-Namibie : …… - …… 
 
Samedi 16 septembre, 15h sur M6  
D / Samoa - Chili :      …… - …… 
Samedi 16 septembre, 17h45 sur M6  
C / Pays de Galles - Portugal :    …… - …… 
 Samedi 16 septembre, 21h sur TF1  
B / Irlande - Tonga :      …… - …… 

Dimanche 17 sept., 15h sur France 2 
B / Afrique du Sud-Roumanie :   …… - …… 
Dimanche 17 sept., 17h45 sur France 2 
C / Australie - Fidji :       …… - …… 
Dimanche 17 sept., 21h sur TF1 
D / Angleterre-Japon :       …… - …… 
 
Mercredi 20 septembre, 17h45 sur M6 
A / Italie - Uruguay :                   …… - …… 
 
Jeudi 21 septembre, 21h sur TF1 
A / France - Namibie :                …… - …… 
 
Vendredi 22 septembre, 17h45 sur M6 
D / Argentine - Samoa :      …… - …… 
 
Samedi 23 septembre, 14h sur M6 
C / Géorgie - Portugal :       …… - …… 
Samedi 23 septembre, 17h45 sur M6 
D / Angleterre - Chili :       …… - …… 
Samedi 23 septembre, 21h sur TF1 
B / Afrique du Sud - Irlande :     …… - …… 
 
Dimanche 24 sept., 17h45 sur France 2 
B / Écosse - Tonga :       …… - …… 
Dimanche 24 septembre, 21h sur TF1 
C / Pays de Galles - Australie :  …… - …… 
 
Mercredi 27 septembre, 17h45 sur M6 
A / Uruguay - Namibie :             …… - …… 
 
Jeudi 28 septembre, 21h sur M6 
D / Japon - Samoa :       …… - …… 

Vendredi 29 septembre, 21h sur TF1 
A / Nouvelle - Zélande-Italie :   …… - …… 
 
Samedi 30 septembre, 15h sur M6 
D / Argentine - Chili :      …… - …… 
Samedi 30 septembre, 17h45 sur M6 
C / Fidji - Géorgie :      …… - …… 
Samedi 30 septembre, 21h sur M6 
B / Écosse - Roumanie :      …… - …… 
 
Dimanche 1er oct., 17h45 sur France 2 
C / Australie - Portugal :      …… - …… 
Dimanche 1er octobre, 21h sur TF1 
B / Afrique du Sud - Tonga :      …… - …… 
 
Jeudi 5 octobre, 21h sur TF1 
A / Nouvelle-Zél. - Uruguay :      …… - …… 
 
Vendredi 6 octobre, 21h sur TF1 
A / France - Italie :                       …… - …… 
 
Samedi 7 octobre, 15h sur TF1 
C / Pays de Galles - Géorgie :     …… - …… 
 
Samedi 7 octobre, 17h45 sur France 2 
D / Angleterre - Samoa :        …… - …… 
Samedi 7 octobre, 21h sur TF1 
B / Irlande - Écosse :        …… - …… 
 
Dimanche 8 octobre, 13h sur M6 
D / Japon - Argentine :        …… - …… 
Dimanche 8 octobre, 17h45 sur M6  
B / Tonga - Roumanie :        …… - …… 

Dimanche 8 octobre, 21h sur M6  
C / Fidji - Portugal :   …… - …… 
 

QUARTS DE FINALE  
 
Samedi 14 octobre, 17h  
QF1 / 1C - 2D :   …… - …… 
Samedi 14 octobre, 21h sur TF1 
QF2 / 1B - 2A :   …… - …… 
 
Dimanche 15 octobre, 17h 
QF3 / 1D - 2 C :   …… - …… 
Dimanche 15 octobre, 21h sur TF1 
QF4 / 1A - 2B :   …… - …… 
 

DEMI-FINALES  
 
Vendredi 20 octobre, 21h sur TF1  
VQF1 - VQF2 :   …… - …… 
 
Samedi 21 octobre, 21h sur TF1 
VQF3 - VQF4 :   …… - …… 
 

PETITE FINALE 
 
Vendredi 27 octobre, 21h sur TF1 
Perdant DF1 - Perdant DF2 :   …… - …… 
 

FINALE 
 
Samedi 28 octobre, 21h sur TF1 
V DF1 - V DF2 :   …… - …… 



Fabien Galthié a choisi ses 33 Coqs 
pour la mission Coupe du monde. 
Revue d’effectifs. 
 
 

PILIERS GAUCHES  
 

CYRIL BAILLE 
Stade Toulousain, 29 ans, 43 sél. 
Malgré une blessure au mollet droit, 
qui lui fera manquer le début de la 
Coupe du monde, l'un des grands ar-
tisans du Grand Chelem en 2022 a 
tout de même été sélectionné parmi 
les 33. 
 

REDA WARDI 
Stade Rochelais, 28 ans, 9 sél. 
Devenu indiscutable avec les “Mari-
times”, avec qui il décroche deux tro-
phées européens, ce fan de muscu 
(1,85m, 110 kg) découvre les Bleus à 
l'occasion de la Tournée d'automne 
2022. 
 

JEAN-BAPTISTE GROS 
RC Toulon, 24 ans, 24 sél. 
Revenu à la compétition en mai 2023 
après une fracture de l’avant-bras, le 
moustachu remporte le Challenge 
européen en 2023. Le double cham-
pion du monde des moins de 20 ans 
(2018 et 2019) est en balance avec 
Reda Wardi pour une place sur le 
banc. 
 

TALONNEURS 
 

JULIEN MARCHAND 
Stade Toulousain, 28 ans, 29 sél. 
Considéré comme le meilleur de la 
planète au grattage, il fait office de ré-
férence à son poste, avec déjà le pal-
marès d'un grand : champion du 
monde U20 en 2018, champion de 
France en 2019, 2021 et 2023, vain-
queur de la Champions Cup en 2021 
et auteur du Grand Chelem avec le XV 
de France lors du Tournoi des Six Na-
tions 2022. 
 

PEATO MAUVAKA 
Stade Toulousain, 26 ans, 24 sél. 
Le talonneur, arrivé en métropole à 
l'âge de 15 ans, remplit bien plus 
qu'un rôle de doublure. Installé en 
Bleu par Fabien Galthié, celui qui se 
rêvait autrefois volleyeur présente de 
solides garanties. 6 essais en 24 sélec-
tions. 
 

PIERRE BOURGARIT 
Stade Rochelais, 25 ans, 10 sél. 
Devenu un élément clé du Stade ro-
chelais, avec qui il soulève deux fois la 
Challenge Cup (2022 et 2023), le ta-
lonneur d’1,84m (108 kg) retape à la 
porte des Bleus au moment oppor-
tun, où il talonne Julien Marchand et 
Peato Mauvaka dans la hiérarchie. Et 
dire qu’il était champion de National 
B en 2017… 

 

PILIERS DROITS 
 

UINI ATONIO 
Stade Rochelais, 33 ans, 52 sél. 
Naturalisé en 2018, le joueur le plus 
lourd des 33 Mondialistes (145 kg sur 
la balance). 
 

SIPILI FALATEA 
Union Bordeaux-B., 26 ans, 13 sél. 
Tout proche de rater la Coupe du 
monde, la faute à une blessure, mi-
juin, juste avant le coup d'envoi de la 
préparation, il réussit tout de même à 
attraper à temps le train pour le Mon-
dial. 1 essai en Bleu. 
 

DORIAN ALDEGHERI 
Stade Toulousain, 30 ans, 10 sél. 
Pur produit de la formation des 
"Rouge et Noir", le pilier titulaire à 
droite lors des matchs qui comptent 
avec le Stade toulousain se présente, 
en Bleu, comme une alternative cré-
dible, en cas de coup dur avec Uini 
Atonio. 
 

DEUXIÈMES-LIGNE 
 

THIBAUD FLAMENT 
Stade Toulousain, 26 ans, 18 sél. 
Formé à l'ouverture en Belgique, parti 
étudier en Angleterre et passé par 
l'Argentine, où il joue en première di-
vision, le deuxième ligne est le plus 
globe-trotter des 33 Bleus. Après une 
expérience aux Wasps, il fait ses pre-
miers en Top 14, fin 2020, avec le 
maillot du Stade toulousain.  
 

CAMERON WOKI 
Racing 92, 24 ans, 21 sél. 
Toujours surclassé chez les jeunes, 
cadre de l'équipe de France des 
moins de 20 ans, « "Franklin", comme 
on le surnomme en raison de sa sup-
posée ressemblance avec le person-
nage de dessin-animé, remporte le 
Six Nations puis le titre mondial junior 

en 2018.  Il participe au Grand Chelem 
en 2022, année lors de laquelle il 
quitte l'UBB pour le Racing 92 après 
quelques remous. 
 

ROMAIN TAOFIFENUA 
Lyon, 32 ans, 44 sél. 
L'aîné des Tao a honoré sa première 
cape en 2012, il y a onze ans. 
 

BASTIEN CHALUREAU 
Montpellier HR, 31 ans, 4 sél. 
Initialement absent de la liste offi-
cielle des 33 joueurs appelés à jouer la 
compétition, le champion de France 
2022 est appelé dans le groupe le 1er 
septembre en remplacement de Paul 
Willemse, blessé à une cuisse. 
 

TROISIÈMES-LIGNE 
 

CHARLES OLLIVON 
RC Toulon, 30 ans, 34 sél. 
Surnommé "Capitaine Courage", en 
raison des blessures qui ont failli le 
laisser sur la touche, l'ex-capitaine des 
Bleus est aujourd'hui l'un des tauliers 
de Fabien Galthié. 
 

GRÉGORY ALLDRITT 
Stade Rochelais, 26 ans, 41 sél. 
Avec son club, le Stade rochelais, le 
cadre de Galthié crée la sensation en 
Champions Cup, qu'il soulève à deux 
reprises en 2022 puis en 2023. Un ex-
ploit majuscule qui vaut à ce dur au 
mal, ne refusant jamais le combat, 
d'être désigné joueur de l'année par 
l'European Professional Club Rugby. 
 

FRANÇOIS CROS 
Stade Toulousain, 29 ans, 21 sél. 
Non retenu pour le Mondial 2019, mal-
gré une saison accomplie et couron-
née d'un titre de champion de 
France, le diplômé de podologie se 
console en étoffant son palmarès. Il 
remporte trois Brennus (2019, 2021 et 
2023) et une Champions Cup (2021). 
Avec les Bleus, le Toulousain réussit le 
Grand Chelem en 2022. 

PAUL BOUDEHENT 
Stade Rochelais, 23 ans, 3 sél. 
Le puissant troisième ligne aile (1,92m 
; 107 kg) est l'un des derniers entrants 
dans le groupe France. Au sortir la sai-
son 2022-2023, sa plus accomplie 
chez les "Maritimes", avec qui il rem-
porte la Champions Cup et se hisse 
en finale du Top 14, il valide sa place 
dans les 42 pour le Mondial. N'ayant 
rien à perdre, le petit frère de Pierre, 
lui aussi rugbyman, qu'il a suivi d'An-
gers à La Rochelle, en passant par 
Nantes, a fini de convaincre le sélec-
tionneur durant la préparation par sa 
polyvalence (aile ou centre). 
 

ANTHONY JELONCH 
Stade Toulousain, 27 ans, 25 sél. 
Il dispute tous les matchs du Tournoi 
des Six Nations 2022, jouant un rôle 
essentiel dans le Grand Chelem trico-
lore. Sa rupture du ligament croisé 
contre l'Écosse durant le Six Nations 
2023 sonne comme un coup dur, un 
rétablissement pour la Coupe du 
monde semblant impossible. C'était 
sans compter sur cette force tran-
quille, de retour en un temps record. 
Sélectionné pour le Mondial malgré 
sa blessure, il est attendu sur le terrain 
à partir de mi-septembre. 
 

SÉKOU MACALOU 
Stade Français, 28 ans, 18 sél. 
Arme de destruction massive, "Mac 
Sekou", souvent critiqué pour son in-
discipline, est un atout maître pour 
Fabien Galthié. Un épatant "joker" de 
luxe, un "impact player", qui peut, à lui 
seul, faire basculer un match. 
 

DEMIS DE MÊLÉE 
 

ANTOINE DUPONT 
Stade Toulousain, 26 ans, 48 sél. 
Désigné Meilleur joueur du monde 
World Rugby en 2021 et est le capi-
taine du XV de France qui remporte 
son dixième Grand Chelem à l'issue 
du Tournoi des Six Nations 2022. Sim-
ply the Best. 
 

MAXIME LUCU 
UBB, 30 ans, 15 sél. 
En janvier 2020, Fabien Galthié le 
convoque en Bleu, mais il doit atten-
dre novembre 2021 pour enfin hono-
rer sa première cape, à 28 ans. 
Indiscutable à l'UBB, le Basque expa-
trié gagne l'estime du staff tricolore. 
Remplaçant attitré d'Antoine Dupont, 
qu'il remplace à cinq reprises en cours 
de match lors du Six Nations 2022, il 
pourrait rendre de fiers services au 
Mondial, en cas de pépin du capi-
taine. 
 

BAPTISTE COUILLOUD 
Lyon, 26 ans, 12 sél. 
Avec le XV de France, la concurrence 
tenace à son poste l'oblige à se 
contenter des miettes. Sa carrière en 

LES YEUX DANS LES BLEUS
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Bleu, débutée en 2018, n'a jamais vrai-
ment décollé. Préféré à Baptiste Serin 
pour le Mondial, il pourrait servir d'al-
ternative. 
 

CENTRES 
 

JONATHAN DANTY 
Stade Rochelais, 30 ans, 22 sél. 
Après dix ans à Paris (où il avait même 
été révélation du Top 14 pour la saison 
2014-2015), il s'engage au Stade roche-
lais lors de la saison 2021-2022. Installé 
en Bleu, il participe à la quête du 
Grand Chelem en 2022 et soulève 
deux Champions Cup consécutives 
avec La Rochelle. Forfait pour le 
match contre les Néo-Z. 
 

GAËL FICKOU 
Racing 92, 29 ans, 80 sél. 
 Il s'affiche en patron de la défense tri-
colore depuis le Tournoi des Six Na-
tions 2020. Le centre du Racing 92, 
plus jeune international à avoir enfilé 
la tunique bleue, en 2013, à seulement 
18 ans et 11 mois, est l'un des relais pri-
vilégiés de Fabien Galthié au sein du 
groupe France. Auteur du Grand Che-
lem en 2022, il est le joueur français 
en activité le plus capé. 
 

YORAM MOEFANA 
UBB, 23 ans, 18 sél. 
Malgré une saison mitigée et des 

contre-performances lors du Six Na-
tions 2023, Fabien Galthié lui renou-
velle sa confiance en le sélectionnant 
pour le Mondial. 
 

ARTHUR VINCENT 
Montpellier HR, 23 ans, 16 sél. 
Double champion du monde des 
moins de 20 ans (2018 et 2019), le cen-
tre, bercé au rugby montpelliérain, 
découvre le XV de France lors du Tour-
noi des Six Nations 2020, le premier 
de Fabien Galthié. Mais, alors qu'il 
s'installe en Bleu, sa première grave 
blessure au genou, en octobre 2021, le 
stoppe net. Revenu à temps pour la 
phase finale du Top 14, remportée par 
le MHR, il rechute en septembre 2022. 
Au terme d'une longue convales-
cence, et malgré deux saisons quasi-
blanches, il est tout de même intégré 
aux 42 pour préparer le Mondial. Et 
donc aux 33. 
 

DEMIS D’OUVERTURE 
 

MATTHIEU JALIBERT 
UBB, 24 ans, 25 sél. 
Victime d'une grave blessure au 
genou lors de sa première cape (Tour-
noi des Six Nations 2018), il retrouve le 
XV de France après la prise de fonc-
tions de F. Galthié. Au Mondial, il a la 
lourde tâche de remplacer Romain 
Ntamack pour mener le jeu tricolore. 

ANTOINE HASTOY 
Stade Rochelais, 26 ans, 4 sél. 
Malgré une première réussie avec le 
XV de France, en 2021, le chemin en 
Bleu est barré par Romain Ntamack 
et Matthieu Jalibert, qui le devancent 
dans la hiérarchie à l'ouverture. Le 
vainqueur et meilleur réalisateur (97 
pts) de la dernière Champions Cup 
doit finalement sa place dans les 33 
pour la Coupe du monde au forfait du 
numéro 10 toulousain. 
 

AILIERS 
 

GABIN VILLIÈRE 
RC Toulon, 27 ans, 13 sél. 
L'ailier varois devient indiscutable aux 
yeux du staff tricolore à partir de 2020, 
mais les blessures à répétition l'empê-
chent de confirmer son potentiel en 
sélection. 
Auteur du Grand Chelem lors du Six 
Nations 2022, il ne dispute que 282 
minutes lors de la saison 2022-2023, 
où il soulève tout de même son pre-
mier titre en club, le Challenge euro-
péen. 
 

DAMIAN PENAUD 
UBB, 26 ans, 43 sél. 
 Présenté comme l’“ambianceur” du 
vestiaire tricolore, l'ailier de l'UBB est 
aussi l'un des meilleurs marqueurs 
d'essais français (29) de l'histoire. 

LOUIS BIELLE-BIARREY 
UBB, 20 ans, 3 sél. 
Appelé parmi les 42 pour le Mondial, 
l'ailier bordelais saisit sa chance lors 
de son baptême du feu contre 
l'Écosse. Malgré la défaite (25-21), le 
benjamin du groupe France s'impose 
par son énergie et inscrit son premier 
essai en Bleu. Suffisant pour valider sa 
place dans les 33. 
 

ARRIÈRES 
 

THOMAS RAMOS 
Stade Toulousain, 28 ans, 26 sél. 
Incontournable sous les couleurs du 
Stade comme avec la tunique trico-
lore, il compte déjà 3 Brennus (2019, 
2021 et 2023), une Champions Cup 
(2021) et un Grand Chelem en 2022. 
Meilleur marqueur de points français 
sur un Tournoi des Six Nations (84 
points), à cinq points du record mon-
dial de l'Anglais Jonny Wilkinson, il est 
d'une fiabilité sans faille. 
 

MELVYN JAMINET 
Stade Toulousain, 24 ans, 14 sél. 
L’arrière, auteur du Grand Chelem en 
2022 pour son premier Tournoi des Six 
Nations, se blesse à plusieurs reprises 
et perd sa place de titulaire en club. 
Cela ne l'empêche pas de garder la 
confiance de F. Galthié, qui le retient 
dans les 33 pour le Mondial.



C'est une petite surprise pour les 
aficionados de ballon ovale. L'Ange-
vin Paul Boudehent, passé par le 
centre de formation des Éléphants 
du Stade Nantais, sera l'un des 33 
visages du XV de France pendant 
cette Coupe du Monde 2023 sur le 
territoire national. Il avait connu sa 
première sélection face à l'Ecosse 
dans le mythique stade de Murray-
field le 5 août dernier. Le rêve de-
vient donc réalité pour le 3e ligne 
évoluant à La Rochelle. 
 
 

Q u’est ce que ça fait de se 
dire que vous allez jouer 
une Coupe du Monde ? 

Je suis honoré. Je connais tous les ef-
forts nécessaires pour en arriver là. 
Beaucoup de joueurs avec énormé-
ment de qualités n’ont pas eu cette 
chance d’être dans les 33. Je réalise 
que l’on me donne cette chance. 
Franchement, c’est énorme. Je suis 
trop content (sourire).  

Est-ce qu’on retient un peu sa joie 
malgré tout face aux 9 réservistes 
qui doivent quitter le groupe ? 
Oui forcément. Je me mets à leur 
place… C’est une situation vraiment 
difficile.  
En plus de ça, ce sont des copains qui 
ne poursuivront pas avec nous. C’est 
une sensation particulière. Il y a de la 
joie bien sûr mais un peu de nostalgie 
malgré tout. Il faut respecter leur dé-
ception.  
 
Tu passais un peu à côté de ta sai-
son avec La Rochelle et tu as fini 
par avoir un déclic 6 mois plus 
tard… Est-ce que tu peux revenir 
sur cette prise de conscience que 
tu as pu avoir ? 
Comme dans toutes les carrières, il y 
a des hauts et des bas… La chance 
que j’ai eue, c’est de pouvoir jouer 
avec La Rochelle. Cette superbe fin de 
saison pour le club avec ces phases fi-
nales m’a été bénéfique.  En tant que 
joueur, c’est forcément plus simple de 

démontrer son potentiel dans ces 
conditions et c’est d’autant plus mo-
tivant dans ces moments où l’on joue 
des phases finales. On a joué des 
matchs à enjeux dans de très beaux 
stades avec un effectif de qualité et ça 
m’a bien aidé. 
 
Jouer une Coupe du Monde 
en France, c’est quelque chose 
d’exceptionnel. Est-ce que tu 
as un stade dans lequel tu rêves 
de jouer ? 
Je ne vais pas faire le difficile ! Tous les 
stades me vont !  

Vous êtes nombreux à jouer à 
Toulouse et à La Rochelle dans 
le groupe. Est-ce qu’il y a une 
petite rivalité ? Vous commencez 
à regarder les matchs du Top 14 
ensemble ? 
On nous pose souvent la question… 
Ça peut paraître “cliché“ mais une fois 
qu’on a le maillot Bleu sur les épaules, 
il n’y a plus d’histoire de rivalité. On va 
tous dans le même sens. On peut se 
chambrer un peu, se faire des petites 
blagues mais ce n’est pas méchant. 
 

RECUEILLI PAR M. BELLÉE

PAUL BOUDEHENT 
AVEC LES 33 : LA 

TOUCHE NANTAISE
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Après avoir fait ses armes au 
SCO d'Angers, Paul Bou-
dehent, va suivre son 
frère Pierre (Internatio-
nal Rugby à 7) dans la 
cité des Ducs de Bre-
tagne en 2014. Jean-
Christophe Chouin, 
responsable de l’école de 
rugby du stade Nantais de-
puis 17 ans, se souvient des an-
nées nantaises du colosse 
aujourd’hui en équipe de France. 
  
 

Quel type d’adolescent et de 
joueur de rugby était Paul du-

rant ses années nantaises ? 
Il est arrivé chez nous un an après son 
frère. Il y a toujours eu cette 
connexion entre les deux. Ils ont eu le 
même parcours. Arrivés à 15 ans 
chez nous et repartis à 18 ans à la Ro-
chelle. Paul avait les pré-requis du 
haut niveau. Son patrimoine géné-
tique est assez impressionnant avec 
ses 1,93m et ses plus de 110 kg. C’est 
un gros travailleur qui s’est développé 
assez rapidement chez nous. Il a une 
mentalité de gagneur incroyable. Il ne 
supporte pas de perdre. Tous ces 
paramètres mis bout à bout font qu’il 
a eu une progression assez rectiligne. 
On voyait qu’il était au-dessus du lot 
dans notre effectif. Au delà de ça, 

c’est un bon gamin. Inté-
ressant, marrant… Il ti-

rait le groupe vers le 
haut par son exi-
gence. 
 
Est-ce qu’on pouvait 

imaginer qu’il irait si 
haut ? 

On voyait qu’il y avait 
quelque chose mais de là à 

l’imaginer en Équipe de France… Le 
voir avancer comme ça, c'est magni-
fique. Avoir les pré-requis c’est une 
chose mais continuer à avancer et 
basculer vers le très haut niveau, c’est 
autre chose. Ça me faisait penser à 
Jules (La Rochelle/Vannes) et Clovis 
(Racing 92) le Bail, Eliott Roudil (Pau) 
des joueurs encore professionnels qui 
avaient ces mêmes qualités.  
 
C’est une fierté de voir Paul et ces 
joueurs réussir au plus haut niveau ? 
Complètement ! Ce sont aussi des 
gamins qui humainement sont restés 
comme on les a connus. Paul était tel 
qu’on le voit dans ses conférences de 
presse. Dire quelques conneries pour 
faire rire les autres. Quand on le voit 
sur le terrain à se livrer à 100% et à ne 
pas se faire marcher sur les pieds, 
c’est aussi le Paul que l’on a connu.  
 

RECUEILLI PAR M. BELLÉE

“ON VOYAIT QU’IL ÉTAIT AU-DESSUS 
DU LOT DANS NOTRE EFFECTIF”
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Fini le jaune et le vert, le stade de la 
Beaujoire est désormais aux cou-
leurs de la Coupe du Monde et de 
ses sponsors. Le casting à Nantes 
sera exceptionnel, avec l’Irlande, 
l’Argentine, le Pays de Galles, la 
Géorgie ou encore le Japon dans les 
phases de poule.  
 

 
Fort de son engagement de 
longue date dans le monde 
du rugby, TotalEnergies est fier 

de pouvoir participer au plus grand 
événement sportif du rugby en étant 
sponsor de la Coupe du monde, avec 
pour ambition de promouvoir les va-
leurs de ce sport avant, pendant et 
après la compétition, assure Arnaud 
Pathiaux, Directeur régional Pays de 
Loire. Chez TotalEnergies, nous parta-
geons les valeurs du rugby : le respect 
de l’autre, la force de la solidarité, le 
goût de la performance. Surtout, le 
rugby, c’est d’abord et avant tout un 
collectif et TotalEnergies c’est cela : 
des femmes et des hommes engagés 
pour la transition énergétique. »  
 

LE RUGBY ÉCOLE DE LA VIE 
 
« TotalEnergies partage avec France 
2023 la volonté de faire de cette 
Coupe du Monde un événement in-
clusif, c’est pour cela que nous 
sommes partenaire exclusif du Tour-
noi National des Quartiers, en ligne 
avec notre engagement en faveur de 
l’insertion de la jeunesse », explique 
Arnaud Pathiaux. 
Ce tournoi, qui a concerné 6.000 en-
fants entre 8 et 13 ans dans toute la 
France, dont plus de 600 à Nantes, a 
pour objectif d’utiliser le rugby 
comme un levier pédagogique d’in-
sertion dans des quartiers populaires, 
ainsi que de mettre en lumière et de 
fédérer les ressources locales déjà 
existantes, en mobilisant la famille du 
rugby. 120 jeunes des quartiers priori-
taires de Nantes et leurs éducateurs, 
concluront ce tournoi en beauté au 
stade de la Beaujoire pour le match 
Pays de Galles - Géorgie le 7 octobre, 
et 12 d’entre eux, venant du « Secteur 
Sud de l’Animation sportive de la Ville 
de Nantes », auront la chance et l’hon-
neur de représenter la métropole lors 
de la finale du Tournoi à Marcoussis le 
27 octobre en présence de Coumba 
Diallo, ambassadrice du projet. Ils se 
rendront ensuite au Stade de France 

pour une autre finale, en tant que 
spectateurs cette fois, pour la finale 
de bronze de la Coupe du Monde !  
 

LE RUGBY DES TERRITOIRES 
 
TotalEnergies est partenaire de la 
Ligue Pays de Loire, qui se mobilise 
pour faire vivre cette Coupe du 
Monde partout dans la région. Avec 
un peu plus de 9.000 licenciés et 
entre 4.000 et 5.000 jeunes concer-
nés par les actions en milieu scolaire, 
la culture rugby est déjà bien pré-
sente, grâce aux actions de la Ligue 
pour promouvoir le rugby et mettre 
en valeur les territoires : conférences à 
l’image de celle du 4 juillet dernier à 
Nantes sur l’inclusion des jeunes par 
le rugby, en présence notamment de 
Lenaïg Corson, Vincent Etcheto et Ce-
date Gomes et avec le soutien de To-
talEnergies, bus Rugby Tour, Tournoi 
des Territoires, etc. 
Comme le met en avant Arnaud Pa-
thiaux, « TotalEnergies s’est associé au 
Tournoi des Territoires, car nous avons 
à cœur de contribuer à faire de cette 
Coupe du Monde un moment de 
partage, avec toutes nos parties pre-
nantes, dans tous les territoires, sans 
oublier les zones rurales ». 
La finale de ce tournoi s’est déroulée 
le 31 août à Nantes, dans le stade Pas-
cal Laporte, fief du Stade Nantais, et a 
réuni 8 équipes de jeunes de 12 à 14 
ans venant de Vendée, de Sarthe et 
de Loire Atlantique, après plus d’une 
quinzaine d’événements dans les dif-
férents territoires des Pays de la Loire. 
Cette compétition de rugby mixte à 5, 
toucher deux secondes, organisée par 
le Comité de Liaison Coupe du Monde 
de la Ligue régionale dirigé par 
Thierry Bellanger, a été remportée par 
l’équipe de Saint-Sébastien sur Loire. 
Les 8 équipes ont été récompensées 
avec des goodies (notamment des 
maillots solidaires, projet réalisé par 
TotalEnergies en collaboration avec 
l’association La Source et les écoles de 
production textiles soutenues par la 

Fondation TotalEnergies), et chaque 
joueur et encadrant a reçu une place 
pour l’un des matchs de la Coupe du 
monde de rugby à Nantes, offerte par 
la Région Pays de la Loire, représentée 
par Pauline Weiss.  
 

LE RUGBY RESPONSABLE 
 
TotalEnergies accompagne France 
2023 dans sa démarche d’événement 

responsable. 
Entre le 8 septembre et le 28 octobre, 
les jours de match, les clients équipés 
de véhicules électriques se verront of-
frir leur recharge électrique dans 15 
stations TotalEnergies situées dans 9 
villes à proximité des stades hôtes, 
dont la station Relais du Petit Hermi-
tage à Nantes. 
Par ailleurs, TotalEnergies accom-
pagne une jeune entreprise inno-
vante française dans la mise en place 
d'une solution de covoiturage dédiée 
à la Coupe du monde,   
carsharing.france2023.rugby, afin de 
faciliter les déplacements individuels 
des spectateurs et de réduire l’impact 
environnemental des matchs.  
 
TotalEnergies rassemble les énergies 
autour du rugby !  

TOTALENERGIES 
AU CŒUR DE LA 

MÊLÉE NANTAISE !

«
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Avec la Coupe du Monde de rugby 
aux portes de Nantes, à domicile, le 
club locomotive des Pays de la 
Loire est en ébullition. Depuis de 
longs mois, se préparent diffé-
rentes manifestations et initiatives 
afin de surfer sur la hype. Le stade 
Laporte, boulevard des Anglais, QG 
du Stade Nantais, est forcément au 
cœur de toutes les attentions et 
une place centrale pour qui veut 
vivre pleinement l’évènement 
rugby. 
 
 

Pour le Stade Nantais , il était 
impossible de ne pas vivre 
tambour battant cette World 

Cup boulevard des Anglais ! L’espace 

Brennus sera donc le lieu des passion-
nés de rugby… comme de ceux sou-
haitant découvrir dans une ambiance 
festive cet évènement planétaire ! Re-
transmis sur écran géant au sein de 
l’espace VIP du Stade Nantais, ce ne 
sont pas moins de 7 rencontres pré-
vues au programme dans l’antre de 
l’Ovalie made in Cité des ducs. « On a 
voulu proposer à la fois des évène-
ments tout public, ouverts à tous, 
mais également la possibilité de pri-
vatiser le salon sur certaines rencon-
tres, explique Lisa Coureaud, 
responsable partenariat du Stade 
Nantais. Nous aurons donc en effet 7 
affiches (ndlr : deux matches par jour 
le week-end des quarts) ouvertes à 
tous jusqu’à  la finale. Mais des entre-

prises, partenaires ou non d’ailleurs, 
ont d’ores et déjà réservé leur  match 
afin de vivre cette coupe du monde 
dans un cadre convivial et imprégné 
rugby. » 
 

« SI NOUS VOULONS TRANSFORMER 
L’ESSAI ET ESPÉRER ATTEINDRE LES 600 

LICENCIÉS, CELA PASSE PAR SE FAIRE 
ACTEURS DE CETTE ÉDITION 2023. » 

 
Non seulement le salon Brennus sera 
l’endroit idéal pour vivre intensément 
les rencontres, mais le Stade Nantais 
a également repensé son offre. Ou-
verture du bar mais également, 
grande nouveauté,  possibilité de ré-
server en ligne sur le site officiel du 
club – www.stadenantais.fr – des 
planches apéritives charcuterie et fro-
mages à un tarif préférentiel ! 
Certes, la bonne humeur semble déjà 
invitée dans le fief rouge et vert, mais 
le pan festif ne sera pas le seul 
puisque la pelouse du stade Laporte 
accueillera avant les rencontres, les 
séances d’entraînement des nations 
présentes à Nantes ! 
De quoi nécessiter un dispositif bien 
rôdé et, évidemment, un terrain de 
qualité. « Cela a nécessité quelques 
discussions avec la Métropole, car, 
évidemment, la pelouse doit être ab-

solument impeccable pour ces 
équipes, plongées dans leur coupe 
du monde, souligne le président nan-
tais Philippe Saulnier. Nous avons 
pour cela demandé des aménage-
ments au calendrier afin de libérer 
notre stade sur les quatre dates des 
rencontres nantaises. » 
Avec 4 déplacements sur les 6 pre-
mières journées de leur championnat 
de Fédérale 1, les hommes de Bonne-
foy laisseront donc le champ libre aux 
équipes évoluant à la Beaujoire afin 
de peaufiner les derniers réglages. 
Très proche du CLC - deux Eléphants 
sont à la baguette du Bus Tour depuis 
son lancement (Pierre Aubert et Tom 
Davis, rejoints cet été par Nicolas Era-
nossian) et proche de Thierry Bellan-
ger, le Stade Nantais s’investira aussi 
au village mis en place près des Nefs. 
« Il est essentiel de prendre part plei-
nement à cet événement exception-
nel ! Nous allons fournir des 
volontaires sur la fan zone, des 
joueurs seront présents quand ils ne 
seront pas en match. Une Coupe du 
monde a toujours des retombées sur 
un territoire et les clubs qui le compo-
sent ! Si nous voulons transformer 
l’essai et espérer atteindre les 600 li-
cenciés, cela passe par se faire ac-
teurs de cette édition 2023. » 
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LE STADE NANTAIS 
MET LES PETITS PLATS 

DANS LES GRANDS POUR 
LES PASSIONNÉS



Dominique Coquelet, Président de 
la Ligue de Rugby des Pays de la 
Loire et Thierry Bellanger, prési-
dent du CLC, travaillent en étroite 
collaboration afin de rendre inou-
bliable et marquante cette Coupe 
du monde 2023 sur le territoire. 
 
 

Le Comité Local de Coordination 
mis en place dans chaque 
Ligue Régionale de Rugby de 

France se fera un véritable relai d’in-
formation, de sensibilisation et de 
mobilisation de l’ensemble des ac-
teurs locaux (collectivités locales, ac-
teurs économiques et institutionnels 
et acteurs du rugby). Ce CLC Pays de 
Loire a pour vocation de coordonner 
l’action globale mise en place autour 

de la Coupe du Monde 2023 en 
France, à travers 3 missions :  
- Coordonner et accompagner : 
camps de base, communication, ac-
tion internationale, programme des 
volontaires, prime à la formation. 
- Promouvoir et animer : le bus 
rugby, journées France 2023, billette-
rie, accueil des équipes et des suppor-
ters. 
- Transmettre et pérenniser : créa-
tion d’un fonds de dotation pour don-
ner du sens, sensibiliser et mesurer 
l’impact social, héritage au service du 
rugby français. 
« Pour un territoire comme les PDL, 
c’est un événement fondamental 
pour le développement, explique le 
président de la Ligue Dominique Co-
quelet. Des 58 clubs de la Ligue, 13 

sont centenaires ! On véritable 
culture rugby existe, avec plus de 
9.000 licenciés FFR dont près de 
5.000 jeunes concernés par les ac-
tions en milieu scolaire. Tout ce qui 
est réalisé en amont, autour de cette 
Coupe du Monde de Rugby est capi-
tal. On se doit d’assurer au mieux la 
promotion, l’animation pour fédérer, 
délivrer des messages qui vont per-
mettre aux clubs d’anticiper l’afflux 
de licenciés suite à cette Coupe du 
Monde. » 
 

ON TABLE SUR 25% DE LICENCES EN 
PLUS APRÈS LA COUPE DU MONDE 

 
Avec une estimation de 25% d’aug-
mentation des licences, il sera néces-
saire de se préparer à l’accueil de ces 
nouveaux fondus d’Ovalie. Avec l’in-
tention de s’inscrire fortement et 
dans la durée à l’échelle du territoire, 
la volonté numéro un de la Ligue des 
Pays de Loire est de faire vivre l’événe-
ment à l’intégralité de la région. « Les 
matches de la Coupe du Monde sont  

à Nantes, mais cela reste un rendez-
vous régional », insiste Dominique Co-
quelet. Outre s’attacher à accueillir 
dignement les différents participants 
(équipes nationales, délégations 
étrangères, spectateurs), le CLC et son 
président Thierry Bellanger se sont 
donc lancé le défi de  promouvoir le 
rugby en mettant en place sur l'en-
semble du territoire régional des ani-
mations autour du rugby permettant 
ainsi de valoriser le ballon ovale, y 
compris dans des villages de Sarthe, 
Mayenne ou Maine et Loire, « et faire 
connaître le rugby au plus grand 
monde, dans un territoire où ce sport 
est encore peu développé », espère ce 
dernier. 
Outre le tournoi de beach rugby pour 
les spots littoraux et le fameux bus 
comprenant tous les maillots des sé-
lections de rugby jouant à Nantes , les 
étapes de ce Bus Rugby Tour (lire par 
ailleurs) établissent un véritable vil-
lage rugby au plus grand bonheur 
des locaux. 

GAËLLE LOUIS 

 
BUS RUGBY 
TOUR 2023 

CALENDRIER

Château-Gontier 8 septembre 
Saint-Sébastien 9 septembre 
Laval 21 septembre 
Nantes Tournoi Universit. 12 octobre 
Le Mans 14 octobre 
Mayenne 20 octobre 
Nantes Veille et jour de match 

LE COMITÉ LOCAL DE 
COORDINATION (CLC) 
SORT LE GRAND JEU
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L
es Irlandais ne sont ni plus ni 

moins que les numéro un mon-

diaux au classement World 

Rugby ! Une pression supplémentaire 

que cette image de cadors pour les 

hommes constituant le XV du Trèfle ? 

Force est de constater que la troupe 

d’Andy Farrell a avancé jusqu’à cette  

Coupe du Monde avec un légitime sta-

tut de favorite… même si le lauréat du 

dernier Tournoi des Six Nations - 

Grand Chelem à la clé - reste sur trois 

blocages en quarts de finale. 

 

LA NOUVELLE RÈGLE 
FAVORABLE AUX TONGIENS 

 

Un rugby vif, brillant, à l’image de leur 

demi d’ouverture Jonathan Sexton 

dont la précision métronomique sera 

l’une des armes vertes.  Le capitaine 

de l'Irlande l’a quand même échappée 

belle : il pourra jouer la Coupe du 

monde malgré une suspension (clé-

mente) de trois matchs pour “mau-

vaise conduite” durant la finale de 

Champions Cup perdue par le Leinster 

contre La Rochelle. Opéré des adduc-

teurs au printemps, le n°10 aux 113 sé-

lections avait ausi dû déclarer forfait 

pour la fin de la saison. A 38  ans (de-

puis le 11 juillet), ce Mondial est son ul-

time défi.  

Le rendez-vous de Nantes n’a pas le 

clinquant d’une affiche contre l’Ecosse 

ou l’Afrique du Sud, certes, mais sous-

estimer les Tonga , équipe supposée la 

moins dangereuse de cette poule B, 

serait un terrible écueil. La sélection  

compte de multiples noms loin d’être 

inconnus, comme Ben Tameifuna, le 

pilier de 32 ans et 148 kg de l’UBB. 

Surtout, la nouvelle règle de World 

Rugby offre à un joueur ayant déjà évo-

lué dans une sélection nationale l’op-

portunité d’en rejoindre une autre s'il 

n'a plus été retenu pendant trois ans et 

qu'il est né ou qu'il a un parent né dans 

le pays pour lequel il souhaite évoluer. 

De nombreux ex-Blacks tels le Toulou-

sain Pita Ahki, Charles Piutau, Augus-

tine Pulu ou George Moala sont dans 

ce cas, comme des anciens Wallabies 

Adam Coleman ou Israel Folau.  

16/9/2023 (21h) 
IRLANDE / TONGA

SEXTON VEUT SORTIR 
PAR LA GRANDE PORTE

 

U
n duel entre voisins, comme un 

goût de derby SudAm dans la 

cité des ducs ! Et si les Argen-

tins n’étaient plus seulement un poil à 

gratter des favoris mais bien un préda-

teur redoutable dans la cour des 

grands ? Considérer les hommes de 

Michael Cheika uniquement comme 

des seconds couteaux de cette World 

Cup 2023 serait oublier la montée en 

puissance depuis l’édition japonaise de 

2019 et la régularité des Pumas lors 

des derniers grands rendez-vous et un 

dernier Rugby Championship explosif ! 

Les Pumas ont par exemple battu pour 

la première fois les All Blacks (25-18) - 

qui plus est sur leurs terres - mais éga-

lement assené une leçon de rugby aux 

Australiens (48-17. 

 

LE CHILI VA-T-IL ÉVITER LE CARTON ? 
 

Au final, une troisième place dans le 

classement de l’hémisphère sud té-

moignant d’une forme impeccable et 

des hommes à surveiller de très près, 

à commencer par le capitaine et talon-

neur Julian Montoya et le serial buteur 

Emiliano Boffelli. Le match de la Beau-

joire risque donc de s’avérer peu équi-

libré sur la pelouse, mais donc riche en 

spectcle et en essais, tant l’écart est 

grand. Les Argentins disputent deux 

matches de poule à Nantes, eux qui 

ont pris leurs quartiers à La Baule pour 

parfaire leur préparation. 

Si l’Argentine a clairement gagné ses 

galons dans la hiérarchie,  le Chili, lui, 

n’est pas redescendu de son nuage 

puisqu’il s’agira de sa première Coupe 

du monde. En se qualifiant à la surprise 

générale, revenant de nulle part aux 

Etats-Unis (victoire 31-29 au retour, 

après une défaite à domicile à San-

tiago 22-21) à l’aller, les Condors (22e 

au classement mondial) ont pu mettre 

leur plan de vol sur la France. L’histoire 

est en marche, mais le grand frère sud-

américain ne fera pas de cadeau, si ce 

n’est de le respecter en scorant le plus 

possible.

30/9/2023 (15h) 
ARGENTINE / CHILI

LES PUMAS, LA FÊTE 
À “LA MAISON”…

B

D
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VOIR À LA BEAUJOIRE !
 

L
a force du souvenir animera cer-

tainement pour ce match d’Oc-

tobre les velléités géorgiennes, 

le pilier toulonnais Beka Gigashvili et 

ses compatriotes ayant réussi l'exploit 

de battre les Gallois à Cardiff en no-

vembre 2022 (12-13). Suffisant pour 

croire en leurs chances ? Ce serait 

grave pour le XV du Poireau, quand 

bien même il pourrait faire tourner en 

cas de qualification déjà acquise… 

 

LES GÉORGIENS MADE IN TOP14  
 

Dans cette poule C complétée par 

l'Australie, les Fidji et le Portugal, les 

Lelos comptent faire mieux que jouer 

les simples trouble-fêtes et viser la 

meilleure place possible. En cela, ce 

dernier match de la poule pourrait ne 

pas avoir encore rendu son verdict 

pour le classement final, qui a son im-

portance pour la Géorgie également, 

car même si on ne voit pas comment  

les deux premières places sont acces-

sibles, se joue aussi la qualif’ directe 

pour l’édition suivante dans quatre 

ans… 

Avec de nombreux éléments rompus 

aux joutes de Top 14 ou Pro D2, la 

Géorgie reste une nation qui monte.  

Gogichashvili (Racing 92), Japaridze et 

Aprasidze (Montpellier), Tsutskiridze 

(Stade Français), sans oublier la pépite 

lyonnaise du LOU, l’ailier Davit Niniash-

vili, ont gagné leurs lettres de noblesse 

(11e au classement World Rugby de-

vant l’Italie). 

Devant gérer plusieurs blessés - dont 

leur capitaine Ken Owens - en début de 

préparation, les protégés de Warren 

Gatland restent sur un revers cinglant 

chez eux face aux Sud-Africains (16-

52). Tant et si bien que le sélectionneur  

n’a pas eu d’autre choix que de convo-

quer un contingent de joueurs n’ayant 

encore jamais joué pour la sélection !  

Un Pays de Galles en pleine recons-

truction après l’arrêt de l’historique 

Alun Jones (158 sél.) mais qui pourra 

compter sur l’ailier George North et le 

demi-d’ouverture du RC Toulon Dan 

Biggar, afin d’espérer faire aussi bien 

que la demi-finale de 2019…

7/10/2023 (15h) 
GALLES / GÉORGIE

LE PAYS DE GALLES 
TOURNE LA PAGE

 

P
our cette nation souhaitant de 

nouveau organiser, après celle 

de 2019, la Coupe du monde 

2035, le rêve d’un mondial français 

sous le signe de la confirmation sem-

ble compliqué à atteindre. Le Japon , 

en 15 matches, n’affiche que 4 vic-

toires depuis… : deux fois face à l’Uru-

guay, contre le Portugal et les Tonga… 

Maigre, le tableau de chasse. 

 

LE JAPON LOIN DE 
SON NIVEAU DE 2019 

 

Quart de finaliste sur leur île, les Brave 

Blossoms devront qui plus est faire 

face à des adversaires de très haute 

volée dans leur groupe. 

Régulièrement en difficulté ces quatre 

dernières saisons notamment durant 

une Pacific Nations Cup dans laquelle 

Craig Millar et les siens sont restés 

sans solution avec des défaites face 

aux Samoa et aux Fidji, la sanction a 

été similaire face à des représentants 

européens et notamment un rude épi-

sode italien (42-21). 

Cette fois, c’est à la sauce sud-améri-

caine qu’ils seront cuisinés avec le 

rugby du Chili et surtout de l’Argentine, 

tandis que les attendront également 

deux mauvais souvenirs avec les 

Samoa et un XV de la Rose les ayant 

dévorés 52-13 lors de leur prépara-

tion… Les Pumas pourraient en re-

vanche avoir déjà dans le viseur la 

“star” nationale, l’arrière de 30 ans Ko-

taro Matsushima. Le dragster japonais, 

passé un temps par Clermont, n’a rien 

perdu de son peps et  sa capacité à dy-

namiter les défenses. 

Reste à connaître l’enjeu de cet ultime 

rendez-vous en poule pour les deux 

équipes. Le Japon aura-t-il encore 

quelque chose à jouer, si ce n’est soi-

gner la sortie du sélectionneur d’ori-

gine neo-zélandaise Jamie Joseph, qui 

a annoncé début juillet que ce sera sa 

dernière compétition à la tête du Japon 

après sept années de bons et loaux 

services ? Peut-être que la motivation 

reposera dans le fait d’aller chercher 

une qualif’ directe pour la prochaine 

Coupe du monde, en finissant 3e… On 

peine à croire que ce rendez-vous sera 

une sorte de huitième de finale, mais 

qui sait ? 

 

DOSSIER RÉALISÉ PAR GAËLLE LOUIS 
CRÉDIT PHOTOS DR

8/10/2023 (13h) 
JAPON / ARGENTINE

LE BOUQUET FINAL 
AVANT LES QUARTS ?

C

D



Créé il y a 33 ans par Roland et Eve-
lyne Gomez, PROMAN est le 1er ac-
teur français du travail temporaire 
et des ressources humaines. Entre-
prise 100% familiale et indépen-
dante, PROMAN a été sélectionnée 
par le Comité d’Organisation de la 
Coupe du Monde de Rugby France 
2023 comme Recruteur Officiel de 
la compétition.  

Avec plus de 400 agences en 
France et 100.000 collabora-
teurs intérimaires en mission 

chaque jour, PROMAN est devenu 
l’acteur incontournable et différen-
ciant des ressources humaines ! Si le 
recrutement en intérim, CDD, CDI re-
présente le cœur de métier de l’entre-
prise présente dans 16 pays, PROMAN 
intervient sur un panel varié de mis-
sions RH comme le placement, le 

portage salarial ou encore la forma-
tion.  
L’entreprise leader du secteur dispose 
d’un fort réseau national avec 15 
agences en Loire Atlantique dont 5 
dans l’agglomération nantaise :  
PROMAN Nantes 1 : 
spécialisée dans le recrutement du 
secteur de la construction et BTP 
PROMAN Nantes 2 : 
logistique et industrie 
PROMAN Nantes 3 : 
tertiaire et expertise 
PROMAN Nantes 4 : 
industrie 
PROMAN Les Sorinières : 
généraliste 
 

UN FORT MAILLAGE TERRITORIAL 
 
En plus de la Cité des Ducs de Bre-
tagne, PROMAN est présent dans 
l’ensemble des 10 villes hôtes de la 
Coupe du Monde de Rugby 2023. Ce 
fort maillage du territoire couplé à 
une expérience dans deux tournois 
majeurs du sport international (EURO 
2016 et Coupe du monde féminine 
2019) font de PROMAN le recruteur in-
contournable de la compétition reine 
de l’Ovalie ! Ce savoir-faire sur de 
grands événements sportifs est d’ores 
et déjà déterminant pour enrôler les 
5.000 collaborateurs intérimaires 
(dont 280 à Nantes) qui travailleront 
avant, pendant (du 8 septembre au 
28 octobre 2023) et après l’événe-
ment. Au-delà du caractère honori-
fique et de la fierté d’avoir été choisi, 
cette mission revêt une importance 

capitale pour le bon déroulement de 
la compétition. 
 

UN RÔLE DÉTERMINANT POUR LE BON 
DÉROULEMENT DE LA COMPÉTITION 

 
Après le recrutement des 4.600 vo-
lontaires, dont 400 à Nantes (accueil, 
accréditations, billetterie…) et des 
1.300 apprentis (sport, tourisme, sécu-
rité), cette nouvelle force de travail de 
5.000 collaborateurs temporaires 
vient renforcer les secteurs de l’ac-
cueil et la vente, le transport et la lo-
gistique, l’hôtellerie et la restauration, 
mais aussi celui la construction et le 
BTP à différents moments du projet 
France 2023. L’occasion de démontrer 
une fois de plus l’expertise RH de 
PROMAN pour faire briller la Coupe 
du monde de rugby partout en 
France et à l’international ! 

16 NANTESSPORT.FRPARTENAIRE

PROMAN recrute dans divers sec-
teurs : industrie, BTP, transport, lo-
gistique, tertiaire… En recherche 
d’emploi ou de compétences ? 
   
Contactez PROMAN : 
www.proman-emploi.fr, sur l’app           
“myPROMAN”, ou directement 
dans les 5 agences nantaises. 

PROMAN 
RECRUTE

PROMAN, LE RECRUTEUR 
OFFICIEL DE LA COUPE DU 

MONDE DE RUGBY 2023
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Acteur de proximité de l’immobilier 
en Bretagne et Pays de la Loire, 
Cinque est née à Nantes en 2020. 
Indépendante, l’entreprise Cinque 
est portée par les valeurs fonda-
trices de l’Ovalie, prônées par ses 
co-dirigeants, Hervé Maura et Sé-
bastien Destouches.  
 
 

L’ intégrité, la passion, la solida-
rité, la discipline et le respect. 
5 valeurs comme un leitmo-

tiv pour Hervé Maura, fondateur de 
Cinque, tombé dans la marmite de 
l’Ovalie étant petit : « Mon oncle était 
président du club de Saint-Sébastien, 
là où j’ai grandi. C’est ce qui m’a fait 
baigner dans ce milieu et finalement 
fait jouer au rugby à 16 ans. Je pousse 
pour que l’on transmette en entre-
prise ces mêmes ondes positives. Je 
n’ai jamais quitté le monde du 
rugby.» Une passion qu’il transmet 
aujourd’hui à travers les projets et les 
valeurs du Stade Nantais, son « club 

de cœur ». Un attachement viscéral à 
cette ville de Nantes qu’il n’a jamais 
quittée et aux Éléphants qui l'a 
conduit à développer ce partenariat 
entre Cinque et le Stade Nantais. 
 

UN PARTENARIAT LOCAL 
AVEC LE STADE NANTAIS BASÉ SUR 

LES CINQ VALEURS DU RUGBY 
 
Attaché aux valeurs humaines du 
club et la place donnée à la formation 
des jeunes talents de demain, c’est 
avec une grande joie que Hervé 
Maura a accueilli la sélection de l’in-
ternational Paul Boudehent, ancien 
pensionnaire du centre de formation, 
pour la Coupe du Monde de rugby.           
« Son histoire, c’est tout ce que j’aime! 
Si ça permet de mettre en lumière le 
club, tant mieux », se félicite le chef 
d’entreprise.  
Comme pour une rencontre à XV, le 
dimanche à Pascal-Laporte, Cinque 
rattache tout à l’humain et à l’émo-
tion. « Notre engagement, qu’il soit 

social ou sociétal, se traduit dans les 
décisions que nous prenons et dans 
les projets que nous soutenons », ana-
lyse Hervé Maura. 
 

CINQUE, LE SENS DU COLLECTIF 
ET DU BIEN COMMUN 

 
Un sens du collectif et une volonté de 
co-construction que l’on retrouve 
chez Nonna, écosystème Cinque. 
Nonna a fait sienne la volonté de re-
positionner le bien-être et l'humain 
au cœur de sa réflexion. « Le « Coli-
ving» ou « l’habitat partagé » permet 
d’améliorer l’accès au logement pour 
les actifs et de proposer des espaces 
de partage adaptés aux besoins 
d’aujourd’hui et de demain », pré-
sente Baptiste Rongier, associé et co-
fondateur. Le groupe nantais 
s’articule autour de plusieurs métiers 
complémentaires réunis autour de 
l’immobilier : Promotion, Maîtrise 
d’usage (Nonna), Immobilier, Design 
d’intérieur.

CINQUE ET NONNA 
L’IMMOBILIER PARTENAIRE 

DU RUGBY NANTAIS

 HERVÉ MAURA (CINQUE) : 
 
« Je suis profondément animé par 
la volonté d’offrir la meilleure qua-
lité de services aux projets en adap-
tant nos outils ainsi que notre 
expertise aux évolutions sociétales 
et aux nouveaux usages. Il s’agit de 
remettre l’utilisateur au centre de 
notre réflexion,d’élargir le champ 
des possibles et de concevoir, en-
semble, des projets qui font sens. 
Face à l’urgence immobilière géné-
rée par un manque de réponses au 
parcours résidentiel de chacun, et 
en particulier chez les jeunes en 
début de parcours, nous devons 
apporter une réponse adaptée en 
accompagnement des décideurs 
politiques. Sans union de tous les 
acteurs professionnels et poli-
tiques, l’équation ne peut se ré-
soudre au détriment de l’intérêt 
général. Alors, comme au rugby, 
“jouons collectif” et mettons de 
côté les intérêts personnels…” 

BAPTISTE RONGIER 
(NONNA) :  
 
« Chez Nonna, nous concevons et 
animons des lieux de vie hybrides. 
Notre mission est de proposer une 
nouvelle façon de vivre et d’habiter. 
Que vous optiez pour un séjour 
court, moyen, long, ou récurrent, 
nos résidences s'adaptent à tous, 
offrant une gamme variée de loge-
ments, services, et espaces de vie. 
Etudiants, jeunes actifs, personnes 
en transition géographique, profes-
sionnelle ou sentimentale… Nous 
plaçons la mixité et la communauté 
au cœur de nos actions. L'expé-
rience Nonna va bien au-delà de la 
simple offre d'hébergement, c‘est 
un package avec de nombreux 
avantages, des services inclus et 
des services à la carte. En dynami-
sant les quartiers dans lesquels 
nous nous implantons, nous affir-
mons notre volonté d’accompagner 
le développement des villes de de-
main.”

PARTENAIRE



Ouvert depuis 2012 à quelques en-
cablures de la zone commerciale 
Atlantis, Bières d’ailleurs s’est im-
posé comme LA référence des 
caves à bières nantaises. Ancien 
rugbyman et passionné par le 
monde de l’Ovalie, son fondateur, 
Sébastien Éthoré, a coché les dates 
de la Coupe du monde de rugby de-
puis bien longtemps. De quoi célé-
brer ses deux passions en grande 
pompe.  
 
 

De la bonne bouffe, des potes, 
du rugby, des bonnes bou-
teilles de vin et parmi les 

meilleures bières du monde. Finale-
ment, la recette du bonheur est assez 
simple : la convivialité. Point de repère 
de beaucoup de patrons de bars et 
restaurateurs nantais, Bières d’ailleurs 
vous proposera l’ensemble des 
matchs des joueurs de Fabien Galthié 
pendant la Coupe du monde de 
rugby sur trois écrans pour permettre 
à tout le monde de voir le match. 
Une quatrième télévision sera même 
installée sur l’une des deux terrasses 

(plus de 30m2) de l’établissement, ha-
bituelles lieux de rencontres et de fes-
tivités.  
Plusieurs anciens grands noms du 
rugby comme Francis Ntamack, Yann 
Delaigue, Brian Liebenberg ou encore 
Byron Kelleher sont d’ailleurs passés 
chez Bières d’ailleurs pour promou-
voir notamment le Tournoi des 6 sta-
tions ou l’Amicale des 6 nations. 
 

NTAMACK, DELAIGUE, 
LINDENBERG ET KELLEHER 

EN GUEST STAR PAR LE PASSÉ  
 
Bien loin de l’ambiance « Rugbix » de 
la Fan Zone, chez Bières d’ailleurs, on 
ne vous demandera pas : «  C’est 
combien de points pour un essai 
transformé ? » ! Sur la carte des bois-
sons, ce sent bon les connaisseurs ou 
« Le French Flair »… Elle varie selon les 
saisons , avec ses 14 tirages pressions 
et une gamme de 250 références en 
bières de spécialité en cave, de la Bel-
gique à l'Allemagne, en passant par 
les microbrasseries françaises mais 
aussi de Tahiti et aux Etats-Unis… 
Vous pourrez découvrir le monde de 

la bière et du vin dans un cadre cha-
leureux et une équipe de spécialistes 
de ces fameux breuvages houblonnés 
seront là pour vous guider dans vos 
choix. 
Chez Bières d’Ailleurs, le Service de la 
Bière et sa qualité est tout aussi im-
portante voir plus que la fabrication.        
« Il n’y a aucun intérêt à avoir la meil-
leure bière du monde si cette der-
nière est mal servie », déplore 
Sébastien Éthoré. 
 

14 TIRAGES PRESSIONS ET PLUS 
DE 250 RÉFÉRENCES DE BIÈRES 

 
Pour ce qui est de manger, Bières 
d’ailleurs n’est pas en reste. BDA vous 
accueille le midi et vous propose des 
tartines,  des planches apéritives, ses 
plats du jour et ses burgers. Pour ce 
qui est de la 3e mi-temps, on vous fait 
confiance… 

BIÈRES D’AILLEURS : 
LE REPAIRE DES 

CONNAISSEURS POUR 
LA COUPE DU MONDE

PARTENAIRE18

 

 

Issue d’une collaboration entre Sé-
bastien Éthoré, gérant de la cave 
Bières d’ailleurs et la brasserie belge 
“De Brabandere“ en 2016, la bière 
Demi de Mêlée est prête à révéler 
toutes ses saveurs à l’Hexagone du-
rant la Coupe du monde de rugby 
grâce à un savoir-faire et des ingré-
dients de qualité. 

Décidément c’est une appellation 
qui sourit à la France. À l’instar 

d’Antoine Dupont, demi de mêlée du 
XV de France, sacré meilleur joueur du 
monde la saison dernière, la bière du 
même nom à eu droit aux mêmes 
honneurs aux World Beer Awards 
2022. Un essai transformé mais sur-
tout une reconnaissance du travail ef-

fectué pour ce breuvage, synthèse 
entre bière de dégustation et bière de 
soif, entre bière forte et bière légère. La 
couleur “Blonde dorée” de la bière 
Demi de Mêlée rappellera, elle, aux 
joueurs de l’équipe de France le tro-
phée Webb Ellis que tout un peuple es-
père les voir soulever le 28 octobre 
prochain au Stade de France.  
 

MEILLEURE BIÈRE BLONDE 
DU MONDE 2022 

 
Le nom choisi pour cette bière primée 
ne doit rien au hasard tant la passion 
de Sébastien Éthoré pour l’Ovalie 
transpire : “Le Demi-de-Mêlée est le 
joueur qui fait le lien entre les avants 
et les arrières.” 
Son équipe lui fait confiance pour 
orienter le jeu. Il est le joueur qui unit. 
La Demi-de-Mêlée, c’est la bière qui 
unit les passionnés. Demi de mêlée 
sera distribué aux quatre coins de la 
France dans de nombreux bars et 
points de vente et bien évidemment 
dans la cité des Ducs à la Cave Bières 
d’Ailleurs (siège de la marque) où les 
passionnés de rugby sont attendus 
pour vibrer au rythme de la Coupe du 
Monde.  

Ruckfield, la marque de vêtements 
Rugby par Sébastien Chabal repré-
sente tous les codes et valeurs du 
rugby, que ce soit l'élégance, la du-
reté, le partage, la convivialité... 
C’est tout naturellement qu’elle se 
retrouve chez Bières d’ailleurs, la 
cave des mordus de ballon ovale. 
 

Grand, baraqué, longue barbe 
hirsute : la silhouette de Sé-

bastien Chabal est iconique, recon-
naissable parmi toutes. Une image 
de Gaulois sympathique aussi im-
pressionnant sur qu’en dehors des 
terrains. Sébastien Chabal, ce n'est 
pas seulement une carrière extra-
ordinaire, un look unique célébré 
dans le monde entier, un joueur fé-
roce et redouté jusqu'en Nouvelle-
Zélande, c'est un style, une 
philosophie, un esprit dans lesquels 
les amoureux du rugby et les autres 
se reconnaissent. 
 

« JE CROISAIS CHABAL RÉGULIÈRE-
MENT DANS NOS ÉVÉNEMENTS 

EN LIEN AVEC “DEMI DE MÊLÉE“ » 
 
De quoi convaincre Sébastien 
Éthoré et sa compagne Muriel d’ac-
cueillir un espace consacré à Ruck-
field au sein de leur cave Bière 
d’ailleurs. “Je croisais Sébastien 
Chabal régulièrement dans nos 
événements en lien avec “Demi de 
Mêlée“, se remémore Sébastien 
Éthoré. C’est à la fois une histoire 
de rencontre mais il y a l’aspect 
qualitatif de la marque à prendre en 
compte.” De quoi changer du 
maillot Bleu pour la Coupe du 
monde. 

DEMI DE MÊLÉE : LA BIÈRE QUI 
VA VOUS FAIRE AIMER LE RUGBY

L’ABUS D’ALCOOL EST DANGEREUX POUR LA SANTÉ

BIÈRES D’AILLEURS 
REVENDEUR OFFICIEL 

DE RUCKFIELD, LA 
MARQUE CRÉÉE PAR 
SÉBASTIEN CHABAL
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C’était il y a seize ans. La ville de 
Nantes accueillait déjà la compéti-
tion reine de l’Ovalie. Trois rencon-
tres à guichets fermés au stade de 
la Beaujoire, entraînant sa cohorte 
d’aficionados pour le plus grand 
bonheur des locaux. Une rencontre 
entre les peuples comme seul le 
sport peut en produire. Les murs du 
Bouffay résonnent encore au son 
du « Land of my fathers » gallois. 
 

 
Je n’ai pas vu d’autres soirées 
comme ça, c’était épique ! » 
En 23 ans, Juan, associé à la di-

rection du John Mc Byrne, a pourtant 
connu quelques nuits de liesse : « On 
garde toujours un amour pour la 
Saint-Patrick, le saint Patron des Ir-
landais - mais la Coupe du monde de 
rugby, c’était exceptionnel. » 
Ce sont d’ailleurs les Irlandais qui se 
présenteront le 16 septembre à la 
Beaujoire. « Un rêve » pour Juan et 
pour le fondateur, John, originaire de 
Donegal, au pays du trèfle. « On est 
ravis de recevoir les Japonais égale-
ment. Ils adorent la Guinness », 
s’amuse le patron du pub embléma-
tique du Bouffay. En 2007, ce sont plu-
tôt les Gallois qui ont mis l’ambiance 
dans les rues de la Cité des ducs de 
Bretagne.  
 

CROWD SURFING 
DANS LES BARS NANTAIS  

 
Une fête sans heurts et sans déborde-
ments. « Ils savent faire la fête, sourit 
Juan. Des milliers de litres de bières 
ont coulé à flot mais tout le monde 
était respectueux. À aucun moment 
je me suis senti en danger. Ils parlent 
avec tout le monde. Ça chantait, ça 
se prenait par les épaules. » Un sou-
venir que partage Nicolas, 23 ans à 
l’époque : « Tout le monde était 
content d’être là. En tant que Nan-
tais, ça ne nous arrive pas tous les 
jours de pouvoir côtoyer des nations 
différentes et d’échanger avec 
d’autres cultures. Je me suis retrouvé 
à passer d’un bout à l’autre du Mc 

Byrne en “crowd surfing“ comme 
dans un concert de rock, porté par les 
Gallois. » 
 

LA RUE SANTEUIL NOIRE DE MONDE 
 
Après une première victoire face au 
Canada, les Gallois seront finalement 
éliminés dès la phase de poule par les 
îles Fidji. Pas de quoi perturber la fête. 
« Je me rappelle de ce couple de Fid-
jiens revenant du stade et franchis-
sant la porte du bar. Il y a eu un 
silence, se remémore Juan. Eux 

n’osaient pas vraiment rentrer de 
peur de se faire houspiller mais les 
Gallois sont venus les chercher à la 
porte et leur ont fait une sorte de haie 
d’honneur pour qu’ils aillent 
commander au bar. » De la rue de la 
Juiverie, en plein cœur du Bouffay, à 
la rue Santeuil, quartier Graslin, les 
histoires de fraternisation entre sup-
porters sont légion. Les Nantais aussi 
se sont mêlés à la foule. « L’ambiance 
était incroyablement bon enfant, très 
internationale, beaucoup de suppor-
ters étrangers étaient déguisés, 

commente Manuel. Les groupes se 
mélangeaient très facilement à la 
terrasse des bars. Certaines rues du 
centre étaient d'ailleurs devenues des 
terrasses à part entière. » 
 

« C’ÉTAIT UNE GRANDE 
RÉUNION DE FAMILLE » 

 
C’était le cas de la rue Santeuil ou plu-
sieurs milliers de supporters s’étaient 
entassés pour vivre cette Coupe du 
monde en France. « C’était une 
grande réunion de famille, se sou-
vient Ludovic, ancien gérant du Webb 
Ellis. C’était convivial, festif. C’était le 
point de chute des supporters quand 
ils arrivaient à Nantes. On avait les té-
lévisions et radios d’outre-Manche en 
direct au bar. Ils se faisaient déposer 
en taxi devant le bar. » Une fois sur 
place, les Gallois occupaient l’artère 
nantaise du matin au soir. « C’est un 
peuple qui chante énormément, 
continue Ludovic, aujourd’hui pro-
priétaire du Little William, qui vibre 
aussi rugby place Saint-Félix. Les Gal-
lois commençaient à chanter à 11h 
pour l’ouverture et ils continuaient 
jusqu’à la fermeture à 2h… C’était la 
seule façon de les faire taire. » 
Un joyeux bazar sous le regard amusé 
des Nantais, témoins d’occupations 
parfois déconcertantes : « Quelques 
anciens joueurs gallois étaient passés 
dans la rue. Ils s’amusaient à faire des 
mêlées, des touches avec les suppor-
ters. Ils balançaient des grands coups 
de pied dans le ballon. C’était à celui 
qui irait le plus haut possible. Plu-
sieurs ballons sont restés sur le toit. 
C’était leur grand jeu. » Seize ans plus 
tard, les nantais sont prêts à jouer la 
deuxième mi-temps.  
 

MATTHIEU BELLÉE 
 

dimanche 9 septembre 2007 
Pays de Galles - Canada : 42-17 
samedi 22 septembre 2007 
Angleterre (champions du monde 
en titre) - Samoa : 46-22 
samedi 29 septembre 
Pays de Galles vs Fidji : 34 - 38

«

COUPE DU MONDE 
2007 À NANTES 

UNE DOUCE FOLIE 
S’EMPARA DE LA VILLE

Juan, associé à la direction du John Mc Byrne, en plein cœur du Bouffay Ludovic, ancien gérant du WebbEllis et aujourd'hui dans son bar le Little William, place Saint-Félix




